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Concertation économique à Bruxelles et à Paris 

L'espoir d'un accord sur le budget américain 
Tahar Ben Jelloun, prix Goncourt 
René-Jean Clot, prix Renaudot 
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Ge Iproroque une détente des marchés financiers 
Poursuivait son mouvement de hausse, 
et la Bourse de Paris enregistrait, dans 
Ja matinée, une progression de 4,2 %. 
Le dollar s'échangeait à 1,7140 DM, 
137,10 yèns, 5,7850 francs. 

Les marchés boursiers et monétaires 
jouaient la détente le lundi 16 novembre. 
Après les déclarations du président 
Reagan annonçant un accord imminent sur 
le déficit. budgétaire américain, Tokyo 

dimanche, -dans toutes les 
églises de l'ile, au Nord comme 

Après avoir donné la fâcheuse 
impression de subir la crise bour- 

Les hasards du calendrier fai- valable. A Mn - Sigalo » emérioaIns 
l'apporter la preuve de ses bonnes 

- intentions en limitant ses ardeurs sière et monétaire, les gouverne ‘les 

poirront de leur côté réunion du groupe des sept légifints sur la Bruxelles, pour groupe 
possibilité d'un eccord entre la discuter d'une éventuelle stratégie paux pays industriels fixe de nou- 

européenne de la croissance. velles règles du jeu pour les parités 
qu'en Maison Blanche et Le Congrès sur monétaires comme pour les politi- 

‘la com- | »ne.réduction du déficit budgé ‘Trois niveaux de discussion qui ques ji 

: de D Pe Onnen ne de nes À FRANÇOISE CROUIGNEAU, js semaine, | mière fois chiffré Peffort envi- tions. Le scénario envisagé dès le Lire la suite 0, 45 
cinquante mille Dubäinois ont : 30 milliards de dollars pour début de la tourmente, que l'his {2 /asMle pass f apneede 

Evre de l'exercice budgétaire 1988, taire fixera au «lundi noir» de « Quand les Japonais 
aux familles rs Mo 50 milliards pour le suivant. Wall Street, le 19 octobre, reste se paient les Etats-Unis ».) 

Panorama des sondages 

« Mitterrand» stable 
élles sur. l'opinit "des: ts, personnes interrogées — La droite 

- temédiats, à le mesure | n'éant guère plus attentive que la 
du tetentissemes mr donne ‘gauche —.ng prétent aucune 

ï la presse, dont c'eët ie rôle ? atténtion, et ! 147 
pour n'est pas évident, de pas intéressent vraiment, 

des ice, soit que les délais d’assi- rapprocher des 14 # de personnes 
milation et de réaction qui. avoir 

plus de temps qu'on ne Fimagine, acheté des actions 
! me Soit que l'opinion, sans illusions où s 

cu de Per indi ne se mobilise Les avis sont, au demeurant, 

‘ exemple: la société de son- tions, qui sont approuvées par une 

n dame VA Fou courte majorité relative (37 % à 

| enquête effectnée du 15-au 39 %, suivant les groupes cités), 
20 ‘octobre auprès de 935 per- avec une réaction remarquable en 
sonmes pour le compte de Paris- ce qui concerne TF 1, dont le pas- 

er vrais, où Match et d'Europe 1, que les mal- #28 au Privé est désapprouvé par 
. ü heurs de la Bourse n’intéressent 

4° sn ï que... les actionnaires: 56 % des {Lire la suite page 9.) 

nouveau cycle de violences, 
l'échec est pour le moment Svi- Ê : 

dent. Pas d'incident sérieux à « r À . 

durent le wesk-end. Le : 

Len deuxième anniversaire de la | gen 6, 

Les k 

* BUENOS-AIRES 
tete 

de notre correspondante 
Es # à va: se Le dénouement tragique d'un 
Fe enlèvement crapuleux, parmi 
da d’autres, a révélé au grand jour le 

# travail de temmies exécuté 
m 

d'anciens agens de la dictature et 

a 
la nécessité pour M. Alfonsin de 

em terminer le grand nettoyage 

ts engagé par son gouvernement. 
T1 y a quelques jours, après 

deux ans d’une enquête à rebon- 
le «cas Sivak», cet 

créé stupeur et indignation : 
l'homme qui 2 avoué avoir tué 
Osvaldo Sivak après avoir touché 
une rançon de plus de 1 million de 

plices sont aussi des policiers. 
PL standale de ns aps 

faire, qui en avait déjà provoqu: 
plusieurs. L'année dernière, la 
famille de l'industriel disparu 
avait demandé l’aide du gouverne- 
ment. Or les enquêteurs, des 
agents du ministère de la défense, 

| recommandés par le ministre de 
intérieur de l'époque, M. Anto- 
nio Troccoli, étaient en fait des 
escrocs. ee 

Ils ont réussi à soutirer 
275000 dollars aux Sivak sous Le 
fallacieux prétexte qu'il leur,fal- 
Jait EL 

‘ +sire d'Etat britannique pour 
l'irisnde du Nord, M. Tom King. 

Les extrémistes des deux 
-*._ bords, lss partisans de l'IRA où 

{ Lire nos informations page 3.) tn 
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L'engagement sud-africain 
aux côtés de l'UNITA 
Le président Botha a récemment effectué 

une « tournée des popotes » dans le sud de l' Angola. 
PAGE 7 

Couples métissés 
La multiplication des mariages 

entre Français et immigrés. 
PAGE 11 

{trävers PAube: Por des rebats 
Un reportage de François Grosrichard : de l'ouest à l'est du dépar- 
tement de l'Aube, qui accueille des équipements 
mais bénéficie des ratombées financières et sociales. Une centrale 

éai ina, le stockage des déchets radioactifs 
à Soulaines-Dhuys, mais de l'argent et des emplois. 

L'état de Ia France : une économie sans indulgence 
. par MICHEL JOBERT. 

La chronique de Paul Fabra 
sur les fausses victoires du marché: « A bout de souffle ». 

Pages 35 à 38 

Le sommaire complet se trouve page 48 

«dangereux», 

Le dénouement tragique d’un enlèvement crapuleux 

les séquelles d'une dictature... 
l'intérieur avait lui-même contri- 
bué, en payant 25000 dollars, 
« dons d'amis politiques » et non 
pas fonds de l'Etat, avait précisé 
M. Troccoli, lors d'une interpella- 
tion au Congrès. 

L'affaire avait provoqué la 
démission du ministre de la 
défense d'alors. M. German 
Lopez, et si M. Troccoli — qui a 
quitté le gouvernement après la 
défaite électorale de septembre 
dernier —"s'était alors accroché à 
son siège, il risque aujourd'hui 
d'être accusé de « dissimulation 
d'informations ». 

L'affaire Sivak pourrait, de 
plus, n'être que Ia pointe d’un ice- 
berg aux dimensions encore incer- 
taines, mais qui donne le frisson 
aux Argentins. L'assassin avoué 
ne s'est contenté de dévoiler 
l'endroit où était enterré Sivak. II 
a aussi permis de retrouver pres- 
que au même endroit le corps 
d'un autre homme d'affaires 
enlevé 1978, Benjamin Neu- 
man. 

La pratique des enlèvements 
leux par des groupes para- 

militaires ou parapoliciers — 
chargés par aïleurs de la répres- 
sion politique — était tellement 
répandue en Argentine pendant 
les années 70 que les fouilles 
entreprises par la ice pour- 

raient conduire À la découverte de 
nouveaux cadavres. 

Le cas Sivak est, à bien des 
égards, exemplaire. Cet homme 

était riche, il était juif comme la 
plupart des autres victimes, et de 
gauche. Une proie de choix. Lors 
de son premier enlèvement en 
1979 sous la dictature. deux des 
ravisseurs avaient été appré- 
hendés au moment du pxiement 
de la rançon. C'étaient des poli- 
ciers. L'enquête avait alor: bizar- 
rement tourné court. 

Osvaldo Sivak avait alors 
engagé comme garde du corps 

{ l'un des policiers qui 
avaient brillamment permis 
l'arrestation des deux ravisseurs. 
Mais après quatre mois de mau- 
vais services, il lavait renvoyé. 
C'est ce même homme, l'ex- 
inspecteur de la police fédérale 
Roberto Bulerti. qui organise en 
1985 le second enlèvement. Parmi 
ses complices, on a déjà retrouvé 
un membre de la bande qui avait 
participé au premier enlèvement. 

Mais, cette fois, la rançon 
payée — plus de 1 million de dol- 
lars, — Sivak ne réapparaît pas. 
Et pour cause. Il ne connaissait 
que trop bien le chef de ses ravis- 
seurs. 

Sa femme Marta profite tout 
naturellement de ses contacts au 
gouvernement radical], où elle tra- 
vaille, pour demander de l'aide au 
président Alfonsin lui-même, 

CATHERINE DERIVERY. 

{Lire la suite page 5.) 
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Les présidentiables à l'épreuve de la crise 
L'homme d'Etat doit s'imposer autrement qu’en s’inclinant 

devant les tabous et les idées dominantes 
A crise boursière porte un 

à un débat de fond sur la crise 
économique. Ii ne suffira pas de 
déclarer qu'il s'agit de un événe- 
ment accidentel et conjoncturel » 
comme vient de le faire le premier 

lité qui sera sans doute l'un des 

électeurs. 

Jamais sous ia Ve République 
une élection présidentielle ne s'est 
autant apparentée à un jeu : 
M. Mitterrand sera-t-il candidat ? 
Si oui, que fera M. Rocard 7 Et si 
non, quelle sera la stratégie du 
PS ? Qui l'emportera à droite au 
premier tour ? Comment se fera 
le report des voix de M. Le Pen ? 
etc. etc. 

Jamais les enjeux véritables 
n’ont été à ce point ignorés. Tous 
les sondages montrent que les 
Français placent le chômage et la 
crise économique loin en tête de 

apparaît néanmoins comme Île 
grand absent du débat. C'est que 
les échecs successifs de La droite, 
de la gauche et de nouveau de la 
droite sont trop présents dans les 
esprits pour que les candidats 
puissent se contenter de pro- 

messes inconsidérées, fondées sur 
des références idéologiques dont 
chacun a pu vérifier la vanité. 1 
est donc tentant d'éluder la ques- 
tion. Mais, même si les électeurs 
n'attendent pas de remèdes mira- 
cles, comment douter qu'ils porte- 
ront au pouvoir celui qui 
paraîtra le plus à même de com- 
pre 0i.de-MORnoRtre le Ori 

e 

Aussi longtemps que le chô- 
mage sera perçu par l'opinion sein 
publique comme une fatalité, les 
candidats de droite bénéficieront 
d’un avantage déterminant. 
Comme l'écrivait en 1978 M. Jac- 
ques Chirac, dans un ouvrage 
bien oublié : « Le libéralisme éco- 
nomique rend aux dirigeants 
l'immense service de prendre en 
charge les bilirés géné- 
rales de l'é 
pond merveilleusement aux dis- 
positions d'esprit des dirigeants 
conservateurs, puisqu'ils reste- 
ront dirigeants sans avoir trop à 
diriger, mieux : avec mission 
expresse de très peu diriger, afin 
de laisser faire les mécanismes 
naturels (1) ». 

Pour ne rien faire face au chô- 
mage, M. Barre est incontestable- 

ment le meilleur candidat. Certes, 
au cours des cinq années où il a 
gouverné la France, le chômage et 
l'inflation ont considérablement 
augmenté. Mais il s’est toujours 
identifié à la politique d'austérité 
à laquelle les autres candidats ne 
se sont ralliés qu'en cours de 
route. La gauche a réhabilité 
M. Barre en adoptant cette politi- 
que en mars 1983. La popularité 
de ce dernier date précisément de 
cette époque. M. Chirac a 
couforté la crédibilité de 

. M. Barre en se convertissant bien 
tardivement au libéralisme. 
M. Delors cs ainsi la ver- 
sion socialiste du barrisme, et 

Le Mende 
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urion… Il corres-. 

Par ANDRÉ GRJEBINE (*) 
M. Balladur sa version chira- 
quienne. 

M. Chirac a trop souvent 

changé de discours pour que, quel 
qu’il soit, celui-ci puisse être cré- 
dible. Il ne peut compter que sur 
son énergie débordante, sa maÿ- 
trise des campagnes électorales, la 
puissance de son parti et son 
contrôle de l'Etat pour être élu, 
Etant entendu que les électeurs ne 
sauront jamais ce qu'il fera une 

fois à l'Elysée. 

Dans ce contexte, les candidats 
de gauche partent avec un double 
handicap : l)ils ne peuvent se 
prévaloir des « mécanismes natu- 
rels» pour justifier la montée du 
chômage : la gauche ne peut s'y 
résigner sans se trahir ; 2) l'anté- 
riorit£ de M. Barre dans la politi- 
que d’'austérité est incontestable. 
Pour faire du barrisme, ne vaut-il 
pas mieux avoir recours à 
l'original ? 

M. Mitterrand pent faire valoir 
sa capacité de gérer les situations 
ol plus diffi iciles, d’abord face 
ux communistes, depuis 1986 
de la cohabitation. Mais la sta- 
ture qu’il a acquise daos l'opinion 
publique sera-t-elle suffisante 
pour faire oublier l'échec de son 
septennat en matière de chômage, 
échec qui tui sera d'autant moins 
pardonné qu'il avait suscité de 
plus grands espoirs en 1981 ? 

Imagination bridée 

La situation de M. Rocard est 
plus difficile encore, I est devenu 

rôle-de franc-tireur, qui à si long- 
temps été le sien. Mal à l'aise au 

t comme op on 
hab 

ue 
or a srdative. 
Persuadé que le 5.  médiati- 
que actuel imerdit ‘vu langage 
adapté à {a complexité des pro- 
blèmes, ïl a réservé son « parler 
vrai» à la définition d’une 
méthode de l’action politique plus 
que d'un projet. Apparemment 
obnubilé par le raz de marée de 
l’orthodoxie économique qui : 
condamnerait tous ceux qui ne 
font pas leurs les tabous économi- 
ques en vogue, il s'est interdit de 
formuler des propositions suscep- 
tibles de rompre le ediforenen 
ambiant. Or le réalisme économi- 
que s’est aujourd’hui largement 

répandu et, moins que les proposi- 
tions utopiques devenues heureu- 
sement assez rares, c'est la rési- 
gnation face à la crise qui fait 
problème. En bridant son imagi- 
nation, M. Rocard ne passe pas 
pour plus sérieux mais pour moins 
nécessaire à la vie politique fran 
çaise. 1 est ressenti comme trop 
original pour faire une politique 
conformiste pour laquelle les can- 
didats abondent. I! ne l'est plus 

(*} Maître de conférences à l'Insti- 
tut d'études politiques de Paris. 
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assez pour paraître incontourna- 
ble. I s’imposersa comme l'homme 
du projet sudacieux que l’on est 
en droit d'attendre de lui, ou il se 
banalisera, et son audience se 
réduire au fil du temps. 
Est-ce à dire que, en matière de 

crédibilité économique, les jeux 
sont faits en faveur de la droite ? 

Contrairement à une idée 
reçue, le chômage ne sévit pas 
également dans tous les pays occi- 
dentaux. Pour ne prendre que 
deux exemples que tout oppose 
par aîlleurs : en Suède, le taux de 
chômage n'est que de 1,8 % de La 
population active, et aux Etats- 
Unis, non seulement ce taux est 
moitié moins grand que ce qu’il 
est chez nous, mais surtout 8 % 
des chômeurs américains le sont 
depuis an an ou plus contre 48 & 
en France. 

Encore faudrait-il que, après 
l'époque des « il n'y a qu'à » puis 
celle de la résignation, vienne 
enfin le temps des réformes 
lucides. Il est vrai que le dogms- 
tisme et les tabous dominent le 
débat économique. Mais, de 
de Gaulle à Gorbatchev, l’homme 
d'Etat est précisément celui qui 
refuse de s'incliner devant les 
idées dominantes pour s'imposer 
en imposant s0n message même et 
surtout s'il choque initialement 

l'opinion publique. 

«) Jacques Chire, la Eueur de l'espé. 
rance, réflexion du soir pour le matin, 
DT cs Roude, 1978 (cité par 

Jacques 
Sail 1987). 

Chirac, Ed. du 

aboutissant, après des 
débats passionnés et des -com- 
promis hasardeux, à un texte où 

désengagement confirmé de 
l'Etat: le duslisme installé du 
public et du privé ; et la formule 
magique du « mieux-disant cuitu- 
rel », que nous avions raison de 
prendre en dérision. 
Plus d’un an « passé, C'est pou 

dire que le nouveau navire vogue 
de travers. Il fait esu de toutes 

crier au voleur et à la trahison, 
s'invectivent les uns les autres 

ne les obligeait d'accepter, — et à 
respecter des promesses 

expresses qui, on le sait claire- 
de ne 

tion et surtout de sanction. 
C'est là une des insuffisances, 

hélas évidente, de la loi Léotard. 

£ 30 septembre 1988, fa loi 
L Léotard était promulguée, - 

‘Par CLAUDE SANTELLI (*} 
Le € mieux-disent cuiturel > 

n'est devenu qu'un € mieux- 

nuisant 

Les téléspectateurs d'au- 
jourd'hui sont à « prendre » 

et de manière négative. Taux 
d'efficacité : 2 %. 
Menacés par la coupure publi- 

C7 Réalisateur. 

Au Courrier du onde 
SEUIL 

Propos sur la mort 
J'ai Ju l'émouvant article d'Anne 

Chemin dans le Monde du 4 novem- 
bre sur «le service des mourants » 
de l'unité de soins palliatifs récem- 
ment ouverte à Paris. 
Comment ne pas songer au vœu 

de La Fontaine pour celui qui n'a 
plus rien à attendre : « Je voudrais 
qu'à cet on sortit de la vie ainsi 
que d'un » Mais ce n’est là 
qu'une vue de l'esprit, certains y ver- 
ront sans doute un faux bon pro- 
blème. 
‘ Aya mille façons d'entrer dans la 
mort, comme nous le rappelle le 
célèbre monument de Bartholomé 
au Père-Lachaise. Non, l'homme ne 
meurt pas seul! Il aborde le seuil 
fe on ee Don OUNE son durer a 
tion, il est escort: ses croyances, 
religieuses qu non. La souffrance 

sans doute, mais celle-ci 
n'appartient-elle pas encore au 
domaine de la vie, et puis, pourquoi 
partir sans espoir ? 

L'angoisse de Pascal ne nous sur- 
prend pas. Par contre, la sérénité 
d'un Socrate nous en impose ! A ses 

draps azurés : « Beaucoup trop de 
bleu... Tnadmissible LE Fe 

ROBERT GOIN. 
fSain-Doulchard, Cher.) 
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ÉCRITURES 

L'arfent 
n'est pas sale 

Dans l'article intitulé « Le chaos 
et le bémol », vous écrivez dans 
l'ancienne tradition chrétienne 
« l'argent esi sale». Voilà une 
vision simplificatrice et caricaturale 
du message biblique. Qu'en est-il en 
fait ? Pen], dans son épître à Timo- 
fée, écrit que « l'ma de l'argent 

la source de tous les maux > 
(Tim 1, itre 10, verset 6). I 
pa jamais 628 question de refuser à 
T: qui est 
eL ie d son 2 moyen 

ces et cames Le clic an 
Teese 

Ce qui reste il ble dans la 
tradition jud ienne, c'est 
l'adoration de }' ne cuite du 

re L'argent n'est donc ni sale ni 
propre, mais, dans a. tradition 
je tienne, il ne doit pas deve- 
vir une idole, 
Ce qui est donc condamné, c'est 

le œulie do: et la recherc 
de 'enrichisserent sans ee 
teen eee red DUR spérer qu'à l'occasion 

boursière, l'Occident s’in _. 
sur la glorification du fric à 
il s'est jusqu'ici abandonné de façon 

PS, — renargoes pur lobes de par 

PT tage, Jo re le à ce qui est dit 
ificat (Le 1,53). 

GILBERT TOURRET. 
Lyon.) 

PRÉCÉDENTS re 

Les aléas 

que elut à ui en au caicul de 
l'indice . Tous ceux qui ont 
ua portefeuille moins équilibré ont 
pu perdre où gagner beaucoup plus 

EE R Hi à PSI rat Laum © 

RÉPLIQUE + 

À d'autres, qui ant connu gi car. 
fière et mon œuvre, de juger des titres 
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Un mouve- 
ment se faït dans l'assistance. Plu- 
sieurs jeunes gens ‘quitient ostensi-. 

blement leur Face et prennent la 
porte... 

Noureev 
à Moscou 

Rudoif Noursev: est arrivé, le 
samedi 14 novembre à Mascou, 

après vingt-six ans d'absence de 
son natal. I! a affimé qu'à 
aimerait revenir en URSS avec je 
baïét de l'Opéra de Pañs, et qu'il 
ne regrettait pas sa défection en 
Occident en 1961. ; 

L'ancien danseur étoile du 
Kirov de Leningrad, a’ coupé 
court, après quelques minutes, à 
une conférence de presse impro- 
visée dans l'aérogare de 
M heremetievo. Tendu 

premier 
janvier 1974. — (AFP.J). 

+ Ce ne sont des paroissiens 
habituels Pme s'ils soi du quar- 
fier, commente un fidèle qui les 
connaît apparemment très bien. « J{s 

‘ sont venus uniquement pour faire 
Te leur affaire», 
concli tôt désapprobateur. 
Qui sont-ils? Seal un étranger peut 
poser une question aussi naïve 
Fappelle pes de réponse, : " 

La déclaration des évêques a été 
lue dimanche 15 novembre dans 

toutes les églises d'Irlande au Nord 
comme au Sud. Elle est la plus 
ferme condamnation du mouvement 

2 JE ny a pes de place pour l'ambi. 
gurté. Devar la campagne actuelle 
de violence républicaine, le choix de 
tous les catholiques est clair. C'est 
un choix entre le bien et le mal » 
Les évêques ajoutent que « c'est un 

d'appartenir à une organisa 
tion qui prône la violence ou de la 

soutenir ». L'TRA n'est pas expres- 
sément nommée mais l'adjectif 
«républicaine » ne permet aucun 
doute. 

Un calme 
étonnant 

* De l'autre côté de la rivière 

clairsemé, Il est vrai que son église, 
Rs NE TU 
“coup plus ‘spacieuse. ley, 

< | Siese 
principaux dirigeants pro- 

testants, tonne contre la hiérarchie 
catholique. Il n'accepte pas les 
condoléances ‘présentées aux vic- 
times du massacre d'Enniskillen par 
le cardinal O'Fiaich. Celles-ci 
constituent selon lui un « sacrilège » 
venant de la’ part d’« idolrres ». Il 

ANKARA ; 
de notre correspondant 

Les dirigeants communistes turcs 
qu ea, atiendas à Ankara le Inndl 
16 novembre, ‘« 
men aux Jos en Msueur placés en 
garde à vueet pour instruc- 
Fate © de sûreté de 

Le violent-communiqué publié le 
14 novembre par le service 
du er ministre, M. Targnt 

accuse les deux’ organisa ons 
illégales — je Parti communiste et le 
Parti des travailleurs — d'avoir par- 
ticipé à des actions terroristes, Ce 

Après l'attentat d’Enniskillen, en Ulster 

L’Eglise catholique irlandaise 
condamne sévèrement PTRA 

martèle son propos : « C'est l'IRA 
catholique et romaine qui nous 
atiaque. » 

Le week-end a pourtant £té éton- 
namment Calme en Irlande du Nord. 

Les onze morts du dimanche 
8 novembre à Enniskilien on cs pa 
être contribu€ 

presqi 
que redoutaient les forces de sécu- 
TEE prose 
1! y a exactement deux ans, le 

15 novembre 1985, Londres et 
Dublin ae par écrit quelques 
principes destinés à rendre possible 
une collaboration concrète de leurs 

polices respectivement face au terro- 
risme et à laisser la porte ouverte 
dans un lointain avenir à une Irlance 

réanifiée et iée Londres accepr 
tait de douner un droit de à 
République d’irlande dans les 
ati de l’Ulster pour- 
fat partie irérant intégrante du Royaume- 

pesteur Paisley 
Phettirheiee 
Quelque deux cent cinquante 

mille avaient 
le 23 novembre 1985, aux ifes- 
tations contre l'accord englo- 
irlandais. Îls étaient aussi nombreux 

qui a nes . ble- qui accom t ce rassemi 
ment firent deux morts et une tren- 

taine de blessés à Belfast. - 
à Rien de tel ne s'est . 
fois-ci. Environ le personnes 
seulement se sont cées samedi 
à Hillsborough, près de Belfast, lieu 
de la signature de l'accord, pour 
exprimer tout le mal qu'elles pen- 

uit cette 

saient de celui-ci. D'autres manifes- | Par 
tations samedi à et à 

ont été encore moins 
suivies. Li n'y a eu aucun heurt. 

DOMINIQUE DHOMBRES. 

TURQUIE 

qu’elles ont toujours démenti. Il qua- 
lifie le retour des dirigeams de 
+ manœuvre » fomentée par les 
« milieux “désireux dloigner la 
Turquie de l'Europe », pour discré- 
diter par avance le caractère démo- 

25 novembre, es premières depuis novembre, les le 
coup d'Etat de 1980. 

” Le coup de force des responsables 
communistes en électorale a 
conduit M. Oz à durcir le ton. Le 
prie ministre, qui a demandé 
l'adhésion de la Turquie à la CEE, 
est conscient de la ité de met- 
tre la législation turque en harmonie 
avec celles en vigueur dans la Com- 

ITALIE : après le retrait des libéraux de la coalition 

M. Giovanni Goria devrait être chargé 
de former un nouveau gouvernement 

ROME 

de notre correspondant 

Le chef de l'Etat italien, M. Fran- 
cesco Cossiga, a entamé, dimanche 
15 novembre, les premières consul- 
tations politiques, après av avoir 
accepté la veille avec « {a réserve 
d'usage la démission de M. Giovanni 
Goria, (démocrate-chrétien) et de 
son gouvernement de coalition 
formé de tes-ch: de 
socialistes, de républicains, de 
sociaux-démocrates et de libéraux. 
Dés mardi, il devrait désigner le 
nouveau « formateur ». En raison de 
la situation, M. Cossiga 2 annulé la 
visite officielle qu'il devait effectuer 
en Grande-Bretagne à partir du 
17 novembre. L'hypothèse actuelle- 
ment La plus probable est celle d'un 
nouveau mandat confié à M. Gio- 
vaoni Goria, qui tenterait ainsi de 
constituer un second cabinet, un 
< Goria bis», qui, selon la plupart 
des observateurs, pourrait ressem- 
bler à s’y méprendre au précédent. 

Si des coups de théâtre de der- 
nière minute, comme à l’accoutu- 

ne Le MS té 
ues unie ma) It al majori 

taire en un moment où les chambres 
doivent approuver la loi de finances 
et adopter sous cent vingt jours une 
nouvelle sur La responsa- 
bilié civile des juges afin de se 

« Faire vite». Le quotidien du 
Parti socialiste, /'Avanti, souhaite 
avec an titre en première page « wie 

Les communistes sont accusés d’activités terroristes 
munauté. C'est ainsi qu'il n'a 

exclu . possibilité, a, les 

code 

que « J'appreniissage 
tolérance » est encore à faire en Tur- 
quie, où l'on n'a pas oublié Le trau- 
matisme des années 70, pour que 
puissent coexisier, sans retour à le 

violence, des forces aussi exclusives 
que les communistes et les fonda- 
mentalistes. Le progrès de la démo 
cratie exigerait, en effet, soient 
levés en même temps Tes interdits 
qui frappent les deux courants. 

MICHEL FARRÈRE. 

adopté, dans la nuit du 14 au 
15 novembre, un plan « anti- 
inlanonnèste = et de « sonne 

M. Mikulic, dont on 
déjà la retraite, et de la Y. 
de sortir de la crise dans 
elle se débat depuis sept ans. 

Ce plan est ee en vigueur 
immédiatement. Il aura pour consé- 
quence de nouvelles et ondes 
perturbations dans un 
désorganisé et dans lequel les 
Yougoslaves eux-mêmes ne s'y 
retronvent plus. Des cent vingt-six 

La réunion constitutive d’un nouveau parti 
a été interrompue par la police 

Varsovie (AFP). — Plusieurs 
opposants polonais ont annoncé 
dimanche 15 novembre, à Varsovie, 
la création d'un nouveau parti politi- 
que, le Parti socialiste polonais 
(PPS), à. l'issue cs ou à 

Mqpele oo PP d'Ererrenpue d eæ& in 
par pars dires de Pos en 

mn un mnt signé du 

Du parti pres de lot u nouveau se 3 
ter pour le pluralisme syndical. poli- 
tique et associatif, la «renais- 
sance » du sya icat dissous 

Solidarité, ainsi que l'instaura- 

tion en Pologne d'une véritable 

démocratie fondée - 0 « l'autoges- 
tion, les idéaux de liberté et le res- 
pect des droits de l'homme el du 
citoyen ». 
Toujours selon le en k 

réunion constitutive du 

+ YOUGOSLAVIE : hausse des prix, gel des salaires 

Le gouvernement a fait adopter son plan de lutte contre l'inflation 
articles, modifiés à maintes reprises 
dans les commissions parlemen- 
taires, cuire autres, un gel 
total et un gel partiel des 
raies Le pol des pri à G Pre 

ie don 
forte hausse, dès dimanche 
15 nee des prix de nombreux 
produits, ceux de pre- 
mière scsi sucre, huile, 
lait, etc), de à TOR. et TE 

e des premier de à Fosse de des ere ser- 
Se msteux €! de 
Salon ls hevermement, stalee ces 
ee, peavent juguler une infla- 

dont le taux appro- . 
île 170% et qui risque d'atteindre, 
au début de l'année prochaine, 
220%. Quant aux salaires, le plan 
prévoit leur libéralisation relative 

interrompue, après deux heures de 
débats, par er intervention de plu- 
sieurs dizaines de policiers en avil, 
gi ont procédé des contrôles 

Trois personnes eu moins 

ont été interpellées et emmenées 

dans ur commissariat de Varsovie, 

Projets de hansse 
de prix 

a peu. de A ea Le sb peu 

déve lise par 

de Bla Ageun ar ition n'est s e 
Outre le Parti ouvrier unifié . 

{POUP), les soules forma- 
tions politiques autorisées en Polo- 

sont le Parti démocrate et le 
Far paysan, qui sut, en fat ds 

D'autre part, avant mème 
l'annonce, samedi, d'une auginenta- 

“plusieurs produits de base, notam- 

dans certains secteurs, mais aussi 
leur blocage, voire. Jeur réduction 
dans ce cas. On peut s'attendre 
désormais à de larges interventions 
de l'Etat dans l’économie, ce qui est 
en contradiction avec Les principes 
de l'autogestion.et les demandes réi- 
térées d’adapter l'économie au prin- 
cipe de l'affre et de la demande pour 
Permettre à la Yougoslavie de s'insé- 
rer davantage dans La division inter- 
natiouale du travail. 

Le plan du gouvernement Mikulic 
avait obtenu, au alable, le soutien 
ee directions les de l'Etat et 
du pari, m mais il s'est heurté à de 

reuses objections des bi- 
ques et régions autonomes, et 
notamment à une opposition catégo- 

rique de la Slovénie et de la Croatie, 
1 fut cependant adopté au Parle- 
ment grâce à une procédure tout à 

tion moyenne de 40%, début 1988, 
des tarifs de tous les produits de 
consommation — et de 110% pour 
les denrées alimentaires, — les habi- 
tants de Varsovie ont littéralement 
investi les divers points de vente de 
la capitale polonaise. Face à cette 
situation, certains vendeurs ont été 
contraints de rationner les achats de 

ment le sucre. 
Ces augmentations, rappelle-t-on, 

ne devraient intervenir = du moins 
dans les annoncées — 
ques os prononce, lors 

um du 29 novembre pro- 
chain, pour une application « radi- 
cale » des projets de réformes écono- 
miques et politiques élaborés per les 
autorités. Mais personne à Varsovie 
ne para . se faire beau d'ilu- 
sions : quoi qu'il arrive, le pays 
n'échaÿ _pas à des augments- 
tions 

fait inhabituelle, c'est-à-dire per : 
vote individuel des 
sont prononcés en_ ma, 
faveur, renonçant ainsi 

fi Ds peu dep des années. Pourquoi, Ce Cas, 
cette règle sacro-sainte n'e-t-elle pas 
été respectée ? 

Les exigences 
du FMI 

lseusble que, devant la Héron Ta 
de la situation, le gouvernement 2 
voulu précipiter les choses et mettre 
un terme aux innombrables mar- 

ch = 
ous 

que ex financier. On dit méme qu'un 
institution interna- Luis altendeit ce doeument dam 

un hôtel de Peigrade: laiseant enten 
ue, s'il ne lui 

plus brefs délais, l'exarsen En 
yougoslave serait reporté 

de plusieurs mois. 
pm 

sim, Si ent 
Fédéral fédéral est babilité à décréer cer. 
taines mesures, il n'a pas le LL 
d'en contrôler l'application, qui 
de ia Seule compétence des aniorités 
des différentes ues. Celles- 
€ le he souvent ne Lee 
que si elles sont conformes à 

propres intérèts. Ce éualisme est 
d' à l'origine de la faillite de 
plusieurs réformes 

La publication de n'en a 
pas moins ué un “rérabé 
de dr population, 

jà qu'il sera Complété Mantes 
« réformes » (hausse des loyers, des 
services Communaux, des 
impôts, elc.) qui porteront, à n’en 
pes douler, une prave atteinte au 
niveau de vie des citoyens. 

PAUL YANKOVITCH. 

ps 

crise éclair ». Les démocrates- 
chrétiens, par la voix de leur secré- 
taire général, M. Ciriaco De Mita, 
affirment que «Je simple fait de 
penser à une crise longue serait un 
acte insensé ». Les républicains sou- 
lignent, pour jeur que « /a crise 
doit être résolue dans les plus brefs 
délais », Une apparente unanimité. 

Pour le querantesiqième fois 
la naissance de le Républi- 

que, en juin 1946, l'Italie est dirigée 
par un Cabinet chargé d'expédier les 
affaires courantes. La crise a éclaté 
brusquement, à peine cent neuf 
jours après la difficile formation du 
gouvernement de M. Giovanni 
Goria, constitué après les élections 
législatives anticipées de juin 1987 
sur un Jaborieux et fragile com- 
promis entre les démocrates- 
Chrétiens et les socialistes, les deux 
principales forces de la coalition. 

Difficnité 

pour se démarquer 

Cette crise paraît en outre 
d'autant plus absurde qu'elle a été 
provoquée par le retrait du petit 
Parti libéral (2,1 % des voix), dont 

modifications au projet de budget 
1988, et en particulier l'annulation 
des dégrèvements fiscaux pour les 
entreprises et des allégements 
d'impôts pour les personnes physi- 
ques promis avant la débâcie finan- 
cière internationale de dernières 
semaines (/e Monde du 13 novem- 
bre). 

L'intransigeance de M. Altissimo 
s'explique en grande partie sa 
volonté de redonner une identité à 

une petite force centriste, tradition- 
nellement porie-parole des classes 
moyennes, qui a toujours plus de dif- 
ficultés à se démarquer, d'une part, 
des socialistes (avec lesquels ils ont 
mené La bataille contre la «justice 
injuste»), et, de l'autre, des Répu- 
blicains de M. Giorgio La Malfa, 
qui, en refusant lors des derniers 
référendums la facile démagogie 
contre les juges et le nucléaire, ont 
renforcé leur crédibilité vis-à-vis 
d'un électorat «laïc» de l'Italie 
industrielle. 

Du strict point de vue de l'arith- 
métique parlementaire, M. Goria 
aurait pu Continuer à alter de l'avant 
malgré le retrait du PLI, en rempla- 
çant l'unique ministre de ce parti, 
M. Valerio Zanone, titulaire du por- 
tefeuille de la défense. Sa décision 
de jeter l'éponge s'explique en partie 
par cette « règle du jeu non écrite - 
aujourd'hui dénoncée par de nom- 
breux éditorialistes, qui oblige un 
chef de gouvernement à prendre 
acte de ces majorités, qui se font et 
se défont dans les coulisses et les 
directions des partis, et non devant 
le Parlement comme le prévoit la 
Constitution. 

Mais cette réalité n'est pas le seul 
facteur expliquant la chute de 
M. Goria. Celuici a représenté, 
depuis La création de son cabinet le 
28 juillet dernier, le plus petit com- 
mun dénominateur entre des partis 
rivaux — en premier lieu la DC et le 
PSI (Parti socialiste italien), 
condamné à s'allier faute d'une 
autre majorité parlementaire politi- 
quement possible. Son gouverne- 
ment était le résultat d’un timide 
accord de programme entre les cinq 
partis qui le soutenaient. — ({fnté- 
rim.) 

L'HISTOIRE 
AA CIE) 

Le bon livre de ce millénaire capétien 
est incontestablement celui d'Yves Sassier. 
Une remarquable étude d'histoire politique 
où les aspects événementiels et institu- 
fionnels ne sont jamais coupés des réalités 
sociales et idéologiques dans lesquelles 
T1 TERRE 
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Proche-Orient 

Après les Emirats arabes unis, l'Irak et le Maroc | re da Goife 

S | . acriens 
Le Koweït, le Yémen du Nord et Bahrein et attaque de trois pétroliers 

renouent avec Le Caire ct ou tm Go mon à 
à “ kiens le 

Ce soutien constant de l'Egypte à Sur lc plan logistique, cette coo- depuis des mois au Caire, n'a tou- | 15 novembre, leurs attaques contre Le Koweït, Bahrein et le Re one w M l'appor a 
Yémen du Nord ont rétabli, Tlrak, malgré ! pture Pération pourrait concerner l'apport 

tons diplomatiques en 1977 à la de nouveaux capitaux à Tindustrie Œmanche 15 novembre, leurs On du du président Sadate d'armement égyptienne grâce aux 
relations diplomatiques avec à Fr æ donc été détermi- Pétrodollars des Etats du Golfe. On Ë a e VEgypte. Après en mant, et les résolutions du sommet porte déA dans la capitale égyp- l'affront d'avoir été exclu en 1979 de Péuobes se larme dos côtes Enr arabes unis, l'Irak et le Maroc, A iman n'ont été qu'un prétexte à tienne de u d | es apr j cinq pays arabes ont donc ni Fate Golfe cher. lars, qui permettraient notamment ture des eccords de Camp David | dizaine d'attaques de ml 
renoué k : ï la réalisation des égyptiens affrétés par Flran au cours DR Cnil Ce MN NE Mn Doris mme Se DÉS enr Man qne à ee é : ù Mirage-2000 et char d'assaut Dans le même temps, l'aviation rétablissements des ue mère. Mais à Cale de ropréonities américain Abrams. L'envoi de ALEXANDRE BUCCIANTL irakienne a multiplié, ee derniers 

b ï en série ont sronennes er os syrienne ï ie Finstar jours, ses raids contre des instalis- critiqués par les médias syriens jour pormeait pes de surmonter äe la dizaine de milliers se battant tions ières dans le sud-ouest de 
qui ont mis eu garde « contre les leur ne qu ir Irar déjà aux côtés des troupes ee l'Iran, entralnant de _ 

dangers de ces conps portés à £a Mieanes contre le Kowel cf Je sem n'est pes encore à l'erdre menaces de représailles de L 
canse arabe ». L'Iran 2, de son Tébéran encouragé ceux qui À D M ne de ee à Encse LE abords des côté, dénoncé Ia reprise des relt-  cherchaient à revenir entre les bras .« légion étrangère » on pulsent itaires et tions diplomatiques avec dn « grand frère » égyptien. parmi les centaines de de Irak. Dès samedi, Téhéran annon- 
CN ne Ces réconciliations en série ne a RRENT te 

avec Pasarpateur sioniste £ constituent pas une surprise 
les domaines mifitaire, politique puisqu'elles ant été L è préparées Iong- front. Des maritimes ont cn et économique ». temps à l'avance. Cela fait plusiours En attendant outre fait état de l'attaque, Inndi, mois, par exemple, que le Koweït d'un ass de brut 

L'Iran aura finalement été le mine avoc Le Caire les « moyens Ryaë.. saoudien par des vedettes ira- 
meilleur alli£ de l” C'esten % promouvoir Ia coopération en niemses. 1 s'agit du Æsso Freepart, ds r 

effet grâce à l'escalade de la menace Matière de défense ». Une délégs. Toutefois, l'existence de liens ane ere emfcicaine a ectrenri, direrehe, À les Etats arabes du ‘199 militaire s'est d'ail entre Téhéran et les maximalistes et pa traversée du Golfe à partir de Ge can du ds leurs rendue au Koweït dès diman. musubmens égyptiens Bahamas. ag Kowcr — (AFP, Reuter.) D SE en rence Tours tele che 15 novembre, an lendemsin de éeyptien à la diseré- D nn sn ee se = 
rar diplomatiques avec Este. js ropies des Lt, médias du Caire se saut contentés de sn accusés font partie dun misnoes I sogft d'en navire grec, le & e Rotcur du Clemenceau dans Care qi is 1981 (1,5 mil. tre koweïtion de la défense, cheikh donner sans tambours musulmans déférés, dimanche, «Felicon L> et Re DE PS Pate le Jedi pas as pas ns et de cons al Sabbah. Au actmel, les communiqués annonçant la jeure de K pavillon « Lucy». ue a quitté, . 
eme rert en effet la seule cette â Æ L pre un séourité de l'Etat pour attentat ET tie à imite pere k pere D pe 

pable de fi Dee Li . rieur: M. Hassan Abou Bacha | immédiate du détroit d'Ormuz. escale, le Ciemancsau avait mouillé, pi i i ’aviati dent Moubarak, qui a estimé que n + s x 
fiça efficace et durable aux pays du M matière d'eratone 6 Us miss et la logique avaient | (5 mai), M. Nabaoui Jsmaïi | Parallèlement, le premier minis le 25 octobre dernier, à Dibouti. Ce Golfe. Ces derniers crajgncnt cu les cu du responsables finalement prévalu "le monde | (13 aoû: et de M. Makram Mohs- | tre iranien, M. ne es ta troie mn Fr effet un désengagement Este Le implicitement 2e, même si certains pays | med (3 juin), rédacteur en | savi, a estimé qu’ «opération depuis son 
occidentales présentes dans le Golfe, égyptiens 0: pl me {Sycel " Je pi pce É . cn des : départ Toulon 

citent comme précédent le retrait experts chef é 
ä le it confirmé des u 

paie Laser dur ms du Caire de trouvaient depuis pee DE ca LEE core eu Al Moussa dE ce Cou an LIBAN : les a sde 

: DR Les autorités égyptiennes, qui Selon l'acte d'accusation publié LIBAN : les attentats de Beyrouth-Onest T - = ? 

EE Es meet | Un défi à la présence syrienne d’islamistes accusés d’attentats AN Re : |; 

les Rescapés de l'enfer) L'armée syrienne a renforcé æ aussi fait soixante-treize 
Ont jeté 1 Hé 22 | dimanche 15 novembre Ia sécurité à ie mr pl pe rt one die xr ZE 

sonnalités publi CE responsables paies Lbanaise traquer les identifier ceux 

Plus que jamais, surveillez votre portefeuille 

3015 TAPEZ LEMONDE 

niens du Fateh, la princrpale compo- 
sante de l'OLP, et était en route vers 
le Nord-Yémen. 

(Poblictté) 
PLUTOT GU'UNE «ECOLE DE COMMERCE = EN FRANCE 

. DIPLOME de 
BUSINESS aux 

LE METRO, C'EST LE SENS DES AFFAIRES. SRE Tien mois, Avoir de 18 à 35 ans, 

Dans les hôtels Holiday Inn® les 
chambres sont plus spacieuses que ._: 
dans la plupart des chambres d'hôtels, 
et la qualité des chambres spéciale- 
ment aménagées pour satisfaire 
l'homme d'affaires n'entraine pas 
desuppléments. 

Et tout cela avec un service discret 
mais professionnel, rend les voyages 
d'affaires tellement plus faciles. 

Vous avez tout: ce que vous pouyez 
souhaïter et souvent plus, mais sans 
que cela vous coûte davantage. 
C'est ça, les hôtels Holidayinn. | 

PGUR TOUTE RESERVATION, CONTACTEZ RESERVAT TOUTE ON, pra a 43553903, 

LLLE MARCO-EN-BAROEUR, 77 30- TLAS RDA MERE A UMTS DATE PRE NSANnSERRS ee oO ON PARSS-VELLZY (1) 39 46 96 95 - STRASBOURG 88 35 70 00 N 



este nn 2 

nn l'Atle du Dares 
Von Spreckelsen, à la Défense, et les 

tapisseries de Bayeux. — (AFP) - 

Due Re 
de notre correspondante 

su ie M 5 ê Ë ; 88 
qi 

da Table d'u roi, quiest une 
de ‘la-table. 

. Diplomatie 
Le financement. des « s casques s bleus» de ONU 

Les pays scandinaves $ ’inguiètent 
du -gonflement dé leurs créances 

c ) entièrement d'accord à ce sujet avec 

M Kad s'est entretenn 

‘BRUXELLES 
{Corimunautés PCR 
de notre correspondant 

sident de la Commission 
et le commissaire Chargé des rela- 
tions extérieures, ont rencontré, 
dimanche soir 15 novembre à 

bongrois, qui ‘était accompagné de 
MM. Varkoni, le: ministre des 
affaires et Barka, res- 
ponsable de | internatio- 
nale au secrétariat du comité cen- 
tral Cet entretien «<officieux» a 
duré une heure trente. C'était la pre- 
mière fois qu'un président de la 

rencontrait ès qualités Commission : 
concers Je plus tant dirigeant d'en pays dé 

roblèmes que pose encore la 
à d'un -agcord de 

* pans£, de retirer ses unités de Chye 
pre, et elles ont commencé à plier 
bagage dans la zone de l'Île où elles 
sont stationnées, 

* Le gouvernement danois n’a pas 
l'intention de suivre cet exemple et a 
saisi cette occasion pour le réaffir- 
mer. Fait. assez exceptionnel, ïl est 

| Le cardinal nicaragnayeu, 
Mgr Obando y Bravo, a rencon- 
tré samedi %4 uovembre à 

opposition a 
tant Pate de Por réqud 
ment contre ses initiatives dès qu'il 
s'agit de dossiers militaires. Îl est 
vrai qu'on parie ici d'opérations de 
pacificätiôn, auxquelles les sociaux- 

danois tiemment beau- 

déclaré qu'il Rü paraissait essentiel 
d'essayer de convaincre tous les 
moubres de l'ONU de payer leur 

D 
aux rebelles anti 

C.0. . 

À Bruxelles 

. avec MM. Delors 
et De Ctereq_ (Suite de la première page.) 

C'est le président lui-même qui 
la dirige vers son ministre de 
l'intérieur, M. Antonio Troccoli, 
qui lui recommandera — sans le 
savoir, affirme-t-il — trois anciens 
membres des services de sécurité 
de la dictature travaillant au 
ministère de la défense depuis la 
restauration démocratique, fin 
1983, mais n’ayant pas abandonné 
pour autant les «habitudes » 
prises dix ans plus tôt. 

En effet, en 1973, Jose Lopez- 
Rega, éminence grise et gourou 
du vieux Peron, tout juste rentré 
de dix-buït ans d’exil, crée la Tri- 
ple. A, un escadron de la mort 
chargé de réprimer les jeunes 
révoltés du Parti péroniste, ceux 
que l'on ne désignera plus désor- 
mais que sous le nom générique 
de « subversifs ». À 

La Triple A est, êa. fait, un 

MM. Delors et De Clercq, le pré- 
européenne 

Bruxelles, M. Kadar, le chef du PC 

Les -deux-parties ont. abordé les |. 

reconstitution Coopéra | groupe terroriste d'extrême droite 
avec nee dents à : tion éuitre Ia Hongrie et le Commu- des assassinats et intimida- 

-de rime nd :nauté. M. Kadar, après avoir exposé | tions pontus es et qui, en 
Christian VIE, le 29 jinvier 1770. . - les difficultés 6 8 de son | échange, bénéficie de l'impunité 

it assis di soïr, | Pas, à fait valoir qu'une élimination | bour commettre, à son compte, 
complète à terme des restrictions | enlèvements crapuleux, vols, tra- 

Le mardi 17 novembre, une 

me 1 Dane) N Birger organisée le oïis Birger 
Cirisiemsen, l'un des fourreurs les 
Plus prestigieux du monde, et réser- 
vée aux arts et. créations du Dane- 

Enfin, ls reine Margrethe visiter 

appliquées par les ne serait 
natnre à mettre en danger 

Féconomie de la Commumaaté. 

‘raison de leur-réforme économique, 
sensiblement plus avancée que dans 
n’importé quel autre pays de 
l'Europe de l'Est, ds doivent désor- 
.mais être traités de 1a mème 

| manière me les pays à économie de 
| merché, 

à vi encore | fic de drogue. 

Elle recrute dans ce que l'on 
nomme à Buenos-Aires la mano 
de obra desocupada, la main- 
a CR marpinaux 

que la dictature 
Wiliait Soncthalieset pour cts 
opérations les plus sordides. Ceux 
qui ont fait leurs preuves dans cet 
exercice trouveront ensuite à se 
placer dans l'armée ou l'adminis- 
tration, comme l'ont fait les assas- 
sins de Sivak et Neuman, ainsi 
que les escrocs du ministère de la 
défense. 
Dés le début de son mandat, 

M. Alfonsin a été conscient de la 
nécessité de nettoyer et de réorga- 
niser les institutions : armée, 
police et services secrets. Ainsi, 
c’est en grande partie en raison de 
l'impuissance de ses services de 
renseignement à lui fournir des LE TELEPHONE ER 

mom he 

à Lnom (&\)} À ADRESSE 

ORGANISATIONS 
EAF LA COMMUNICATION MOBILE | | l INTERNATIONALES 
RENSEIGNEMENTS 45 33 81 91 "AFRICAINES 
Distributeur officiel ALCATEL THOMSON - …… E KWAM KOUASSI 

TS en iuonns Ray os gant 
EAF- 273, LD RER E — SOS PARS 

MS ” [CODE POSIAL 

qui a secoué le pays il y a deux 
[(BJANNES Me]: La que 1e che de L'Etat avait dé 

contraint de proclamer l’état de VOITURE SOUS | IE 
Cet épisode avait provoqué la 

démission du chef des services de 
renseignement de l’Etat, le SIDE 
(Secretaria de Inteligencia del 
Estado), et la mise en œuvre 
d'une restructuration de ces ser- 
vices... 

Conséquence directe, environ 
deux mille agents ont démis- 
sionné. Les quelques milliers qui 
sont restés malgré tout ont accu- 
mulé des rancunes contre la nou- 
velle administration, qui a réduit 
si drastiquement leur champ 
d'action et leurs revenus. Ils sont 
donc sauvent disposés à miner de 
l'intérieur va régime qui les a 

« Mondes en devenir» 

13,5 x 20 cm - 488 p. « 135F 

LS 

Les séquelles d’une dictature. 

; qu'aux enlèvements, crapuleux ; 

‘sollicités pour aïder à la réorgani- 
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Amériques 

HONDURAS 

Le gouvernement réduit la présence des « contras » 
sur son territoire 

presque clandestinement — à {a Le Honduras, son ministre des vent épalement la trentaine de mili. 
demande du gouvernement hondu- affaires extérieures, M. Lopez taires sandinistes faits prisonniers 
rien qui, après avoir longtemps ren&- Contreras, l'a rappelé. jendi par la Contra. 
cié, a décidé de donner des gages de 12 novembre, devant l'Organisation La présence des «contra» au 
bonne volonté, dans le cadre du plan des Etats américains (OEA) à Honduras, imposée les Etais- 
de paix signé ie 7 août à Guatemala. Wasbingion, exige du Nicargue Unis, pe depuis steve do 

= Notre siège sera désormais à plusieurs mesures pour permettre la sérieux problèmes à ce pays, le plus 
Washington, affirme un porte-parole réintégration des «contras» dans uvre d'Amérique latine, Les 
de la Contre, nous voulons aider le leur pays d' origine. Notamment pe Honduriens ont dû sens dre 
Honduras à respecter ses engage- Vouverture d'un dialogue direct : tières de la frontië: 
ments et enlever aux sandinistes entre le gouvernement sandiniste et régions bell pres. 08e from ïa 
tout prétexte pour ne pas respecter … les rebelles, une amunistie sans condi- jo; "°5 760676 8m om le 
des leurs. » tions, et le retrait des troupes nicara- à 
La présence de la Contra au Hon-  guayennes à la frontière. La générosité de Washington n'a 

duras, qui utilise ce pays comme Le PE POrrIs de Conpentr es Men 
sanctuaire depuis plus de six ans é jents posés par la présence d'une 
dans sa lutte tele sandi- Le éracnés véritable armée étrangère déstabili- 
niste, était jusqu'à présent un des près frontière satrice dans un pays qui, contraire- 

cipaux obstacles à l'application De la du Honduras qui niait MEN à ses voisins, a échappé pour 
pin de paix pour l'Améri jusqu rate toute requin la l'instant à la guerre civile. 

centae: Managua estime, en effe: présence massive des rebelles sur Une partie de la classe politique 
que SE fermer, les son territoire, c'est un pas impor. bondurienne au pouvoir et certains 
Lala ns et interdire l'uti- tant, mème si les «contras» dispo- officiers estiment aujourd'hui que le 

on son terrñoire pour toute  sent'encore sur place de nombreuses plan de paix est une occasion unique 
activité hostile contre son voisin. installations. Ainsi la Radio 15 sep- pour se débarrasser des « Contras », 

tembre a+-elle Loujours ses studios à  « Le plan de Guatemala, nous à 
Tegucigalpa (l'autre station de la déclaré M. Leo Valladares, un des 
Contra, Radio-Libération, émet, conseillers du ministre hondurien 
elle, depuis la région de Miami en des affaires extérieures, va nous per- 
Floride). Surtout, ils ont accès À mertre de faire partir les « contras » 
quelques bases militaires en coliabo- sans avoir a payer le prix d'un 

SE CN PEU Mon end Sin " C'est po £ allons laisser 
Honduras. La base d'El Aguacate, J4 Commission internationale de 
située dans une région éloignée, vérification découvrir les camps 
reste un des principaux points de  ecistam sur notre territoire s'il en 
départ des vols de ravitaillement eee encore dans les prochaines 
destinés aux quelque six mille semaines » 
rebelles qui combattent à l’intérieur ‘4 
du Nicaragua. C'est là que se trou- BERTRAND DE LA GRANGE. 

M. Alfonsin a bien essayé 
d'intervenir, sans toutefois réussir 
à résoudre le problème. Dans un 
premier temps, il a cru pouvoir 
garder les mêmes fonctionnaires 
en les plaçant sous l'autorité 
d’amis politiques sûrs. Sans 
succès, car ses hommes de 
confiance n'étaient pas compé- 
tents. Il a ensuite voulu purger les 
services de leurs éléments les plus 
hostiles. Echec encore, car il n'a 
pu trouver d'agents à la fois 
fidèles et compétents pour les 
remplacer. 

La méconnaissance du «ter- 
rain» est telle qu'un haut fonc- 
tionnaire du gouvernement avait 
choisi, pour diriger cette restruc- 
turation, un ancien membre des 
services secrets de la dictature, 
devenu une sorte de = parrain » 
lié à la fois à la mafia, à la 
P2, à la secte Moon, au trafic 
drogue et d'armes ainsi justement 

CITE 
PClOHeNtEl 

ul Guglielminetti, actuelles 
ment devant la justice à Buenos- 

garde du corps de Raoul Allons le du corps de onsin 
pendant les premiers mois de sa 
présidence, bénéficiant ainsi d’un 
sauf-conduit grâce auquel il 
aurait pu, selon la presse locale, 
continuer sans risques ses actions 
délictueuses. 

Certains pays étrangers ont êté 

sation du SIDE. Mais il parait 
impossible de trouver le < profes- 
seur » idéal, à la fois compétent et 
poiiaquement admissible. La 

était sur les rangs avant 
l'affaire du Raïnbow Warrior. 

Pts que jamais confronté à 
l’armée, aux syndicats, aux partis 
d'opposition et à une majorité de 
l'électorat, M. Alfonsin n'avait 
pas besoin de ce nouveau scan- 
dale. Une partie de l'opinion, loin 
de le louer pour les résultats 
obtenus par les enquêteurs, a au 
contraire tendance à l'en tenir 
pour responsable, en oubliant 
qu'il en est, politiquement, la 
principale victime. 

CATHERINE DERIVERY. 

Au-delà de la polémique et du manichéisme, une 
réflexion vivante qui relativise l'Islam dans le temps et 
dans l’espace, montrant qu'il n'est pas réductible 

" seul intégrisme forcené.…." 

Revue n° 95, 216 pages, 80 F. 

autrement 

La guerre au Liban. 
Le terrorisme dans le monde. 
Kadhafi et le Tchad. 
L'Amérique Centrale et l’Irangate. 
Les douze gouvernements 
étrangers financés par la C.L.A. 
Les rapports entre la C.I.A. et 
les services secrets israéliens et 
européens. 

600 pages de stupéfiantes révélations 
par le journaliste du Washington 
Post qui a déclenché l'affaire du 
Watergate, Bob Woodward, 
le tombeur de Nixon. Tout sur six 

d'opérations secrètes menées 
par la plus célèbre centrale 
de renseignement du monde. 



6 Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 ose 

Asie 

BANGLADESH : la poursuite de la grève et des manifestations 

Guerre d’usure entre le gouvernement et l'opposition 
DACCA 
de notre envoyé spécial 

La capitale re sue en 
joue» et c'est pour que, depuis 
deux jours, elle ne bouge pas, ou 
peu Maïs la guerre d'usure entre un 
gruvernement Cars à employer 
tous les moyens et qui 
se persuade de se rl 
que » de mettre un terme à cinq ans 

Paon quand ? Le départ de prés u ë ui 

den Ershad reste le feitmotiv et pro- 
bablement le seul ciment entre des 

ts qui réclament un retour à 
fa démocratie. Commencé le 
10 navembre, le mouvement du kar- 
tal (cessation de toute activité), qui 

yse Dacca, ainsi que les princi- 
villes du est entré, le 

lundi 16 novemi dans son sep- 
üème jour et rien n'indique, dans 
chaque camp, une moindre détermi- 
mation. 

À les événements sanglants 
SN ss (cinq morts 

CORRESPONDANCE 

MALAISIE 

Les arrestations 
A la suite de l’article sur les arres- 

tations en Malaisie (le Monde du 
T novembre). l'ambassadeur de 
Malaisie à Paris, Datuk Ismail 
Ambia, nous écrit : 

+ Les dernières détentions de res- 
sortissants malaisiens — apparte- 
nant aux partis à 
d'opposition ainsi qu'à d'autres 
groupes — en vertu de l'acte sur la 
sécurité Intérieure, adopté par le 
Parlement en 1960, sont des 
rs reference 

faire face à une menace qui pour- 
Mein lle sécurité du 

» La détention de Malaisiens 
menacer la sécurité s'est re 

lusieurs reprises dans le passé. 
SL een est je rétbiilier les 

personnes détenues couper 
doute menace entravant la sécurité 
avant la montée de la viol 
cela selon une maxime qui a 

officiellement, dix-huit selon l'oppo- 
sition, et plusieurs centaines de 
blessés), le week-end s'est cepen- 
dant passé plus calmement, la police 
et les forces paramilitaires n'ouvrant 
le feu qu'en de rares occasions, pour 

i des manifestants, et sans 
faire de nouvelles victimes. En don- 
nant aux forces de l'ordre Ia consi- 
gne de tirer à vus sur les auteurs de 
violences, le général Ershad a incon- 

testablement réussi à freiner l’esca- 
lade des affrontements de rues, et à 

, Pour un temps, l'oppo- 

Ommiprésentes pendant les heures 
de hartaf (de 6 heures du matin à 
2 heures de l'après-midi), les forces 
de l'ordre patrouillent dans tous les 
quartiers et interviennent avec une 
très grande rapidité dès que des 
manifestants font mine d'ériger une 
barricade, mettent le feu à un véhi- 
cule, ou font exploser ça ct là des 
bombes artisanales ou de gros 

sition. 

maisons, sont dans tous les 
pe re 
en général, lécourager toute 
l6it6 de rassemblement. 

Parfois, lorsque des groupes de 
jeunes mettent le feu à des pneus ou 

à des cyclo-pousse dont les conduc- 
teurs sont «coupables » de vouloir 

de longs et de boucliers, 
i quelques trublions et les 
$ ms rar » peur l'exemple. 

re r DRE en er 
Les commumications 

interrompues 
Ce mouvement de protestation, 

qui a été reconduit Î et mardi, 
paraît cependant faiblir, au moins 
dans la capitale. Dans la vieille ville, 
située sur les bords du petit Gange 
(Buriganga, le fleuve sur Les 
duquel Dacca s'étend un plus 

jours et plusieurs milliers des quel- 
que cent mille rickbshaws que 
gone kB pie, maraudaient, 

ce pays, coulent avec une régularité 

ne à quai. Ailleurs, - restaient cependant 

kon Es été observé le & a) tété o! 
sans défaillance et de pombreux 
incidents violents ont été signalés. 

Les communications terrestres 
entre Dacca et le reste du pays sont 
virtuellement coupées, la quasi- 

totalité des bus et des trains ne Cir- 
culent pas, ct les liaisons maritimes, 
vitales dans ce pays-delta, sont pour 
la plupart interrompues, 

Dès la fin du hartal, la vie reprend 
cependant, Jusqu'à ? Le doc- 
teur Hossain principal ani- 
mateur de la ligue Awæmi (son chef 
de file, Me Hasina Wajed, est tou- 
jours assignée à résidence), et 

en 

1975, du Bangladesh}, affirme que 
tou « retour en arrière » est désor- 

© CHINE : la situation au 
Tibet. — La Chine traitera avec fer- 
meté toutes les tendances sépara- 
tistes qui pourraient encore se pro- 
duire au Tibet mais il n'est pas 
question de revenir sur le principe de 
la Eberté religieuse, a affirmé, diman- 

© Cinq exécutions. — Cinq per- 
ef | sonnes ont été condamnées à mort 

immédiatement exécutées récem- et 
ment à Canton pour avoir pris 
d'assaut un autobus et dévalisé ses 

Merci aux pilotes, 
aux ingénieurs, 

la prison à vie, avalent pris d'assaut 
le véhicule le 21 octobre et, sous la 
menace de poignards, en avaient 

dévalisé les passagers. — {AFP.) 

© Qu'est devenu le dissident 

mations dont a fait état Amnesty 
International sur le décès en prison 
du dissident Weï Jmgsheng, un 

héros du « mur de ia démocratie », 
arrêté en 1979 et condamné à 
quinze années de prison pour 
«crimes contre-révolution- neires » 
et pour avoir transmis des « secrets 
militaires » à des étrangers. « H est 

mais NOUS N9 Savons pas très 
bien quel est son état de santé », a 
déclaré un porte-parols du ministère. 

merci à tous ceux qui imaginent 
l'avenir avec nous. 

reçu par M. Zhao Ziyang. — Le car- 
dinat Jaime Sin, archevêque de 
Manille, a été reçu, mercredi 
11 novembre, 

&5| le principal chef militaire commoniste 

La protection des officiels américains 
dans le Nord est r renforcée 

L'armée aurait capturé 

L'armée a annoncé là capture, 
dans l'île de Luçon, d'un dirigeant 
du Parti communiste, Juanito 

ÿ f comme le vi 
À du PCP et comme le chef 

uisards de la 

Chambre des représentants, 
M. Moises Tapie, ont trouvé La mort 

avion ou en au cours 
du dernier dent but à ds mar- 
qué par de fortes dans plu- 
sieurs parties, de l'archipel. — 

set R.. ss ave a ré 
SA te  96 1 
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Brésil 

Le mandat 

“ ctépitré favorables, lors du lancement d 

ds 
centrafricaine æ rejeté, samedi 

te pourvoi en caséa- 
ion de Jean-Bedel Bokassa contre 

l'arrêt de la cour criminelle de Bangui 
qui l’avait condamné à mort. Seule ta 
grâce du chef de l'Etat, le général 
André peut désonnais lais- 

Sr 

À travers le monde 
souligné l’aversion du président en 
exercice pour toute forme de vio- 

Nouvel appel à l'aide 
contre la famine 

556 Ethiopie 
le plus touchée par 
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Afrique 

L’engageme nt de Pretoria aux côtés de l'UNITA 

Le président Botha a récemment accompli 
une «tournée des popotes» dans le sud de Angola 

contenté de di 
l'Etat s'était adressé, « vers 
minuit », aux soldats, si de 
« sympathie », juste avant la 

taille. On ignore quelle a été 
durée exacte de cette « tournée des 

Selon le général Malan, les com- 
bats se poursuivent toujours quelque 

dans le Sud-Est angolais : « Si 
"Afrique du Sud n'avais pas le cou- 

résister à l'assaut des 

‘ 
se 

que dan eh vel 
d'avenir ce pays. » Îl a justifié 
l'opération par la menace que fait 
peser l'«expansionnisme  Soviéto- h ê ; 
ï h l il 

sident Pieter Botha s’était rendu « font récemment > dans ce pays 

… En moins de quinze jours, l’mceur- 
sion sud-efricaine sur le sol angolais 
a coûté la vie à dix-neuf recrues, ce 

infiltrations de ces derniers en 
Namibie. Le gouvernement sud- 
africain décrit cet engagement, à 
250 kilomètres an nord de la fron- 
tière namibienne — vraisemblable- 
ment dans la région de Cuito- 
Cuanavale, — comme une opération 

occidentales 
face à l'hydre communiste un 
< combat pour la liberté ». 
Ce développement relègne de 

facto aux oubliettes les tentatives de 
i is Faccord de 

total des troupes sudafricaines du 
sud de J'Angola Depuis, Pretoria 
n'admettait qu'avec réticence Cer- 
taines pénétrations sur Le territoire 
de Luanda en les inscrivant dans le 
cadre de sa lutte contre la SWAPO. 

Désormais, il s’agit d'un soutien 
actif à M. Jonas Savimbi, même si 
celui-ci le dément. Un pas supplé- 
mentaire a donc été franchi Certes, 
les troupes sud-africaines ne sont pas 
aux portes de Luands, comme en 
1975, mais c'est La première fois 
qu'elles affrontent les forces du 
MPLA et leurs alliés soviéto-cubains 
profondément à l'intérieur des terres 
angolaises. Pour Pretoria, c'est clair, 
la province de Crando-Cubango doit 
rester sous contrôle de l'UNITA, 
Sous peine de menacer la sécurilé en 
Namibie et, par voie de consé- 
quence, en Afrique du Sud. Le pré- 
sident Botha a même évoqué les ris- 
ques pesant sur le Botswana. 

Petit à petit, les limites de ce qui 
est considéré comme la «zone- 
tampon vitale » sont reculées un peu 
plus vers le nord. Cuito-Cuanavale, 
base militaire importante du régime 
de Luanda, est présentée comme 
use menace directe par le pouvoir 
sud-africain. La concentration, dans 
cette ville, de troupes et de matériel 
livrés par les Soviétiques constitue, 

Eusala entre TAfrque du Sud et eux yeux de Pretoria, une source 
wait expliqué la semaine der- Roberto et basée, depuis 1975, dans l'Angola, le 16 février 1984, un  Potentielle de déstabilisation régio- 

ï pacte qui devait permettre de nor- male, un risque qu'il faut circons- 
ment de Pretoria. maliser la situation à la frontière Crire.… 

Cette escalade militaire, et c'est  angolo-namibienne et qui s'était tra- 
là un fait nouveau, n’est plus présen-  duit, le 17 avril 1985, par le retrait MICHEL BOLE-RICHARD. she) siss ft j Fe 

A PARTIR DE 7320 F* 
__  ACEPRIXLA, 
MANGEZ DE LA LANGOUSTE 

TOUS LES JOURS. 

Comment résister au 
charme latin de Cuba et au 
nom prometteur de l'hôtel 
Bellamar de Varadero. Les 
amateurs de plage pourront 
ae Had SRE et 

es plus iques d'entre 
a après les activités de la 
journée telles que la pisci- 
ne, les sports nautiques, le 
tennis, apprécieront 7 bon- 
nes nuits de repos dans le 
confort d'une bre cli- 
matisée, en 1/2 pension. 

* Ce forfait 10 jours / 
8 nuits personne com- 
prend : le vol aller-retour 
Paris/Montréal en classe 
économie sur Air Canada ; le 
vol aller-retour Montréal / 
Varadero ; 7 nuits à l'hôtel 
Bellamar en chambre double; 
1 nuit à Montréal au château 
Mirabel ; le transfert aller- 
retour aéroport/hôtels ; la 
taxe de transport canadienne, 

Pour plus d'informations, 
consultez noue brochure En roue, 
dans loules les agences de voyage 
agréées. 



te a Politique 
La précampagne dans les partis Ras, oo. 

Un rassemblement est possible autour de M. Mitterrand| PC: les rénorateurs de Haute-Vienne continuent de résister h 
oyés spéciaux de la direction assure M. Pierre Bérégovoy au « Grand Jury RTL-le Monde » -_ AUX ENVOYÉES SPÉCIAUX | 

ï , haite soit Mine. VW on n'est pes candidat de M. Marcei Rigout dans la Résis. La section de Belac, qui a vu AP RSR US MN RSR De en pete | LME AnMÉ Las ed de Mr io dE ae :e de l'économie et des ft Gone de Obs, 8 situé mire nomination du premier ministre est du «Forum RMC-FR 3», a ‘10 à manier avec prudence au PCF,  démarcheur de T'Hurwanité qui pas- 
invité le dimanche 15 novembre 5% et 40%, selon les sondages, que préraguiire de crésisen de la ps , Il a en le don d'énerver, semblet-l, sait par JA par hasard», a adopté le 
« Grand RTle Monde», a lequel permet en effet ce large ras- République. Je _— dénoncé «is campagne orclers- Lo Dombredemilitants projet de résolution de la direction = jons faitesau cours semble ment. corrigera très vile son trée», selon ini, en faveur de la Dans une résolution demandant pour le congrès Z voix contre 
de l'émission « Questions à domi, Je n'exclus personne : Les com mien, Tout Comme moï Îl es5 parti | candidature de M. Pierre Faquin de la conférence 10 æbstentions. ‘section qui a 
cie » par M. Jacques Son Pré munistes, qu'ils votent pour Juquin 527 de la victoire d'un « | «par Les forces du consensus ». par 56 voix pour, droit à 10 délégués à is conférence 
rie EDR en joinie, les socialistes et Gareie méme de ere Ja lui | Ce dernier 2, de son côté, 16 contre, un refus de vote ct quel fédérale n'en nommer done que 2 

der ministre de M: Mitierand, de Se que d'appeler les Fi : X Tiaret e hegues pur ler pps tien Viens, secte. M. Barre ou de M. Rocard. M. Béré- Pme NE Chbras es ME Berre, > St demain M. Barre était élu déclares q re M> Conxans, ancien député et 

“rote ne me park oeppes M. Delors.enloutces,n'estpes Mérdediaoie lAotnblle marie. la rer comité a adopté per Sous voir 
Fble. EL la Ve patité. aucn poison pèlese, Je coupes Les nale et si une majorité de gauche et tion Pre de pe cautrs le mercredi 11 poeme x À raisons u d'un centre était envoyée _— un texte qui reporte 
Di ar du Parti socio semblement, mais je crois vraiment Les électeurs à l'Assemblée 4 mb et condamnent fer- a . date non 
liste 1(.….). cela ne peut pas se faire autour  nale, à cemoment-là il serait mement gamelles et demende à - 

» je crois nécessaire un large ras- &e M Rayon bare, Le goci ges pro minsire de gauche bre eme. d'en faire autant. Le sectian des che- 

SP pou mare ue Miss cm, bobines Frpoiièse dans Lerene pré qe tone EE nnoé a conférence, Fr L sm C3 A  . 

UE Te ane injuste. M. ps pr d'accord avec liste pourrait diriger un conférence fédérale des 21 et vendredi, L 18 id 
est à cet égard, à mon avis, désas- ce politique, je Er pas men socialiste avec un, qui | L'objectif consiste CT _ ue er 

» Le candidet du Parti socialiste, de ee ef Lo [Lire page 48 'rscte rale, dont le but ne sera pas d’enter. compte plus que 90 contre 
et je ne vous cache pas que je sou- PORT paies mi nes 1e d FAI BOURG.) reves problies Qui tiennent 150 en 1977. FE 
De 22h en ONE Le dnae aie US ae de Di 2e en 0 direction dans . et ». ls la section le La colère des giscardiens du PR Tour quasi tolé (1e Monde du Get ‘An cours de œutle conférence, Projeté Mosition ondéré 

da 7 povembre) j ne reste plus en apparemment très tendue, Comme + inomemdable » et ne disant 

M. Gérard Longuet en difficulté LE ennemie és ER Mme, le pére de K Prier Je probe, gere Jos ° ) ML Blot est necondé dans ses mandats Gectifs dans ls belnce. démocratie dans le partis, La 
Plus de deux semaines après la du bureau politique dn «ces André Demery, conseiller géné- de section a désigné décision de M. François Léotard de ds 2e cuie Qi ll ga de à ral ct ancien troisiême ligne da XV 7 délégnés à la conférence fédérale, 
PmsboE à le Lite do la comm en Ra nl, doi avoir Her à fps de mg e de mie : Pr ne COMMISSION 

se Tr du Parti républicain, les gis- l'intérieur de la famille et selon ses feux, a : à M. Blotin d'être 

Med Pneus D ue den 

de tout disposés à abdiquer. Invité à . M avant et tou- eux, 
M. Gérard Longuet a pu le vérifier lopuement FREE de L Longoet a jou én même côté L'artitre a sobi _. communistes 

DE Eh te Méde oil still n 7 Aime See a ee du de mel eañonl de movement des pourrai prendre la responsabiltié DRE nets 
Le per pers Parme 

Eu qui nt majors muméro trois du PR a &É sévèrement Dastdonmen nie Pédiouts ot ls sorttoénmer d'à 
Marchand, 

TE UaE 
UN PAYS FACONNE 
PAR L'HISTOIRE. 
GEORGES DÜBY 
CO TCT ELIEE PTIT TER 

Le Moyen Âge 
EMMANUEL LE ROY 
LADURIE : 
AS LTIE CTI 
Une grande histoire politique de la 
France, qui met au jour les racines de 
notre identité, interroge le berceau 
CERTES VE 
ETS OTS EE ESS TC 
PAT en couleurs, 
Chaque volume 290F. 

I: 
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_____ Politique 

Le panorama des sondages | 

Le « Barre » en hausse, le « Mitterrand » stable 

Le sénateur 
Daniel Millau 
demande la création 
d’une commission 

Tr PEtat et le ont 
fait leur travail en Polynésie fran- 
use déclarait-il vendredi 
3 la presse. Ce 

eux qui ent les plus 

se sont es, mème 
ponsabilités se situent bien en 
emont des inci fait des 
années je signale qu'il n'y a 

pour i 
18% des interrogées, ns l'avenir 

k A 1% pour Chirac}. BVA 
chiffre, sinon en convenant que le  leclasse comme een onnidet 

De Ne Reis l'aval 6e 

confiance de BVA, «l'autre» ali - concurrent de la gauche 

est en progression de sept points 
grace de 49% : l'enguête de 

: qu FRES pour le Figaro Me 

Au second tour, Raymond Barre 
est crédité de 47 % à 48 & des voix 
face à François avec 

: : dent de l'Union , Mau- un bon président pour 48 % des por Jacques Chirac conserverait, lui | rice Lenormand, avait voulu incen- 
Mit- aussi, une ine stabilité face à 

k avec des résuk- 
tats variant entre 41 # ct 46 %, mais 

iraît: devant Michel Rocard 
avec une fourchette de 45% à 
51%; dans les dernières enquêtes 

faites, seule celle de Louis-Harris le 
vainqueur dans ce cas de 

RE #1 

fi 
SU Où PateMAER pe sont pe 

chés sur ce phénomène qui fait 
la droi Potentiellement dominante droite, 
aa prenuer tour, 0e l'emporte pas au 
second. L'étude des de voix se à Ry 

L.. Le «prix Politico » 
attribué à M. Jacques Delors 

de cent at ne l'est plus quand elles 
éclatent s. M. Fabius a donc 

Un cnoyau d'or» a été atti- 
‘ bué à M. Balladur et un « joyau 
dur» à M. Chalandon. Une 

ie mention » a 6té « vraie-fausse 
délivrée « à un ministre dont 

. J'identité est protégée par le | 
secret-défense ». Le jury, on sa 
mi ; précise enfin qu'il 
s'est refusé à attribuer à 
M. Etienne , vice- président 
du Sénat, le prix Poñtico qui 
n'est doté e d'aucun avantage 

Fabius,. fiscal: 

* 1629 Pine Street at Van Ness + San Francisco, Ca 94109 

rnatioual, 

3° CYCLE pins de renseignement supérieur: 
ciens, 

Programme de 12 à 18 mois préparant au 
Master of Business Administration (M.B.A.) - 
à Paris et à San Francisco. ' 

2° CYCLE mur 
: Cursus spécifique de deux ans préparänt au 

. Master of Business Administration . PE 
à Paris et à San Francisco. rs 

University. of America 

il IE INTER - | À & ë 

Administration 
en.l4 mois spécialisé en 

associant une. pédagogie active 

à ne expérience pratique par le projet personnel/professionnel. 

montre que plus de 20 % des élec- 
teirs Chirequiens refusent de voter 
2x socond tour pour Raymond Barre 

et le candidat socialiste, 

Sherman platét de s' 

& 

OUR RNA VE 
UNE MÉTHODE POUR REVOIR LES RASES 
Le parcours santé de Féquiliire et de La rénite 

Littératures, arts, histoire, 
sciences, politique, économie, 

religions, ete. 

Riu TURC IE 
début du siècle est un trésor unique 
Cent Hi CITE) 1] 
l'essentiel des bouleversements du 
monde. Il y a, de ce point de vue, 
une nouvelle histoire de l’histoire 
contemporaine à écrire. Ce premier 
Tu RL ED LS 
de la Première Guerre mondiale. 

. Informations et sélections : European University. 0f Ameri Docmenttion grarufe à Ftosiont Cole! | 
17-25, sue de Chaillot outre dm 75116 Paris - (1) 40701271 À | poupe qui fui à préféré Paul Desche | | Frames mnt SOU, 35, me Caliage, RE al x. L s'agissait en fait d'e un cof. DES Pari Lerals. 120F 
M 
, cons par Emopen Univenity of Amecka « Sen Fancisco - Calfomin 

2. :TA. :(1)42-20-75.68. 
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L'influence des élus est pratiquement nulle 
Un mois de débats pour quoi 

faire? Le budget de l'Etat pour 
1988, que viennent d'adopter les 
députés (/e AMande daté 15- 
16 novembre) et que commencent à 
examiner les sénateurs le lundi 
16 novembre, ressemble comme un 
frère jumeau à celui qu'avait mis au 
point le conseil des ministres : les 
recettes n'ont augmenté que de 
0,046 % et les dépenses de 0,036 %... 
L'influence des parlementaires est 
pratiquement nulle sur la manière 
dont le gouvernement entend récok- 
ter l'argent des contribuables et sur 
la façon dont il compte l'utiliser. 

Un autre chiffre permet de le 
mesurer, Paur manifester leur mau- 
vaise humeur devant la faiblesse des 
crédits pour l'enseignement agricole 
privé et l'aide aux éleveurs victimes 
des quotas laitiers, la majorité — du 
moins une partie d'entre elle — avait 
réduit de 125 millions de francs le 
budget du ministère de l'agriculture. 
Bien entendu, grâce à une deuxième 
délibération, ces sommes ont été 
rétablies. Or elles sont à peine infé- 
rieures à la moitié de celles que, 
selon la tradition, le ministre du 
budget a accordées à la « réserve 
parlementaire », cet argent de poche 
dont le gouvernement veut bien lais- 
ser la libre disposition aux députés, 
du moins au président de la commis- 
sion des finances et au rapporteur 
général. 

Cette année, la construction d’un 
budget apparemment rigoureux, 
agréable aux contribuables à qui 
sont promises des baisses d'impôt et 
aux électeurs à qui sont accordés 

plusieurs satisfactions, avait été trop 
délicate pour que le gouvernement 
laisse la moindre marge de mançœu- 
vre au Parlement. D'autant que, à la 
veille de l'élection présidentielle, le 
bénéfice des bonnes nouvelles ne 
pouvait qu'être laissé au premier 
ministre. 

Un mois pour rien ? Non. 
D'abord parce qu'il est utile et 
même indispensable que toute modi- 
fication de la législation fiscale que 
contient traditionnellement toute loi 
de finances soit examinée de près 
par les parlementaires. Ainsi, cette 
année, il est heureux que La com- 
plexé réglementation de la féeate 

groupes préparée par la Rue de 
Rivoli n'ait pas été approuvée les 
yeux fermés. Le méticuleux travail 
auquel s'est livré la commission des 
finances a mis au jour de nom 
breuses imprécisions, de nombreux 
manques, qui Ont été COrTigés. 

La fonction 
de contrôle 

La discussion budgétaire ne sert 
pas seulement à voter les crédits. 
Elle permet aussi une fois par an 
aux différents ministres de présenter 
leur politique aux parlementaires et 
à ceux-ci de l'analyser e1 d'en faire 
la critique. Pour les députés et les 
sénateurs, c'est bien souvent la seule 
occasion de jouer leur rôle de 
contrôle de certains 
ministériels. Cette année, cet aspect 
du débat a été décevant à l’Assem- 

blés nationale, Enfermés dans la fic- 
tion qui veut que l’action de 
l'actuelle majorité continuera après : 
l'échéance présidentielle, la plupart 
des membres du gouvernement se 
sont interdit de A Esser le bilan de 
leur passage de deux ans au pouvoir. 
Prisonniers de la même logique, les 
députés RPR se sont satisfaits d'un 
étalage de louanges peu convain- 
canies, parce que systématiques. 
Ceux de l'UDF, écartelés entre la 
solidarité majoritaire et l'attraction 
que M. Barre exerce sur eux, ne 
peuvent contester qu'en silence. 
Quant au PS, en donnant la parole 
presque systématiquement à ses 
anciens ministres, il a transformé la 
discussion en analyse comparée de 
l'action d'hier et de celle 
d'aujourd'hui. Les perspectives 
d'avenir ont donc été absentes du 
débat. 

Cette atonie des échanges tient au 
sentiment parlagé par tous les 
députés que le budget discuté ne 
sera pas appliqué. Mais il en allaït 
de même à l'automne 1985. Or la 
discussion avait été plus intéres- 
sante. A l'époque, une équipe se pré- 
parait à succéder aux socialistes : on 
pouvait s'opposer à un bilan. 
Aujourd'hui, l'incertitude sur l'ave- 
nir règne. De plus, la crise boursière 
et monétaire a rappelé que le budget 
de l'Etat n'est pes le principal acteur 
de la vie économique. Elle a 
convaincu les députés que la réussite 
ou l'échec de la majorité ne serait 
Pas mesurée à l'auns budgétaire. 

THIERRY BRÉHIER. 

LA CRAVATE 
NOIRE = rt 

PAU R-V AU THEATRE 
AVEC LA FEMME A 

mod gta 

LE CHATEAU 

CEE 

Ah !.les bonheurs de le 
deuxième défibération. Grâce à 

elle et dans la discrétion d'une 
fin de séance, quand la fatigue 
de la nuit atténue les réactions, 
le gouvernement peut facilement 
convaincre sa majorité de revenir 
sur une saute d'humeur, surtout 
quand un vote bloqué l'oblige, 
dans un même mouvement, à 
renoncer à ce qu'elle avait 

d'abord imposé aux ministres et 
à approuver la totalité du bud- 
get! 

Les désobéissances ont été 
rares cette année, mais M. Alain 
Juppé a tenu malgré tout à 
débarrasser «sa loi de finances 
des moindres scories votées 
dans un premier temps contre 
son avis. Ainsi a été rétablis à ia 
fin de la discussion budgétaire, 
dans la nuit du vendredi 13 au 

maniement des clés de vote 
électronique. Ainsi a été suppri- 
mée l'obligation imposée au 
gouvernement de fournir au Par- 

des fonds de concours dont 
bénéficie le ministère des 
finances, sur ta distinction des 
rémunérations payées par: le 
ministère de l'éducation natio- 
nale selon les ordres d'enseigne- 
ment ou sont employés leurs jestinatai 

Maltigies: 
ficitati 

.… Ainsi ont été rétablis les cré- 
dits pour le recensement agricole 
et les offices de produits, dirni- 
nués lors du vote du budget de 
l'agriculture par la majorité, qui 
avait voulu manifester sa mau- 

LUNDI 16 NOVEMBRE A18 H_ 

MONSIEUR 

FRANCOIS 
MILIERRAN 

Là distribution des « primes » » 

n'y a rien pour la preraière 
demande, at simplement dix-mil- 
lions de francs pour là seconde.” 

Car la déuxième délibération 
sert aussi à distribuer quelques . 
menues sommes selon les sou- 
haïts, non des ministres, ‘mais du 

” Cette ‘année, les deux 
hommes .ont eu: à répartir 
287 millions de francs. 
bien ordonnée commençant par 
soi-même, M. Michel 4 Omano, 
élu du Calvados, a accordé: 
6 millions à l’Institut. des 

sciences de la matière et du 
t installé à Caen, et 

6.8 mülions eux heras. Quant, à 
M. Robert-André Vivien (Val-de- 
Marne), il a obtenu quelques mit 
lions pour l'entretien de l'A 86 
dans sa traversée du Val de 

Marne. Les routes et la sécurité 
routière ont, il est vrai, été parti- 
culièrement gôvées puisqu'elles 
ont obtenu en tout 54 millions. 

La justice n'a pas non plus été 

des prisons et 21.pour les 
indemnités de fonction: .des 

de leurs locaux. M. Charles Pas- 
-qua obtient aussi 6 millions de 
plus pour les services d'incendie . 
et 3 pour commencer la mise en 
place d'une unité de sécurité 
civile spécialisée dans les risques 
chimiques et nucléaires. dont 
Er 

M.. Michel “Barnier 1RPR, 
." Savoie} n'a pas non plus à se 

.de cette « réserve »: ï 

ques Chiric, l'institut Pasteur, 
pourra financer dix postes de : 

chercheurs supplémentaires pour .. 
la futte contre la SIDA. Les cen-, 
tres d’aide’par le travail pour les . 
handicapés recevront, aux, 
15 œiliions dé plus: 

les anciens combattants 

tions, réduites à La portion 
congrus dans le projet de bud 
budget, ont ‘été regoniiées de 
quelques millions : 3 pour . 
l'action culturelte, 5 pour l'aide à 

ee n'a pas été oublié: 1 
reçoit 2 niions. 

Chacun aura sa «prime 2 : les 
ports auront 16 millions, l'aide 
aux navires de pêche 4 millions, 
l'entretièn des monuments his- . 
toriques 4 millions, les agences 
d'urbanisme 4 millions, le fonds 
d'intervention -pour l'aménage- 
ment du territoire 8.2 millions, 
les musées classés 4,1 millions, 
les centres anti-cancéreux 

a —— s 



Société 
- La multiplication des mariages entre Français et immigrés 

Couples 
nationaux. Nous, Françaises, 

d' , HOUS SOMMES 
plus mal qraider | que des non- 
rançais. leur étranger, 
duf, a le droit de faire venir sor 
conjoint en. France au titre du 
regroupement familial. » 

” Tous ces couples subissent les fon- 
a dres de la joi du 9 septembre 1986, 
destinée entre autres à lutter contre 

is oi "français _ un citoyen fs 

sation de travail, une garantie de 
non-expulsion et, au bout d'un an, la 
carte de résident privilégié. La niou- 
velle loi vise de plein fouet les 
conjoints étrangers qui n'avaient pas 
de carte de séjour avant leur 

mariage où qui ont laissé passer le 
Mi - délai fatidique de trois mois au delà 

Féuni à Pads le 14 novembre, et 

l'UNÉF-Sokciarité _éturianté - 

«comité de liaison interfacs > a 
décidé d'organiser une manifestation 
nationale , lo 26 novembre, 

ï s * dénoncer 

Médecine 

Un lot d'Adiaril 
retiré du marché. 

Cent mille sachets d'Adisri, un 

1983 dans le traitement de In dés- 

Sept inculpations / 

après la contamination : 

radioactive de Goiania 

à le suite de fa contaminetion ls 

duquel un visiteur ne pins récider en France us 1e een 
vert de son seul passeport. fé 

S’üs ont échappé à La reconduite à 
‘la frontière, ces jeunes mariés se 
retrouvent, au bout d'un an, dans 
une curieuse situation : on ne peut 
plus les expulser, on ne peut plus 
leur opposer la situation de l'emploi 
lors d'une demande d'autorisation 
de travail, mais on ne leur délivre 
pas de titre de s£jour. Ils n'ont donc 
“M papiers, ni travail, ni sécurité 
sociale. Ils commencent bien leur 
vie conjugale ! 

Heureusement, la grande maj 
rité des conples mixtes échappens à 
ce calvaire. Pour se marier, un 
étranger en situation régulière ne 
rencontre en principe aucune diffi- 
culté. Et — selon la loi actuelle, que 
Dpt RS De 
— il peut devenir français par simple 
déclaration s’il a vécu six mois en 

bénéficiant. du soutien acaif-de. LE ISIN . RS mou anse f 
-Rhinbleu 

Mygr Lustiger va célébrer 
une messe selon le rite 
de saint Pie V 

Pour ta première fois en tant 

va célébrer une 

D Sr Le teen ‘ancien ire de 
rl appalé rita de 
saint Pie V. Visitant chaque diman- 
che une isse différente de son 
diocèse, |” de Paris doit. ‘archevêque d 
en effet se rendre à l'église Saim- 
.Eugène-Sainte-Cécile, dans Île 
Se arrondissement à7Paris, et se 
conformer aux usages de cette 
paroëse 

.… Une messe y est en effet célébrée 

M. Bernard Pons, ministre 
des DOM-TOM, 2 annoncé, Is 
14 novembre, que le gouvernement 
venait de décider la construction 
d’une piste aérienne à Ia base 

Urville, en terre Adéklis. La 
réalisation de la piste, longue de 
1 100 mètres, prendrà cing ans, at 

métissés 
France sous le même toit que son 
conjoint. : 

Donc, en principe, aucune tracas- 
serie administrative. Mais que de 

- problèmes par aïlleurs ! Les couples 
mixtes restent un défi à la société, 
dans un pays où, il n'y 2 pas si long- 
temps, un mariage entre catholique 
et protestant apparaissait encore 

Les mariages mixtes évoluent, 
depuis le début du siècle, fonc- 
tion des guerres et des vagues 
d'immigration Entre 1915 et 1919, 

Belges, — puisque les hommes 
u manquants (au front, prisan- 

niers ou tués). Situation inverse 
dans les années 30 : des Français 

rages. On les accuse quelque 
sorte d'être passés dans l’autre 
camp. Avec tout ce que l'inconscient 
peut charrier de clichés : tel Fran- 
Sais se sentira atteint dans sa virilité 

uné de ses voisines choisit un 
Noir, à qui on attribue des avan- 
tages sexuels supérieurs. 

Au lieu de décourager les 
conjoints, ces difficultés ont ten- 
dance à les rapprocher l'un de 
Er Et à leurs couples 
plus forts, remarque le sociologue 
Augustin Barbara, qui a consacré à 
ce sujet une thèse de doctorat et un 
livre (2). < Dans le couple mixte, 
dit-il, les partenaires savent dès le 
départ qu'ils sort différents l'un de 
d'autre. Ils ne tombent pas dans le 
piège de la fusion Conscients très 
zôt des its possibles, ils ont sur 
les autres couples un temps 
d'avance qui est une chance. » 

Mais au fil des mois ou des années 
les difficultés resurgissent. « Dans 

jennes. On assiste alors à des 
mariages franco-italiens, puis 

suivis de mariages 
à partir de la vic- 

opposants, Ho 1946, trois mile opposan n , trois 
dl t des soldats 

sméricalss Aujourd’hui, les 
mariages franco-portugais arrivent 
en tête, suivis des mariages franco- 
algériens. 

Globalement, ces unions mixtes 
sont en progression constante : on est 
passé de 17 815 en 1970 à 21 417 en 
1985, Progression d'autant plus sen- 

qu’ils ne sont mariés. Enfin, 
beaucoup de conjoints, recensés — à 

juste titre — comme français, sont 
des immigrés de la première ou de la 
deuxième génération. Ce qui fausse 
les chiffres dans Les deux sens. 

La chose la plus frappante, par 
exemple, et l'augmentation des 

entre des Maghrébines et 
des Français, alors que l'islam inter- 
dit.aux musulmanes de s'unir à des 

| rettes » font leur première 
expérience sexuelle avec un jenne 
Français «de souche», prenant le 
risque d'être sévèrement sanction- 
nées par leurs frères ou leurs 
parents. 

Deux présoms 
mich 

Claude Lévi-Strauss soulignait la 
parenté entre l'inceste et le mariage 
mixte. Dans le premier ces, l'union 
est rejetée pour trop grande proxi- 
mité ; daus l'autre, pour distance et 
différence excessives. Mais c'est une 
question de degré et de milieu 
social, Une polytechnicienne se 
mariera sans problème avec un 
camarade de promotion sud- 

icain, alors qu'un OS fera peut- 
être scandale en épousant une 

Malienne ou une dne... 

Les conjoints sont parfois 
par leurs deux entou- 

- c'est ‘a similitude 
un couple,:si la différence attire, 

4 retient ». 
affirme Martine Mi (3). Elle 
sait de quoi elle parie, ayant eu une 
fille « enlevée » par son cx- 
com, tunisien. centaines 
de femmes vivent aujourd'hui un 
drame semblable, qui est la pire 
publicité qu'on puisse faire aux 
mariages mixtes. 

L'arrivée d'un enfant dans mn 
couple «interculturel » ressuscite en 

cffet le passé et fait surgir de nou- 
velles questions. Quelle Mi 

? Quelle religion lui donner ? 
Et, d’abord, quel prénom? Les 
conjoints franco-maghrébins en 

parfois d'assez neutres — 
Myriam est très prisé pour les filles 
— mais le plus souvent deux pré- 

mixtes repré-" noms, lun français, l'autre arabe, 
laissant quelque sorte l'enfant 
choïsir Ini-même, plus tard. 

Dans une sociét£ où le divorce se 
“banalise, il n'est pas étonnant que 
beaucoup de couples mixtes se 
défassent. Les mots qui s’échangent 
alors entre les conjoints peuvent 

faire très mal, car tout ce qui était 
enfoui, murmuré par l'entourage, 
peut resurgir. C'est la revanche des 

Aujourd'hui, c’est dans les écoles 
du «Chinatown» isien que se 
profilent bien des familles de 
demain. 
peu bridés 
son même de la réussite sociale des 

ele D 27 2 diuiee mariages, il n'y a pas d'imégre- 
tion», soulignait Fernand Braudel. 
On it ajouter que sans un 
minimum d'intégration il y a peu de 
couples mixtes réussis. 

ROBERT SOLÉ. 

1) 28, rue de Leghouat, 75018 
Pan TÉL: 42392688. 

- (2) M frontières, Le Can 18 
G3) Couscous, pommes frites, édi- 

tions Remsay, 1987, 

(4) Je, femme d'immigré, Le Cerf, 
125 pages, 65F. x 
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Les prolongements de l'affaire Luchaire 

Des documents suédois impliquent 
la Société nationale des poudres 

dans une vente d’explosifs à Piran en 1985 
Sur la foi de documents adminis- 

tratifs provenant de Suède, qui met- 
tent en cause un homme d'affaire de 
ce pays. M. Karl Erik Schmitz, /e 
Matin du lundi 16 novembre impli- 
que la Société nationale des poudres 
et explosifs (SNPE), entreprise 
française, dans un commerce illicite 
de matières explosives avec l'Iran. 
Cette affaire, dont La presse a évo- 
qué les grandes lignes, pour avoir 
suscité une enquête interne à la délé- 
gation générale de l'armement (Le 
Monde du 7 novembre), aurait eu 
lieu fin 1984 et début 1985. 

Le Matin publie une série de 
documents aux termes desquels la 
société suédoise Scandinavian Com- 

en provenance de la SNPE par 
l'intermédiaire de la société suédoise 
d'armement Bofors. Pour cette com- 
mande obtenue par l'homme 
d'affaires suédois, Bofors était offi- 
ciellement le « partenaire contrac- 
tuel » de la SNPE, mais le client 
était l'Iran. 

Un porte-parole de la SNPE, que 
préside M. Guy-Jean Bernardy, 
ancien contrôleur général des 

et ancien membre de cabi- 
nets ministériels à la défense, 
notamment du temps de 
MM. Michel Debré et Yvon 

a reconnu l'existence d’une 

modity. Il a cependant ajouté que la 
SNPE, à l'époque, estimait que ses 
fournitures étaient destinées à 
l'Amérique du Sud. Les doutes ont 
commencé à naître vers le fin de 

ment, diligentée par M. Paul Quilès, 
alors ministre de la défense. D'autre 
part, l'administration suédoise a 
Cherché à élucider les activités de 
M. Schmitz 

Selon le Marin, il est exclu que le 
chef du bureau des exportations du 
département poudres el explosifs de 
la SNPE, M Annick Durepaire, 
ait agi sans l'accord du directeur de 
son di t, M. Guy Chevak 
lier, cer de l'AsoSIetIOn 

e ucteurs d'explo- 
ee SNPE est une 

société contrôlée par l'Etat, qni a le 
monopole de ces fabrications en 
France et qui, à ce titre, fournit ses 
explosifs à Luchaire, 
A la SNPE, on précise que cette 

transaction avait reçu l'aval de la 
Commission interministérielle pour 
l'étude des ex: ions de matériels 
de guerre (CIEEMC) et que 
l'ensemble du dossier a té commu- 
niqué, en toute bonne foi, aux 
enquêteurs du ministère français de 
la défense lorsqu'il s'est agi d'y voir 
clair dans l'affaire. 

Les nouvelles précisions apportées 
par /e Matin, provenant principale- 
ment des autorités suédoises char- 
gées d'enquêter sur les activités 
commerciales de Bofors avec l'Iran, 
concernent une affaire qui est indé- 
pendante de celle de Luchaire, Tou- 
tefois, la SNPE est obligatoirement 
lun des fournisseurs sous-traitants 
du producteur d'obus. Mais ce lien 
commercial n'implique pas, pour 
autant, que la société nationale ait 
connu le vrai destinataire de 
Luchaire lorsque Y'entreprise privée 

Pme ne  UACOUES ENARD. 
FAITS DIVERS 

Au château de Thoiry (Yvelines) | Un DC-9 se retourne 

Des cambrioleurs armés Pr tee ‘ 

d'objets do erinle valeur a Spa autes Dash dar 
Trois ou quatre malfaiteurs 

armés, après s'être introduits par 
effraction dans la salle des archives 
du château de Thoiry (Yvelines), 
appartenant à la famille de 

, y ont dérobé plusieurs 
objets anciens d'une grande valeur, 
notamment un service de six fusils 
offert par le roi d'Angleterre à 
Louis XVI. Les cambrioleurs, qui 
avaient pénétré dans le château vers 
4 heures du matin dimanche 
15 novembre, ont été surpris par des 
amis du vicomte Paul de 
La Panouse, qui passaient la nuit 
dans la demeure, et, pour protéger 
leur fuite, l'un des cambrioleurs a 
tiré un coup de feu en l'air. 

M. Paul de La Panouse, proprié- 
taire du château et responsable du 
vaste perc animalier qui l'entoure, a, 
en accord avec la gendarmerie, 
décidé d'offrir une récompense de 
100000 F à toute personne suscepti- 
ble de fournir des renseignements 
afin de retrouver les objets volés, 

* estimés à 1 million de francs, et les 
malfaiteurs. Dans le département 
des Yvelines, depuis six mois, vingt- 
cinq châteaux ont été ainsi cam- 
briolés, probablement par une bande 
organisée agissant sur Commande. 

© Mystérieuse disparition d'un 
jeune couple en Seine- 

. — Soixante-douze heures 
après la découverte d'une automo- 
bile abandonnée dens un bois de la 
banlieue de Rouen, les gendarmes de 
Seine-Maritime n'avaient toujours 
pas retrouvé, dimanche soir 
15 novembre, un jeune couple dis- 

paru dans la nuit de jeudi à vendredi. 
La vitre avant gauche de la voiture, 
une Peugeot 205 blanche, était bri- 
sée et des traces de sang ont été 

relavées sur la banquette avant. 

M. Pascal Fortier, vingt-cinq ans, 
employé d'une compagnie d'assu- 
rances, demeurant à Montmain 
(Seine-Maritime) et M Catherine 
Clarigot, vingt-deux ans, employée 
au centre hospitalier de Rouen, domi- 
ciiée à Saint-Aubin-Epinay (Seine- 
Maritime), avaient été vus pour la 
dernière fois jeudi vers 20 h 45, à 
_Montmain, à bord de la voiture du 
jeune hommes. 

Denver (Etats-Unis), à un biréac- 
teur DC-9 de la compagnie Conti- 
nental Airlines. 

L'appareil qui effectuait la liai- 
son Denver (Colorado)-Boise 
Idaho), décollait dans une tempête 

neige. Il s'est élevé avant de 
retomber sur la piste, où il s'est 
retourné. Au terme d'une glissade 
de 500 mètres, l'avion s'est brisé en 
trois morceaux, d'où les sauveteurs 
ont retiré des survivants durant cinq 
heures. 

Les causes de la catastrophe res- 
tent inconnues, les conditions météo- 
rologiques ne suffisant pas à li- 
uer la chute de l'avion. En e sr 
autres a] ils avaient pu - 

ler peu avet l'accident, malgré une 
visibilité réduite à 200 mètres. 

Le dernier accident d'avion sur- 
venu aux Etats-Unis avait eu lieu, le 
16 août, à Detroit. Un DC-9 de la 
com ie Northwest s'était écrasé 
au llage, tuant cent Cinquante- 
six personnes, dont deux au sol. — 
(AFP, AP, UPI.) 

Pour coups et blessures 
Inculpation d’un vigile 

de la RATP 
M. Daniel Daleb, cinquante ans, 

vigile à la RATP dont le chien, un 
berger allemand, avait attaqué un 

vendredi matin 13 novembre, 
a été inculpé, samedi, à Paris, de 
coups et blessures volontaires ayant 
entraîné une incapacité totale de 
plus de huit jours. 

L'incident s’est produit vendredi 
vers 1 h 30, à la station Châtelet Le 
vigile a déclaré qu'il avait été giflé 
par l'usager, M. Antonio Vidal, 
FonEAex ne cuisinier, de natio- 

ité espagnole, ce qui aurait provo- 
qué une vive réaction du berger aïle- 
mand. 

M. Vidal conteste cette version. Il 
aurait tour simplement refusé de 
présenter ses papiers à M. Daleb qui 
aurait alors donné à son chien 
l'ordre d’artaquer. 

Placé sous contrôle judiciaire, 
M. Daleb n’e plus l'autorisation de 
travailler avec un chien et doit ver- 
ser 50 000 F de caution. 

Pau] LA CONVERSATION 
AVENUE MONTAIGNE 

me He nef)* 
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Bulletin réponse à découper et à 
envoyer avant le 30 novembre 
1987 (dernier délai à minuit, le 
cachet de la poste faisant foi) à : 

GRAND CONCOURS 
LE MONDE DU VIN 

BP 4 
LES LILAS 93260 

QUESTION 1 : 
© de l'eau de mer D 

© le vin d'origine, parfaitement conservé à l'abri de l'air D 

© le vin d'origine, altéré par le contact de l'eau de mer O0 

QUESTION 2: 
Treize cépages sont autorisés pe ed la liste qui 
ait en un intrus : @ Drensihe € @ syrah © mourvèdre @ © terret noir 
@ counoise @ Dar © tccartero Piardan © cat 9 caguan © 
© roussanne @ bourboulenc ? 

QUESTIONS: 

e monté [] 

QUESTION 4: 
3309, S04, 41B... Que 

e baissé [] e n'ontpasvarié [] 

désignent en viticulture ces codes bizarres ? 

e lecabemetfranc [] © lecabemetsanignon  [] 

© l'auvernat O e legamay O0 

6: 

© à l'incompabilité d'humeur entre les propriétaires d'alors ? CO: 

© à une variante dans la vinification ? O 
€ à l'usage de l'anhydride sulfureux ? O 
© à l'utilisation du cépage sauvignon ? CO 

QUESTION 7: 
© dePaullac [l © dePomerot [] © de Beaune CO 
e deSaintEmilion [] e deBourget [] 

QUESTION 8: 

© découper le gäteau traditionnel — au marc de raisin — servi lors de la Fete 
de la fin des 

© recentrer le marc dans le pressoir pour obtenir un meilleur pressurage 

@ recouvrir le pressoir d'une bäche ä la fin des vinifications pour le protéger 
de la poussière 

QUESTION 9 : 
e Oui 
e Non 

QUESTION 10: 
© du filet qui protégeait, au Moyen Age, les raisins des nuées d'étourneaux ? 

© d'une maladie bactérienne de la vigne . 

© d'un vin parfumé et épicé 
© d'un ancien instrument viticole en forme de clou de girofle 

QUESTION 11: 
e une maladie de la vigne due surtout à une carence en fer 
© ane maladie du vin assimilable à La « tourne » 
© une réaction chimique qui peut se produire lorsque l'on coupe un vin 
© une caractéristique otfactive des vins provenant de régions proches de la mer 
© une évolution anormale parfois observée sur les vins transportés par bateau OO0O00 0900 O0 oo 

QUESTION 12: 
Quel est l'aiteur de la première classification des grands crus de Bordeaux ? 

QUESTION 13: 
© d'un étalon sensoriel exprimé en secondes, à la durée de 
persistance en bouche après avoir avalé le vin - er 
© d'une expression bourguignonne désignant le vin restant dans une barrique 

après la mise en bouteilles 
e sun terme languedocien pour désigner les derniers rangs de vigne, souvent 

D 0 

plus courts que les O 

QUESTION 14: : 

°6g O e 174 °.2s0 e2#50 
QUESTION 15: : 
© Bourgogne [] © Mäcon-Villages [] © Muscadet[] © Sancerre [] 

QUESTION 16: 
Le mois de des Trés Riches Heures du Duc de Berry montre une scène 
de vendange. De quelle appellation contrôlée s'agit-il ? 

QUESTION SUBSIDIAIRE Mentionnez le nom de l'auteur de chacun des textes numérotés 

QUESTION 17: 

e RM 

e MA 

QUESTION 18: 

e l'allumette hollandaise [] 

© labougiedes Chartrons [] 

QUESTION 19: 
© chassagne-montrachet ? 

© puligny-montrachet ? 

© meursauk ? 

QUESTION 20 : 

evilny [] 

© chambertin. [] 

QUESTION 21: 
© sélection parmi les meilleurs cuvées de vins blancs 
© vin issu d'une vigne plantée sur un sol très calcaire 

© issu uniquement de raisins blancs . 

QUESTION 22: 
e il provient de la commune portant des cantons obligatoirement ce no ou 

e c'est le seul vin d'Alsace qui peut provenir d'un assemblage de cépages O 
© c'est le seul vin français pouvant ëtre récolté pour partie sur le soi de l'Ale- 
magne fédérale s 

QUESTION 23: 
‘Trois cépages doivent entrer dans la composition du noble Joué. Lesquels ? 

e l'alumettesuédoise  [] 
© lamècheespagnole [] 

out [1 

oui Cl 

où Cl 

non [] 
non [] 
non []. 

e ponmad [] e musigny [] 
© romanéeconti [] 

O0O 

QUESTION 24: 
e colombani LI ec [1 
© macabeu [j e melon [] 

© folle blanche 

© terret 

e creignou [] 

e pipou [J 

OO0C OOD0 OT 
‘Au XVII siècle une rumeur 

QUESTION 27: 
Quelle est La ps petite appellation française d'origine contrôlée? 

QUESTION 28: 
© a huis renversé et pot coupé. . D. 
© ähasetpotrenvesés O 
© äbuisetpotcoupés O 
© à huis coupé et pot renversé CO 

QUESTION 29 : 7 Ê : 
Ea 1857, Engels, apprenant que la femme de Karl Marx est malade, lol envoie 
Londres pour F aider à son rétablissement ne sise de vis du Métis De ef con 
Stan à . 

QUESTION 38: a 
Dans un de ses célèbres romans policiers, Patricia it commettre 

crime à Tom Ripley. La scène se ms ns qe de Ba On, srl 
de vin joue un rôle déterminent. De quelle appellation d'origine contrülée s'agit-il ? 

RER 

__ Qui a signé en personne le 21 juin 1973 l'arrêts du 

POUR VOUS AIDER: 
 L'INDICERTL 

ekgie Cl. esemetwiée: [|] entente Es cosenée s 5 

@äLondres ‘0 S à Pas UD. e à Boëdesue Gi pi 
eäNewYok [] (eALosAngees | O “etes O 

QUESTION 35 : | 
Co vs quel re so cure té de Es 77 mer ne 

QUESTION 34: un è 
esanignon? O ° emo? D. . e pin d'Aunis? 0. 
e chenin? DO epootmenker?[] : Ô 

QUESTIONSS:- . . 
Le Cain Bag me pan om dm  e 

QUESTION 36: 
e Château Gllet [] 8 
e Condrieu [1 e Chi d'Yquem [] . 

ose ë 

e ChätemCimionf] . © Coulée deSerrant [] 
le CieRGieC] © NobledooéCT 

QUESTION 
e Oui[] 

QUESTION 38: 
ministre de TAGS ns de 

Dérioppement rural élerant au tire de premier cry cixseë le Cros 

IT 

000 

QUESTION 39 : 
e urlqpement sr la commune de ce ou 

e amssi sur dés parcelles de Ladoix-Serigng 
e me ds ras Los Sr et de Permis 

QUESTION 49: ë 
Der Pornalñia doighie crabéile Ein grd us mens grand 

CE pet 

: . : 

© Pin d'isC] 0 Sanigiee [] e Pen © Chenin à 
QUESTION 44: 

Interdit à Le table A dons dt qe ve sen par en 1806, « roi. = a de médecine et 

: h | ul | 
° 198 [] e 200] . 

nue CI een Saëoe-et-Loire [] © danslaSarthe [] 
© dans le Nappa Valley De én Ardèche [js sur flancs. du Vésive E 
QUESTION 48: : 

& marcand de vi à la Conile. Sa mon 
esprit de à fait cour en Rule le peu 

Rand ch pol a parer ner qe pen mi 
» De qui s" Lt | le 
il 

Collez ici les 24 vignettes de participation au concours et n'oubliez pas d'indiquer v vos coordonnées. $ 
en € ERAUT 
s 5 $. pu #7 er o 6 

5 HN EU Hein che HONNEUR HE a vrai PO RTE A — 
| VIGNETIE 1 VIGNETIE ||  VIGNETE OÙ VIGNETTE I  VIGNETIE || VIGNETTE. ©! PRENOM 
! W1 11 2 }l F3 Il A 1 TT: LE N6 a ANSE 

me ARE ee er ee ee se De de ue LINE A ee Su 
ee TRE HR AE D A ee 

VIGNETTE Il VIGNETTE VIGNETTE il VIGNETTE 41 ER 

| N7 Il 8 il 9 hi N10 È Fi 4h HUE En — 
tn CU ne nl se Ms nn re Re r mn He —————— 
[ TRES TETE ir D VE 7 y) Tann 1 | Dre net 7 RÉ 73 RE | : ———— © — 

Fi Il 11 11 + Her RE at 
1 VIGNETTE 1! VIGNETTE it VIGNETTE VIGNETTE il VIGNETTE Lt. VIGNETTE a 
| ML 1 WA 1! W15 Il W16 M A7. ii. Ni8 :. à CODEPOSTAL | EUROPE :8 
Lamine Re nn Las Los Poe CE ms 5 fins J eine RP Peer mu 

| re EH Le HORS D td QUE “re ven 
ll 11 ll il 11 Re Mise 

| Li 1e il 1! 11. — v de Lacs open 

| il Il il il Al | tn ê RS T 
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ÉDUCATION 

‘ Les cinquante ans d’un syndicat 

La voix différente du SGEN-CFDT 
tion 

de précipitera . 
épart et Ia seconde grande 

artin, a connu plusieurs mutation du SGEN. . 
mutations au cours de son demi- 

siècle d'existence. 
As création, le syndicat, affilié à 

k CFTC mais s'affirmant «statu 
tairement laïque, réunit des institu- 
teurs et des anciens élèves de l'Ecole 
normale supérieure convaincus de la 
possible alliance entre le laïcité 
républicaine et la foi ca et 
rêvant de réconcilier la classe 
ouvrière avec le christianisme. 

rar conditions que rejette le syndicat. 
par sa criti biérar- Dès les années le S 
ren a dé centralisme, so, GEN 

par les nouvelles formes d'action et 
de revendication, des 
militants d'extrême gauche en rup- 
La avec la FEN, dont l'organisa- 
don par: tendances Les paralyse. Les 

F'exrème gauche, une pratique de la 
lémocratie qui ne va désor- i is 

âre, n'empéchent parle SGEN de  Pus Haby se réalise pourtant, mais 
- continuer à élaborer des itions 

ui n’ont cessé d'influencer les 
éducatifs et même d’inspirer 

des choix gouvernementaux. 

1948 à 1970 mort en août dernier. 
Un. particulier a été 

rendu qe ee en présence de 
M. Edmond Maire, à ce ca! 
laïque dont l'évolution vers Le socia- 
lisme, les liens avec les syndicats s 
ouvriers de la CFTC et les prises de 
position courageuses pendant la 
guerre d'Algérie et contre La loi 
Debré ont fortement contribué à la 
déconfessionnalisation de la CFTC 
et à sa transformation en CFDT en 
1964. ne / passer outre les tensions entre les 
L'opposition de Paul Vignaux aux différents corps, et a facilité l'élabo- 
événements de mai 1968, à la «poli- ration de projets audacieux ouverts 

tisatian » du syndicat qui s'ensuit et sur l'extérieur et parfois critiques à 

ques), que le SGEN jugeait indis. 

De même, l'ouverture des établis- 

- Raïson trop tôt boration de projets par les équipes 
icat «général», le SGEN 

go rer 

EtCela 

gées. 
La plaquette précise les conditians d'inscription, de ressources 

et de couverture sociale nécessaires pour obtenir ce fameux titre de 
séjour. 

utile, car aux exigences prévues par les textes 
étüdians certaines préfectures 

{Cette plaquette peut être obtenue au Consail des associations 
d'immigrés en France, 46, rue de Montreuñ, 75011 Paris, 16. : 43 
72-75-85.) 

JP. 

mines de Paris, . boulevard Prix frttéraire 

Quand les gens aiment leur métier, 
ils le montrent 

A travers leur sourire, leurs mains qui se 
tendent pour vous aider et le plaisir de vous 

satisfaire, vous 
vous sentirez à 

4 chaque instant 
à le bienvenu. 

| En choisissant 
Delta pour vous 
rendre de Paris 

aux États-Unis, vous êtes certains de voyager 
avec la meilleure des compagnies. 
.… Cestainsi que nos 48.000 employés 
ont valu à Delra les plus hauts mdices de 

% AFS. Ecole des mines. 
35, rue 

Saint-Honoré, 77305 Fontaine- 
bleau Cadax. 

Sédimentologie, par Hervé 
Chamley. collection « Géos- 
ciences ». Dunod, 175 pages. 
130F. 

% Ecole centrale de Lyon. 
Association des 36, avenue 
Guy-ds-Collongue, BP 163, 65151 
Ecuily Codex. 
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SCIENCES 

Mort de Parchéologue 
Yigal Shiloh 

L' israélien Yigal Sbi- 
loh est mort le 14 novembre à Jéru- 
salem : il était Agé de cinquante ans. 
Professeur à l'université hébraïque 
de Jérusalem, Yigai Shiloh dirigeait 
depuis 1978 des fouilles qui avaient 
permis de retrouver une partie des 
villes antiques de Jérusalem, celle 
des Conanéens (fin du troisième 
millénaire avant Jésus-Christ}, celle 
du roi David (vers 1 000 avant notre 
ère) et celle des rois suivants. Il 
avait, en particulier, précisé les trois 

(caraux et tunnels) qui 
alimentaient Jérusalem en eau. 

igal Shijoh avait aussi participé 
aux fouilles de Massada (la forte- 
resse contruite par Hérode au-dessus 
de la mer Morte et détruite par les 
Romains en l'an 70 de notre ère) et 
à celles de Meggido, une place forte 

nne. a 

La création des ZEP a été l'une 
des premières décisions de M. Alain 
Savary en 1981. Le SGEN, alors 
très écouté au ministère de l'édnca- 
tion nationale, où plusieurs de ses 
anciens militants occupent des 
postes de responsabilité, perd à cette 
époque son image d'indépendance. 

H ne s'est aujourd'hui toujours 
pas remis de cette «complicité» 
avec un ministre et souffre 
d'une inquiétante hémorragie 
(trente-six mille adhérents en 1986 
contre soixante-cing mille en 1977). 
Le paredoxe veut que ce malaise, 
avisé par des querelles à internes, per- 
siste au moment où la FEN, forte- 
resse adverse, elle aussi touchée par 
Le désyndicalisation, semble trouver 
me nouvelle jeunesse en re, ä 
son compte des idées chères au Vendredi 4 décembre 

SGEN, comme le corps unique des (2h -19 h) 
enseignants de la maternelle à l'uni- Samedi 5 - Dimanche 6 
versité et légalisation de leur forma- {10h-19 h) 
tion, la décentralisaton, l'adaptation EXPOSITION INTERNATIONALE 
des cursus et des méthodes au 
rythme des enfants. 

Le SGEN se veut plus ouvert à la 
transformation des contenus d'ensei- 
gnement et aux usagers de l’école, 
plus attentif aux exclus du système 
éducatif. Mais réussira-t-il la nou- 
vele mue qui s'avère nécessaire s'il 
veut continuer de faire entendre sa 
différence ? 

MINÉRAUX 
FOSSILES 

PIERRES PRÉCIEUSES - BLJOUX 

HOTEL PULLMAN St-JACQUES 
17. bd Saint-Jacques, PARIS (14} 

Métro Saint-Jacques PHILIPPE BERNARD. 

Nous Aimons\Gler 
Se \Oit. 

S 
& 
= 
a 
LT 

= 
$ 

satisfaction passagers jusqu'ici inégalés par 
aucune autre compagnie aérienne. 

Avec plus de 3700 vols quotidiens, 
Delta et le réseau Delta Connection desser- 
vent plus de 230 villes dans le monde. 
Renseignez-vous sur nos tarifs préférentiels 
pour les États-Unis auprès de votre agent 
de voyages ou chez Delta. 

Nous aimons notre métier et nous 
voudrions vous faire partager notre 
enthousiasme. 

Pour tout t appelez 
Delta Aïr Lines (1) 43354080. 
Bureau de vente: Delta Aïr Lines, 
24, boulevard des Capucines, 75009 Paris. 
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JUSTICE 

jours 
les surveillants de la maison 
d'arrêt des permets, gs 
seille, ont décidé, ap. 
FÜnion fédérale autonome péni- 
tentiaire (UFAP, majoritaire) et 
de la CGT, de continuer leur 
« mouvement de mécontente- 

présence 
symbolique devant la porte 
d'entrée principale de l'établis- 
sement. ae rene sera main 
tenne jusqu arrivée, prévue 
pour le mercredi 18 novembre, 
Fan fonctionnaire de la direc- 
tion de l'administration péniten- 
tiaire chargé d'étudier les condi- 
tions de vie et de travail du 
ler et de réactualiser 

de la prison 
L'OFAË et là COT réclament 

MARSEILLE 
de notre correspondant régional 

Ni l'intervention des forces de 
l'ordre, le jeudi 12 novembre, ni les 

Selon les syndicats du personnel pénitentiaire 

« La pénurie des effectifs des gardiens 
est la source de tous les maux aux Baumettes » 

la cessation de « foure manifestation 
sur la vole publique », ils continuent 
leur faction devant la maison d'arrêt 

« des résultats ». Leur 

le », 
rent les nan sysdicaux de 
PUFAP et de la CGT. Les déclara- 
ue faites jeudi M. André Ros- 

miniire COATE des relations 
avec Eve le Parle Parlement, en réponse à une 
question au gouvermement d du prés 
dent du grou Jean- 
Claude Gaudin Ge es du 
14 novembre), ne les ont pas davan- 
tage convaincus. Les effectifs 
actuels du personnel pénitentiaire 
des Baumettes sont de quatre cent 
deux ts pour plus de deux 
mille détenus, soit, compte tenu des 

fonctionnement de 

< Même si la population pénale a 
diminué depuis les mutineries de 
Juillet et d'août derniers (1), expli- 
que M. Jacques Struzinski, secré- 
taire général de Un notre 
charge de travail est toujours aussi 
lourde et pénible». Pendant leur 

heures, les surveik 

Société 

se n'ont, en effet, aucun répit 
des lépla 

travaux ef aux 
appels incessants des hauts- 
parleurs, sans oublier les alterca- 
tions avec détenus parce que 
nous n'avons pas le temps de nous 
occuper de litiges. » 

de risque comprise — se 
d'autre part, de ne plus pouvoir 
prendre leurs repos normaux. « Le 
plus souvent, affirment-ils, on 
tourne garde 

Reures sur Ming On sur vingt-quatre. en sort 
complètement déglingué, » 
Les ts causés par les émeutes 

de l'été ont été immédiatement. 
et les sécurité 

sont trés rs rss On it jouer 
un rôle di ssistance sociale qui, 
faute de temps, oran nee Au 
contraire, les agressions sur le 
sornel ont considérablement Au 

à 

faut l'accepter, D ne ps 

Le con ès du dicat des avocats de France . 
- =  - 

Défense des droits de l’homme 
# 

et rendez-vous européen 
Réunis es cpu à dre à défendre son statut et sa place 

octobre à ane be er cmporasne ï Monde dat£ 11-12 octobre). « On Riu le Syndicat des avosais de Phicat créé il y a quatorze ons. Il 
nous a salls, SÉ ls, alors | France avait choisi pour thème : Pride on sentola Îlne 
que la le d'effectifs est à la| «La défense au rendez-vous faut pas manquer le tonmnant euro- 
msg Jour les ARE dou européen ». Très une ka péca, mis il né fant pex pour autant 

tion doit. désormais, prendre ses | confrères de la Communauté au . are prés présenr ma un 

« moment de lentrée en rigueur de PE chisEe rimaire, poursuit GUY PORTE. PActe uniqne européen en 1992, fée Puce à le conaarence 
———— ; les mo ou sAr uE esiropéenne, on dance à pes- 

(1), Cing cours détens ont té rune Fume eos nl s dÉrgus, ce mé pas 
tele ban tplgt sante mais = notre affaire, Ce n'est pas Si simple: 

rs COLMAR : : d'avocat est un Le prior af d'être hel à Mamie 
Baumettes offrent environ mille 

deux cents places. 

La Cour de cassation 
et l'affaire Michel Droit 

M Simone Veil : La criti 

c’est la démocratie» : 

Dre RS name Dour TE T 
SFR een Des dou 

Veil a d'abord ‘déclaré : « J'ai dû 

tous les Français — 

Elena fe Dire 
1e dede de Cassation dans cette 
nn de ons Re 

citées : EST 
reur général et, de l'autre, 

«une pralurion d'avocats 
migrants » k mot de M: Alain 
Moutot, de la section parisienne du 
Sync ds ayons de Franc 

raditiomeliement gau- 
roits de de défenseur des. 

Peut-être que la Cu Lees 
réagi — à mon goût — avec un peu 
trop d'éclai, en ce sens qu'une décla- 

rer 

DEPART 
POUR 
L'EUROPE 
DU FUTUR. 

5... À vos marques! pour le futur. 

4... Décollage immédiat! | 

pour 1992, l'Europe ‘de demain. 

3... Contact! pour le nouveau: défi 

économique et technologique. 

2... Prêt pour le SICOB. 

1. Top départ: 
ensemble, préparons' ce grand rendez-vous. 

Face à ce challenge, la synergie 
* entre tous les métiers de l' entreprise 

devient une réalité quotidienne. 

En avril 88 et plus que jamais, 

‘le SICOB s’attachera à fédérer l'ensemble 
des technologies de communication de l'entreprise, 

- fidèle à sa vocation depuis 38 ans. 
Avec une formule unitaire encore plus qualitative 
et  phafemsionelle, le SICOB tient le ; pari vpn 

; avec un seul but: Fe 
: Programmer le Fes pou tous.en n 192. 



Culture 
MUSIQUES 

Le vingtième anniversaire de l'Orchestre de Paris 

La mémoire et la présence 
ce samedi qui justifie le show dû à 
quelque émule de Bernard ke 

le 

La semaine 

du mélomane 
L'Orchestre de Paris 
a célébré ses vingt ans 
avec les films . . 
et la présence de ceux . 
qui, déjä, étaient là en 1967. 
Et un concert, bien entendu. 

. Pour passer mélomane en 
chef, notre ami doit subir un oral 
de contrôle : réciter les princi- 
paux concerts à venir sans las 
confondre avec ceux de la 

semaine qui leur res- 

Le 14 novembre 1967, au 
Chan; 

musical était déjà là : } n’a pas trop 
changé, à peine veilli, et l'on 
retrouve avec plaïsir maïints visages — Lund, soirée consacrée à 

ÉAPRAiHn 

salle se succèdent les portraits — Les Mardis de la Musique 
tesques ds cuis gimseant de chambre de Radio France pro- 

a repli een ue sn posent trois concerts au grand 
proclame l'événement auditorium {entrée libre) : à 

: : : ; 18 h 30 quatuors de Îves, Sche- 
fer et Schiffrin; à 20 h 30, 
œuvres de Stravinski, Boulez, 

Chen et 
fraternellement unis dans. 
Concerto pour deux pianos du 
même Solti, 

Le symbole en vérité est plus fort 
que la substance musicale dans cette 

Depeche Mode à Bercy 

Un transport machinal — Mercredi et jeudi, 

de Pers, dirigé par 
Evgueni U 
l'ouverture da Russian et Lud- 
mille, de Glinke, le Concerto n° 2 
de Rachmaninov (soliste : André 

we m° 2 de Symphonie 
Borodine, salle Pleyel à 20 h 30 
{tél : 45-63-07-96). 

et fabrique des tubes. 
I faut se faire une raison. 

France _interprétera_alternative- 
ment des œuvres de Roland 

années de 
Soi (titulaire de 1 

20 h 30 à l'Auditorium des 
Halles (45-63-88-73). 

— Vendredi, l'Ensemble 
de Paris interprétera 5 5 

Karajan, la Symphonie fe 'ymphonie 
jette les images fantasmago- 

sarexpose 
ust | plans, accélère le bal en tra: 

igineux, raffine les sonorit 

fl i 
es F ï Le 

S'i réussit le mélomane ira 
samedi à Chantilly entendre 
Jean-Philippe Collard jouer Ravél 
et Liszt dans le salle du Jeu de 
paume et, après, il pourra souper 
à la capitainerie du château avec 
son examinatrice (tél. : 44-58- 

de cet orchestre, qui resplendit dans 
toute La gloire de ses vingt ans. 

JACQUES LONCHAMPT. 
Solti et Daniel Baren- a 

At concours à cette soirée 
du Fonds GR des musiciens 

JEUDI 19 NOVEMBRE 

MATISSE, 
MODIGLIANI, VALLOTON.. 
INAUGURENT 
DROUOT-MONTAIGNE 

COMPAGNIE DES 
COMMISSAIRES-PRISEURS 

AU THEATRE DES 
HAMPS-ELYSEES 

15, AVENUE MONTAIGNE 75008 PARIS 
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park Ball royal par le Ballet roy: 
du Danemark 
offre l'occasion 
de retrouver l'esprit 
et le style 

française développée 
et enrichie 

de || par Auguste Vestris 
-| au début 

gir contre une tradition figée. 

teur artistique, Franck 

dans l'espace a formé la 

chine. ds à 

ee fol danse 

« La Sylphide», au Théâtre des Cham, 

À l’école de Bournonville 

de la belle danse classique 

du dix-neuvième siècle. 
La Sylphide d'Auguste Bournon- 

ville, dommée le Ballet royal du 
Danemark au Festival international 

aujourd’hui par la technique de 
Bournonville acquise en France 
auprès d'Auguste Vestris, rapportée 
au Danemark où elle resta le seul 

À d’école jusqu'en 1930, 
ue où Harald Lander allait réa- 

Ouvert depuis an répertoire 
in, le Ballet 

un peu 
à la fois complexe et désuet, le direc- 

jeune troll aux cheveux rouges, le 
défend vigoureusement. Cette tech- 

nique, dit-il, axée sur La coordination 
des mouvements, La sensation du 

de Peter Martin, Helgi Tommasson,” 
Ib Andersen et autres danseurs 
danois i favoris de Balan- 

Bournonville s'est 
masculine 

telle qu'on la concevait au début du 

18h30 

£ 

dix-neuvième siècle avant que le 
romantisme ne consacre la ballerine 

utilisait pour son entraînement et 
ai imagina d'introduire dans les 
igures stérotypées (menuct, 

gavotte.….) héritées du ballet de 
j ainsi le vocabulaire cour, 

chorégraphique. 
Pendant six ans (1820-1826), 

suit cet 
avant d'être nommé danseur à 

È 'i rentre à 

ses bagages le premier ballet 
romantique, la Sylphide de Philippe 
Taglioni, qu'il reprend à son compte 
et qu'il interprétera avec Lucile 

Sa version, beaucoup moins 
itution de 

et Arne Villumsen, 
beau brun romantique, qui a 

carrière américaine 
parce qu'il aime trop Copenhague et 
la bière. 

MARCELLE MICHEL. 

*x Théâtre des Champs-Elysées, 
20 b 30. Au même programme une créa- 
tion mondiale d'fb Andersen Un, deux, 

‘ mer. 18 ven. 20 som. 21 novembre 

&.c. 

PROGRAMME D'INAUGURATION 
La Compagnie des commissaires-priseurs de Paris 
vous invite : 

20 H À 4 H DU MATIN : 
Exposition de Compagnie “Les Temps Forts de Drouot- 
Richelieu” et exposition “Collection Georges RENAND”. 

“UNE NUIT POUR UNE COLLECTION!" 

Une nuit pour voir les chefs-d'œuvre de MATISSE, 
MODIGLIANI, DALI, BONNARD, PICASSO, COROT, 
VAN GOGH, CÉZANNE, MONNET, RENOIR, GRIS, 
LÉGER... et bien d'autres. Un événement unique et 
éphémère. 

10H À 16H: 
Exposition de Compagnie “Les Temps Forts de Drouot- 
Richelieu” et exposition “Collection Georges RENAND”. 
19h30: 
Vente aux enchères de la collection Georges RENAND. 

12HÀÂ18HET21HÀ23H: 
Exposition de Compagnie “Les Temps Forts de Drouot- 
Richelieu” et exposition de la vente du 22 novembre. 

DIMANCHE 22 NOVEMBRE 

11 H, 14 H 30 ET 20 H 30: 
Ventes de tableaux modernes et anciens, meubles et 
objets anciens. 
Exposition de Compagnie “Les Temps Fort de 
Drovot-Richelieu”. 

JEUDI 19 NOVEMBRE 

VENDREDI 20 NOVEMBRE 

SAMEDI 21 NOVEMBRE 

INFORMATIONS : TÉL. 42 46 17 11-4070 1111 

LE MONOGRAMME création 
7 Chants d'amour d'Odysseus Byiis 
pour volx chceur ef orchestre 
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Culture 

THÉATRE | 

« Bivouac», à la Bastille 

Pierre Guyotai, | | . 
les mots, pas la scène . se 

«Le Marchand de Venise» mis en scène par Luca Ronconi . 

Un homme traqué 
À l'Odéon on retrouve Le nouveau texte isbyrinihe de Cnoesos, danse mon Sy core | 

Luca Ronconi, de Pierre Guyotat a ce PE Heratien. Ces + : 
la somptuosité recèle des trésors, : situations, purement Hpaginaires, le 
de ses images Que l'on découvrira spectateur dé Birouac 1 les aura 
fragmentaires. à la lecture Lun  Péréeléonedoleure C'est le Marchand mais que l'écoute annihile. Commis sans s'évader 
de Venise, Car Bivouac n'est pas  ‘ rois monologues d'ane heure et 
de Shakespeare, une pièce mais la poursuite nze. minules une langue 
histoire cruelle d'une utopie littéraire. dussi compliquée, conne on is 
d'un homme traqué. 

Et c'est sur la scène que se reconsti- 
tue le pi de abgrinthe où-1a ra 

En 1973, Luca Ronconi occupait dans le décor unique d'ane sorte de convaincu Jui-même, 
FOdéon, et y construisait, RORE son Cellule dont les murs seraient figurés ei d une voie des- 
one dans k quel ICE spectar AL ss se k pes Sous. ‘ tzurs, déboussolés,Frôlaient des êvé- Sol par on parage de 5 PE Ces où re pl 
nements ont ils ne percevaient que ton blanc d’un pèlerin qui tures entreprises par Valère des reflets déformés. Luca 0 Fe EN ee Nornioe, Éuso Comes Où encore revenu à l'Odéon pour le Festival récipient rempli d'eau pour étancher Gildas Bourdet. Mais ceux-là d'automne et avec la Comédie- Ia soif. k avaienit où ont, À des degrés très dif- rençaise, y présente le Marchand Bi — commande de Michel  férents le souci premier de leurs de Venise. Sur la scène, cette fois. Guy pour le Festival d’a: — publics $ 

ex un taxe de cout neuf fouiliees, 
résen: versels achevé geant — t tume, son se. où réalité et rêve se frô- F2 août dernier. 1 aAljafois dans * PT = Hblement génont lent, interférent, pour donner une cette œuvre tout le théâtre — le je 7.Serait-ce, par Un: 

vision trouble, c'est-à-dire _donble rhapsode grec qui passait sa vie sur orgueil fou, la certitude de s'adres- 
comme dans un double miroir où les Christine Fersen 
images pas tout à fait semblables 

. La confession, la prière, l'invoca- ‘ 
tion de trois hommes immobiles 

Qu'est-ce ri et, non pas déran- de 

8 ; lage, ses poèmes Épiq seraient vues simultanément. dans le rôle dienne qui soulevait les gradins Ou de demain? Ce serait, c'est 

bte one et ” LEP cavième scie eu la d'autant plus dommage que aux L & L : : é 2 5 ivouac, même si j pes one al exiger la livre de chair. On Jui a volé Les relations entre Bassanio et gon, Jéan Baulicu, Nathalie Nerval, | révolution industrielle ant eut la  Pivoue Qu'il ne du théâtre — 
siècles, et qui glissent lat t, Sn bien et ce n'est pas rien, c'estson  Portia sont étrangement lointaines, suivante de Portia. peau, jusqu'au comédien ve, la mise en place déci- 
encombrent l'espace, puis s'écartent, enfant. Richard Fontana se laisse protéger Un spectacle de Luca Ronconi | d'auk ui qui, avec des mots, un Er l'auteur lu-même aidé 
encercient un goufire noir, une ,, Comme fe Juif de Malte ou par Antoni (Ronconi dit avoir laissé m'est jamais quelque chose qui pra qui n'appartient Qué d'Alain Ollivier, statique à donner le 

grotte, et puis encore dévoilent des Nathan le sage, le Marchand de de cBté le caractère homosexuel de  s’avale en douceur. Il y 2 des Ion- yotat, fait du mieux qu'il le peut toarnis, — se LE avec un plaisir core 
fragments de tableaux, allégories ou Venise fait partie des pièces parfois leur amitié, de toute façon c'est visi  sueurs, dans les entr'actes, les chan- | S0n — a pas tain. C'est donc piatôt écri- 
scènes de genre. Superbe. Tout y Considérées comme antisémites. 11 ble). Il se laisse aussi mener gements de décors. LI y a des comé- | théâtre du tont. -’ . . ture Guyotat qu'il faut parier et est. les lézardes sur les murs gris, les st possible de les monter de cette Christine Fersen. Elle est supe: diens insuffisants. Mais une magie Pourtant Guyotat,. une fois d'une langue que personne, ske couleurs soyeuses, la lumière sur les manière, comme n'importe quelles  vibramte, subtile, forte. Un coup de Liculière. Pas seulement la splen- s'est taminer Par ment, n'emploiera, ét que, Surlout, velours, l'ombre sur les drapés des pièce d'ailleurs C'est affaire de femme pour le joli garcon l'arrache deur des costumes, des éclairages, l'actualité, les obsessions de l très peu Com, 1 
robes, les cols blancs des hommes mentalité. Naturellement, ce n'est à elle-même. Dés qu'elle lc connaît, Gé décors. Pas seulement les rafri. | (l'écriture elle-même d'abord, vec. "Aie Byouur, on découvre donc 
sur Îe noir intense de leurs costumes, 
les attitudes juste un peu exacer- 

pas le cas ici. D'abord, il a le choix 
Jean-Luc Boutté, Shylock 

hebituel, jeune, très beau, pâle, 

elle est forcément déçue. Brisée, 
Mais elle assume avec él 

Elle, en tout cas, sait payer. 

nements de l'intelligence. Pas seule- 
ment la mélancolique cruauté qui 

teur d' le temps aussi, et 
surtout l'existence et 
mamätre », ce père introuvable, ce 

des trésors de poésie : = /unes 
hilardes », « Harg brusquées à 

bées, les accessoires quotidiens Us pe is name L Sn Î ‘aguets les flics — fours des verriers, métiars À tapis: sur une souffrance si lerrible Dans le monde rapace et usé de Foo le satiemen Je y a pour ape guide incertain, ce dieu improbable qe ii les femmes ee 
series — et les instruments symbol. QU ne peut pas lexprimer directe ceue comédie f Fer sage secret. Des images, des mots | 9: pers 2) je à cé * chassé craché d'Eden pourléché par 
ques, les balances des marchands et ment. Îl ne peut ni crier, ni pleurer, et Jear-Luc Boutté sont les seuls ES lie pas la sale Algérie A rencé es fais d'Eue intacte», le Dieu uni- 
celles des juges, les coffres qui ni supplier. Il est détruit. Calme- capables d’éprouver passions et souf- pas. aux réfé SUR que de la Création, la ville univer- enferment 1& neaus dos, ‘ou le por- ment, ee ceux. su le pepe france Us dominent une distribu- COLETTE GODARD. tions _. ts et, selle, un bordel, des + foret 
Laine Là conne Mn Écetoioe suis juif er je souffre quant on me ment Bernard Ballet, valet D Om ann ua gr am isée Rene ni tra é ss de senti 
d'un maître, qui aurait été dispersée, foule jme vel quon ue . aux Dupont la-dcie qu, à la er. dimanche PARU Vs ba tes vneroi al l'éntrars 48 ments, que l'écoute anni : 
que l'on retrouverait par MOFCAUX, oure du Ont. » ‘endu, la voix tie d V d - A 1 ne se bornait aux contours Le talent, le dévouement de 
ue l'on recréerait au fur et à : É tie des procès attendent les * Le texte, adapt£ par Jean-Michcl éditerranse. k Cloarec, Pascal 

Dœurc- Et au fur et à mesure dans sourde, en Luc Bourté en in las rs ER Let des Dep a pari d'en douter en Pub" de M écoutant les voix d'Adso, 1 Mostefa Diadjm ss pas 
Racone ave des pe des hé. 2 Plus un ait de fauteuil, plus nn dans le rôle très bref du roi d'Ara- PAR ee Fou :Wajdi et Grosmousen — 165 LS PO. jou Pre disent un 
tions, des contradictions, des ejt découvrir la vérité de Cette * | ; l'impression d'être transporté de 4 être WT: avec one” reprises, la double intrigue du AMar- Plaza Real de Barcelone, où vou-  Conviction incroyables. . . . 
chand de Venise. Jean-Luc Boutté ne se bat pas Aa leuL se Ron Tes RES us - SE en: ï ie . remparts % Théâtre de la Bastille, du mardi Miroir cruel Fibre que la Late vénitieane ; ; US oEs d'un vieillard habité des mots : samedi, 21 beures, matinée le dimanche 

A Belmont vit Portia (Christine [Ui refuse. Il tend à ses juges un Reprise de « l'Amour à la ville » de sa légende, jusqu'aux contours du ‘à 17 heures. TEL. : 43-57-42-1 
Fersen. Selon le vœu de son père) 

elle celui qui saura trouver 
dans lequel des trois coffres est 
caché son portrait. A Venise vit S) 
lock (Jean-Luc-Boutté) dont la fil 
(Pauline Macia) est enlevée par un 
godelureau (Baptiste Roussillon). 
qui d’ailleurs n'oublie pas d'enlever 

miroir cruel : * Vous employez des 
esclaves à des täches indignes, et 

on vous le reproc vous 
les «ils ms appart lennent ». À 

moi, cette livre de chair m'appar- 
tient. Je ne connais pas de miséri- 
corde »… [I n'est un héros, on 

La dernière expérience 
Très étonnant 
ce film à sketches 

la distance 
illusions de la 

Bernard Haller au Théâtre Edouard-VII . 

Boulevard de la comédie humaine 
‘ £ . cinéaste du mal di 

en même temps une petite fortune. pas davantage aux autres qui, en 1953, se présentait ss bel et bien. Comme Epoque épi 
D'autre parte le jeune marchand fages du spectacle. i | comme un Magazine s'annonce dans Je Bal du samedi es le ci ème spectacle 
Antonio (Yves Lambrecht) prête de ne s'intéresse ni aux héros ni à la de faits divers soir, &ocument sur le paradis ed Halle 
l'argent à son ami Bassanio judéité d'un homme pes plus cruel | destiné à imposer ciel d’an dancing et les rêves déri. | de Bern 
(Richard Fontana), qui est amou que Macbeth, Richard II ou Lear. | ee néo-réalisme » social soires de sa clientèle, le Dino Risi | en dix-sept ans ee de Porta. . . ne LE . de au victime EE " les Eau des grandes | de one-man-show. ter y! u' ra re qu ui la vengeance premier et unique magazine + RNeReR. ! t Ïl mime Deb ser, sous peine de devoir lui donner échappe. I! met en marche le méca est derenu un témois sur les , Le principe de l'entreprise était DRE NE LIreau, 

une livre de sa chair. nisme de sa folie — c'est comme un | cinéastes accoucheurs de l'avenir. de ne pas utiliser d'acteurs profes. | celui des Enfants du paradis, 
Une plaisanterie, pense-t-il, une refroidissement progressif et mortel | On n’y voit pas plus qu'il ya trente  Sionnels et de ne pas construire uïe | déballant sôn sac à malices. 

manière de blouser ce chien de Shy- de l'âme. ans le premier sketch de Liz fiction Sur ce point, Federico Fel | Ef oarfant. 5 
lock, ce juif qu'on ne supporte que 
parce qu'il est riche et qu'on 
n'appelle jamais que «chien ou 
«juif». Mais Sujet ve supporte 
pas la trahison sa fille, partie 

Dans la Venise picturale, belle et 
morte, dans les couloirs oniriques de 
Belmont, il n'y a pas d'amour, seule- 
ment des échanges d'argent, de pro- 
messes, de vies. Ronconi parle 

zani concernant la prostitution à 
Rome, la censure italienne l'avait 
interdit. Mais Suicide manqué de 
Michelangelo Antonioni, repoi 
sur les tentatives de suicide de 

lini n'en a fait qu'à sa tête, Agence 
matrimoniale at l'histoire d'une 
fille pauvre et simplette cherchant 
un mari dans une agence sordide. 
Un journaliste enquêtant sur ces 

avec l'un de ceux qui l'humilient  d'analogie entre l'or et le sexe. Mais | jeunes femmes, filmées en studio officines se présents à elle en préten la même que le cl 
quotidiennement. D'un coup, il pour Sen, il faut entendre pos- Gevant une toile blanche, n’est pas dant venir de la part d'un ami très gardien Au public, il ne 
n'accepie plus. Îl demande justice session, non pas plaisir. Les person- | un simple document, tout remarqua- riche, atteint d'une grave maladie | dit pas : « Mimez-moi» mais : «Si 

nerveuse. Elle 'épouserait bien, vOuS m'aimez, VOUS VOUS aimez tout en sachant très bien qu'elle ne nages t une impression de | ble scitil É . v lui sera jamais appliquée. Alors, il lassitude blas£e, même les j Antonioni c'était, avant cela, Pour sortir de la misère, mais aussi | ques ». Car le comique en Hbert£, pro- va que Jura l'ateurde la amoureux par qui tout arrive. Anto: Chronique d'un amour. Avec cela, Parce quelle peut tout donner tant | fondément sensible, de Bernard Haller Fo ut Jos 2 ane, dt 1 ar comp | Qu où lon de Rue on Ca on uen Gi ne | deu as a S lala na 2 puisqu'il a prise sur Antonio, ÎÏ va ment creux, et c’est gênant. nues, un style réintroduisant le passé nina et Sampane, (Cabiria la an er . e fratercité, : 

tite prostitu romaine, ellini, . ji: “ rd' L 

sur Je chemin qui aboutira à La | 00e virtmosiié de Bernard Ha 

CANNES 1987 
TRAD 
ARENA EN: 
INTERNATIONALE 

Dolce Vita. 

D'Alberto Lattuada filmant pour 
Les italiens se retournent les réac- 

els H) sde ue files attraits physiques joli les 
lâchées les rues, il nous reste le 
savoureux urisme à la sauvette 
(caméra invisible) d'un monsieur 
qui n'a jamais ses obsessions. 

" loxie du néo-réalisme social 
se trouve dans l'Histoire de Cathe- 
rine, de Cesare Zavattini et Fran- 
cesco Maselli débutant. Une fille- 
mère venue de Sicile à Rome a 
perdu son travail et doit abandonner 
son bébé, car elle n'a pas de quoi 
payer la nourrice. Elle ira en prison L 

'éffaire, authentique, avait secoué 
l'opinion publique. Le sketch la 

comme un Constat sur Ja 
con an ine, les piques de 
permis jour et dl 
avec Le concours de La vraie Cats 

rina. Elle rejoue pour la caméra son 
calvaire, C'est bouleversant comme 
une enquête de télévision faisant 
éclater les injustices de la vie et opé- 
rant, du même coup, un sauvetage, 

Mais l'expérience de ce néo- 
réalisme DosR à l'extrême n'était 

à présent, par ses meilleures « signa- 
tres ». ï 

:  JACQUES SICLIER, 

ler se cache derrière la comédie |: 

8 novembre 

MNT RECU : 
CANARD PÉKINOIS 

PAU EN ERA 
4274 22 77 
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Culture 

EXPOSITIONS 
 Michelucci, Piano, Jahn | 

L'art Eu les architectes 
Après Le Corbusier plus opposés, proches à la fois d’une 
et Chicago, vision tellurique de la nature et du 
trois autres expositions: Hfereane gosn-gnan des maisons 
sont l'occasion i exemple, dans l'église Saint lon 
de découvrir non seulément Baptiste, si insolemment plantée sur 
des aspecis nouveaux l'autoroute du soleil, de Flo 
de l'architecture re en ji 
contemporaine . . Juccis on mr 
me les délices arides- es = ne très }PDaée dm LC 

la muséographie ntre de tion industrielle 

lorsqu'il s'agit ST Een 
d ‘architecture. lien entre la de l'architecte 

sur les formes des bâtiments LOSCans, 
on celles de la nature, et. l'élabora- 
tion de bâtiments qui frisent les 
conventions du «mauvais goft». 
Sans bavardages, cette exposition du 
CCI parvient à être remarquable- 
ment loquace. 

Le tout 
etle détail . 

Après Micheoci, voici un 
Italien familier des i 

gé tout, les De de diaposi- 
tres sur sur grands écrans, 

des documents et de 
oquent à parts 

Sans Les 
une approche 

Pa ms Prufconionnelle dur des plus 
forts représentants des courants 

technicistes contemporains. 
mob de dura dar re 

e, la Fondation de 
Mesnil à euiron Den On 

de a ds E'Vlronce, pour pour Ia basilique de V pour le 
ue on, retqur aux 

pour RCA ne h 
runs 

| Pralle et de 
d'extension de PIR! REA ren fera fs 
don sms Autonome É 
tr du 25 novembre, dans la 
d'actualité du CCI. Un a Fri 
modeste, maïs un projet test, 
jonction de la matériau rare 
à Paris, et des avancées 
mises en œuvre pour le Centre. Ce 
au maturelement l'occasion d’un 

Troisième exposition : Helmut 
Jahn, au Paris Art Center (5). Flan- 
quéc d'un catalogue énorme et 

- , elle détaille Les processus 
de création de l'architecte le plus 
célèbre du Chicago contemporain. 
L'un de ceux qui ont allié avec le 

plus de liberté les habitudes du style 
mternational et les tics Sr 

Amandiers 

Dans La SouTupE 
Des 

Champs De Coton 
Koltès/Chéreau 

REPRISE POUR 10 REPRESENTATIONS 
avec 

Laurent Malet et Patrice Chéreau 

20 - 28 novembre 

PIONNIERS 
À INGOLSTADT 

Marieluise Fleisser/Bérangère Bonvoisin 

CÉSAR LITE 

à partir du 24 novembre à 21h30 
Relëche samedi et dimanche 

ÉTAIT RAIN 

Nanterre 

location: 

je 

al fonte de NI de Sue d' 

Müichelucci ancré dans la nature, ou 
d'un Piano attentif à la qualité plas- 
tique d'un détail, d'une articulation, 
Helmut Jahn paraît Travailler 
ex nihilo. tailler ses gratte-ciel 

un orfèvre appliqué et névro- 
tique. Il est plus sensi 
v ‘aux accords, au travail instinictif 

la mémoire davantage qu’au sen- 
timent de la forme nécessaire. 

C'est lui qui a inventé Pétonnant 
Illinois Center, moitié fromage, moi- 

œuvre us courageuse, us 
libérée ae Impératifs tonsels 
hérités dés de 

vant, i s mn pie avec une bril- 
neligence, jouant dans les 

fimites maîtrisées d'un Re 

réputation Sant éblie il s'est 
être un peu aller, pau 
les ru les À 

G) Centre d’information dun CCL 
Jusqu'au 4 janvier, 

(4) } Jusqu'au 17 décembre. Catalo- 

nu pe Art Center, 38, rue ae 
goière, 75014 Paris. Jusqu'au 

Gros plan 
sur Perspektief 
L'association \, fondée 

ca 1960 par Bes Vroc et des amis 

ro eriepue, PE) D'Blar 
€750 000 (150 000 F), 
Se ne deux 
l'édition d'une revus et la réal sation 

la CE 

D de pour bnion de OlMfieur 
Bhso onda à range Le 

fixe, prépare à Rotterdam, du 
200ûr an 2 cciobre 1966; mio Pie 

D au Gnome Les réronpeee 
B _ 

RE 

THEATRE 
DE GENNEVILLIERS 
CENTRE DRAMATIQUE 
NATIONAL 
TELEPHONE 47 93 26 30 

VARIATIONS AUTOUR DE 
«L'HOMME SANS QUALITÉS » 
ET AUTRES TEXTES VIENNOIS 
TEXTE ET MISE EN SCENE 
DOMINIQUE DUCOS 

. DU 10 NOVEMBRE 
AU 6 DECEMBRE 
Mac : 
Jerone Carre, Cardio 
Chaniolleau, Yann Colletre, 
Jean Dauttermay, Osvaldo 
Domini, Frédéric nue 
Laurence Mayor, 
Reymond, Fred Ulysse, Sa 
Zaleski, Danura Zarazik 
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Les prix littéraires 

GONCOURT : Tahar Ben Jelloun 
pour « la Nuit sacrée » 

Le prix Goncourt 1987 a été attribué à Tabar Ben Jelloun avec 
6 voix pour le Nnit sacrée (Seuil), an sixième tour de scrutin, 
contre 2 voix à Guy pour Ere (Albin Michel), 1 à Hocquengbeim r 

Angelo Rinsldi pour les Roses de Pline (Gallimard) et 1 à Ya Ding 
pour /e Sorgho rouge (Stock). 

Un sacrilège 
Pour toucher un large public, un 

qui offrent une multitude de lec- 
tures possibles, arc-en-ciel de 
significations. La Nuir sacrée, de 
Tahar Ben Jelloun, est un roman évi- 
dent etambigu. 

langue française 
les tentations de la facilité, tous les 
pièges d'un exotisme arabe de paco- 
tille. Mais tout aussi évidents, la 
richesse des images, les jeux 
d'ombre et de lumière, l’Apreté de 

décors qui ne sont, semble-t-il, com- 
posés que de forces élémentaires : le 
soleil, l'eau, le vent, la pierre et son 
avatar pulvérisé : le sable. Evidente, 

enfin, la force dramatique d'une his- 
jore qui commenee où ie term 

le précédent roman de Tahar 
Bez Jeloun, l'Enfant de sable, 

Tronble 

et déchirement 

Par la volonté de son père, une fil - 
lette a été élevée et considérée par 
tous comme un garçon, c'est-à-dire, 
dans une famille marocaine tradi- 

comme l'enfant privilégié 
de Ia maison. A la mort du père, le 
«fils» recouvre enfin le droit d'être 
ce qu’il est et découvre sa féminité, 
mais «il» doit également affronter 
le vengeance de ses sœurs décidées à 
châtier ce qu’elles considèrent 
comme davantage encore qu'une 
trahison : un véritable sacrilège. Ben 
Jelloun sait être lyrique cn 
exalte La force et le courage de 

mée, pervertie par cette dialectique 
de l'appartenance et de l’exil : on y 
trouve du conte, des chapitres qui 
sont de véritables chants, des 

Eloge du métissage 
On ne seurait trop vanter les 

mérites de l'immigration, surtout 

et non le replisment sur soi. La 
€ Polonsis » Guillaurne Apolli- 

par leurs écrits, des heureux 
mélanges qui s’accomplissent, 
en dépit des funestes jalousies 
netionales. 

C'est ta première fois que le 
Goncourt récompense un roman 
Gier du Maghreb. On a envie ds 
remercier les jurés d'avoir ainsi 
nergué M. Le Pen. Mais on leur 
reprocherait volontiers d'avoir 
attendu si longtemps pour recon- 
naître l'apport de ces écrivains 
venus d'autres rivages. Para- 
doxalement, c’est un air de jeu- 
nesse que Tahar Ben Jelloun, 
donne à le langus française, en la 
nourrissent des vieilles traditions 
arabes. Avec lui, sous le signe de 
Borges, la langue de Racine et de 
Balzac se met au service du 
conte oriental. Elle dépeint 
d'autres mœurs, elle exprime 
d'autres pensées. Elle fait une 
curé qui la revigore. Elle tre les 

rythmes de phrases et des enchaîne- 
ments d'images qui ap 
davantage à l'écriture de la 
qu'à la simple narration. Si {a Nuir 
sacrée, comme les précédents 
romans de Tahar Ben Jeloun exerce 
un charme, au sens le plus fort du 
terme, il ne faut pas cacher que ce 
trouble est l'envers d'un déchire- 
ment. 

Né ä Fès en 1944, Tahar Ben Jek 
loun habite la France depuis 1971, 
mais il passe plusieurs mois de 
l'année À Tanger, où habite sa 
famille; et le thème des relations, à 
la fois antagonistes, douloureuses 
mais aussi enrichissantes, entre 

culture française et culture maghré- 
bine est au centre d'une œuvre qui a 
pris les formes les plus diverses. Le 
roman : Harrouda (Denoël, 1973) ; 
da Réclusion solitaire (Denoël, 
1973, réédité en « Points-romans ») ; 
Mokha le fou, Moha le sage (Seuil, 
1978, réédité en « Points- 
romans ») : da Prière de l'absent 
(Seuil, 1981, réédité « Points- 
romans ») ; l'Enfant de sable 
(Seuil, 1985). Les poèmes et les 
nouvelles : Les amandiers som 
morts de leurs blessures, (Maspero, 
1976, réédité en « Points- 
romans»); A l'insu du souvenir 
(Maspero, 1980). Les essais et les 
récits : la Mémoire future, antholo- 
gie de la nouvelle poésie an Maroc. 
(Maspero, 1976) ; /a Plus Haute 
des solitudes (Seuil, 1977, réédité 
en «Points-actuelse ); l'Ecrivain 
public (Seuil, 1983) ; Hospitalité 
française (Seuil, 1984). Le théâtre : 
la Fiancée de l'eau (Actes Sud, 
1984). Mais aussi le j 
Tabar Ben Jelloun donne des repor- 
tages, des chroniques et des articles 
critiques au Monde. 

Plus qu'un seul roman, c'est sans 
doute la richesse, la haute tenue lit- 
téraire et la profondeur de toute une 
œuvre qu'a voulu récompenser le 
jury Goncourt. 

PIERRE LEPAPE. 

RENAUDOT : René-Jean Clot 
pour « l'Enfant halluciné 4 

Le prix Renaudot 1987 a êté 
attribué à René-Jean Clot pour 
l'Enfant halluciné (Grasset) an 
deuxième tour de scrutin, par 
six voix, contre trois voix à 
Takhar Ben Jelloun, 

Un visionnaire énigmatique 
En couronnant l'Enfant hallu- 

ciné, le dernier livre de René-Ican 
Clot, paru avant l'été chez Grasset, 
les jurés Renaudot récompensent 
moins un roman qu‘ une œuvre 

et secrète, mécon- 
nue. À soixante-quatorze ans, René- 
Jean Clot a derrière lui une ving- 
taine d'ouvrages, dont une douzaine 
de romans. En outre, il a voulu 
mener de pair une carrière de pei 
tre et une carrière d'écrivain, « bien 
que, dit-il, ce soir presque une malé- 
diction d'être peintre et écrivain en 
même Lemps ». 

Débutant en littérature dans les 
années 30, il se vit attribuer, pour 
ses poèmes, Je prix Mesures, par 
Peulhan, Michaux, Supervielle et 
Ungaretti, De quoi faire rêver un 
jeune homme… Puis, en 1938, il 
obtint le prix Paul-Guoillaume, sorte 
de Goncourt de la peinture. Le Noir 
de la vigne, son premier roman, 
publié chez Gallimard, fut salué par 
la critique, notamment par un long 
article de Maurice Nadeau dans 
Combat. René-Jean Clot a continué 
de faire des romans, de peindre et 
d'écrire du théâtre jusqu'au milieu 
des années 60, sans jamais dépasser 
ce qu’on appelle le succès d'estime. 

Puis il a, comme il dit, « décidé de 
faire silence ». L a détruit beaucoup 
de tableaux et a cessé de publier 
jusqu’en 1984, où est sorti un nou- 
veau roman, Ün amour interdit, 
chez Grasset. Ont paru ensuite, 
coup sur coup, chez le même éditeur 
Charhouz le voyanr (1985) 
— l'aventure d'un visionnaire, une 
sorte de «nuit» supplémentaire, 
onirique et cruelle, aux Mille et une 
fameuses — puis l'Enfant hailuciné 
(1987), qui est couronné 
aujourd'hui. 

RO CS reprocl dl 
Eonstamment la belle phrase, r'éftee 
de style, n'en est pas moins une sorte 
d'aboutissement de l'œuvre de René- 
Jean Clot, visionnaire énigmatique 
qui ne livrera jamais son secret. A 
travers le roman d'apprentissage de 
Jean Bressy, adolescent « retardé » 
ne survivant que par l'amour de sa 
mère et celui de la peinture, Clot 
donne toute la mesure de son 

de son ironie aussi, ct de sa 
passion unique : le service de l’art. 

JOSYANE SAVIGNEAU. 

Communication 
La crise de la création à la télévision 

Les artistes interprètes 
reportent leur grève 

Les chaînes de télévision ont eu 
chaud. Elles ont évité de peu une 
grève illimitée des comédiens à par- 
tir du lundi 16 novembre {le Monde 
du 28 octobre). 

Des négociations serrées ont été 
menées, «durement et tous azi- 
muts », pendant trois semaines, avec 
un merathon final de sept heures, 
samedi 15 novembre, sur les deux 
revendications des syndicats 
d'artistes interprètes: une augmen- 
tation du volume de créations origi- 
nales françaises (nombre de jour- 
nées de travail, masse salariale, 
nombre d'heures de production) ; 
une augmentation du pourcentage 
du salaire initial versé pour les redif- 
fusions. 

Sur le premier point, TFI, A2 et 
‘FR3 ont accepté d'assurer 
44000 journées de travaïl par an 
(alors qu'elles étaient tombées à 
32 000 en 1986) et de garantir pour 
1988 un minimum de 510 heures de 
créations originales françaises 
(200 heures pour TF1, 210 heures 
pour A2 et 100 heures pour FR3). 
Outre ces heures de fiction, les 
chaînes s'engagent aussi sur les 
variétés (TFI, 1S heures; A2, 
15 heures et FR3, 12 heures), l'art 
lyrique (5 heures pour chaque 
chaîne) et l'art chorégraphique 
(5 heures pour chaque chaîne). 

Sur le second point, les trois 
chaînes ont proposé une « rémunéra- 
tion modulée» pour les émissions 
rediffusées, selon les tranches 
boraires. Cette nouvelle proposition 
(de 35 % à 10 % selon les heures de 

© La SOFIRAD prend 60 % de 
Havas Modin International, — La 
SOFIRAD, holding d'Etat du secteur 
audiovisuel, va acheter 60% du 
capital de Haves Medias Intemationai 
{HMI, jusqu'alors contrôlée entière- 
ment par Havas. HMI, proche de 

l'équilibre, ma!gré un net ralentisse- 

diffusion) représente une moyenne 
de 26.2 % du cachet original pour les 
rediffusions, alors que les comédiens 
touchaient 25% jusqu'en juin der- 

nier, quand les chaînes avaient 
annoncé, unilatéralement, leur 
intention de surseoir à tout paiement 
pendant trois ans. 

Devant cette victoire à l'arraché, 
les artisies interprètes ont voté, à 
une très forte majorité (trois voix 
contre et onze abstentions), une 
nouvelle motion, lors de leur assem- 
blée générale, dimanche 15 novem- 
bre, au Théâtre de la Michodière, 
décidant + {e report du mot d'ordre 
de grève prévu pour le 16 novem- 
bre (..) et le maintien de la prépa- 
ration à La grève ». D'autre part, ils 
ont mandaté leurs syndicats pour 
obienir - l'extension de la conven- 
sion collective à tous les produc- 
teurs et diffuseurs, y compris dans 
de cadre de coproductions fran- 
Caises, et l'application du nouveau 
système de rémunération en cas de 
rediffusion des émissions faisant 
partie du stock de l'INA ». 

La négociation sur la convention 
collective reprendra avec TFI, A2, 
FR3. Canal Plus et la SEPT cette 
semaine, tandis qu'avec la 5 et M6. 
qui ont souhaïté la mener dans un 
cadre particulier, elle commencera 
le 19 novembre. A ce propos, les 
artistes interprètes, dans leur 
motion. - affirment solennellement 
qu'il ne saurait exister deux conver- 
tions pour un même métier ». 

ALAIN WOODROW. 

ment de son activité en 1986, assure 
la régie publicitaire de médias audio- 
visuels émettant sur les DOM-TOM, 
l'Afrique ou le Moyen-Orient. Or la 
SOFIRAD a des imtérêts dans plu- 
sieurs redios de régions, comme 
RMC Moyen-Orient, Africa n° 1, 
Radio Caraïbes intemational, Radio 
Méditerrenée mternationale. 



18 Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 ose 

théâtre 
ARCANE {(43-38-19-70) : le Ven, 20 b 30. 

ATALANTE (4606-11-90) : le Prince et 
le Marchand, 20 b 30, 
BATACLAN (4700-30-12) : Match 
d'improvisation, 21 

CARRÉ SILVIA MONFORT (4S31- 
28-34) : Iphigéaie, 19 h 30, 
COMÉDIE CAUMARTIN  (47-42- 
43-41} : Reviens dormir à FElysée, 21h 

CN EE 
Récitations : grands textes du 
Ja Mère coupable. Auditorions, 18h30. 

DAUNOU (4261-69-14) : Monsieur 
Masore, 21h 
EDGAR (43-20-35-11) : les Péripatéti- 
<iens, 20 h 30; Nous on fait où on nous 
dit de faire, 221. 
HUCHETTE (43-26-3899) : la Cante- 
trice chauve, 19 h 30 ; La Leçon, 20 h 30. 
Lettre d'une incouaue, 21 h 30. 

LE GRAND EDGAR (43-20-90-09) : Blcu 
dégagé autour des oreilles. sl vocs plat, 
20h 15 ; Carmen Cru, 221 

LUCERNAIRE FORUM (45-44-57-34) : 
Contes bariolés, suivi du Cbant du 
cygne. % Théâtre noir: Parlons-en 
comme d'un créateur à un autre ; Théâtre 
soir, 21 h 30; Le Petit Prince : Théâtre 
rouge, 20 h; Un riche, trois pauvres : 

Théâtre rouge, 21 b 15. 

LYCÉE FÉNELON (4607-91-51) : la 
Visita (spectacle en italien), 20 b 30. 

MARAIS (42-78-03-53) : En famille, on 
s'arrange toujours, 20 b 30. 

PALAIS ROYAL (42-97-59-81) : Rencon- 
tres du Palais Royal : Ravel ct les sorti- 
Règes de son temps, 20 b 30, 

STUDIO LE REGARD DU CYGNE (45- 
49-29-01) : la Faim, 20 h 45, 

TAI THÉATRE (4278-10-79) : L'Ecume 
des jours x, salle L 20 h 30, Huis clos %, 
sale H, 20 h 30. 

Les concerts 

20. un: pre Sonragete 
ÉL os Sens a G 

DES CHAMPS-ÉLYSÉES 
501219) 20 D 10: Encmtis Eress 

Sapéé a de Fi. Gin Alert 

PEN] (piano). Œuvres 
RS Da 160F, 140F. 

OPÉRA DE PALAIS GARNIER 
GREEN, 19 h 30: Noms. Tragé- 
die lyrique en deux actes de V. Bellini, 
let de F. Romani. Dir. mus. de 
M. Valdes, mise ea scène de P.-L. Pizzi. 
De40Fà 550F. 

SALLE PLEYEL Rares 
Orchestre Cardon, 

done DEP TISE 

THÉATRE RENAUD-BARRAULT (42- 
56-08-80), 20 b 30 : Orchestre de cham- 
bre national de Toulouse, dir. par R. Bra- 
toev, avec Noila Anfnso. Les airs 
préférés de Carlo Broschi Farisello. 
150F, 100F. 

Les ballers 

THÉATRE CHAMPS-ELYSÉES 
(47-20-36-37) : Ballet royal du De 
mark, 20 h. h «La Sylphide»: ballet 
romantique en actes d” 
ville, sde D Le 
l'orchestre de l'le-de-France, dir. 
P. Jorgensen. (42-66-59-79) “soirée de 
gala : lun.) 
THÉAIRE DE LA PORTE SAINT. 
MARTIN (42-78-19-54) : Bale sépaler 
do Recife, 20 b 0 : chants, danses et 
musiques du Brésil (soirées présentées 
parles IMF). 

cinéma 
Cinémathèques 

de Gilles 17 h 30; Monsieur la 
Souris, de Lacombe, 17h30; 
Tous les rappelent Patrick, de 
Jear-Lac 20 5 la Fin des Pyré- 
nées, de Jean-Pierre Lajournade, 20 h 30. 

Les exclusivités 

LES AILES DU DÉSIR (Fr.-AI, vo. 
Gaumont les Halles, = (40-26-12-12) ; 
Gaumont 2 726039 LA 
Saint-An es-Arts ], 6° (43-26- 
48-18); Gaumont æ ss 
29-46) ; La ile ( 1-76) ; 
Escurial, 13 (47-07:28-04) ; 
Alésia, 

'ARME FATALE Holly- LME TT Cas): 
AU REVOIR LES ENFANTS (Fr.-Al.) : 

Gaumont les Halles, 1« (40-26-12-12) ; 
Gaumont Opéra, 2 (47-42-60-33) ; Gau- 
D SES 6 10 À 5 14 Juilles 

(43-25-59-83) ; 14 Juillet Par- 
(43-26-58-00) ; feuille 

(47-05-12-15) ; Gaumont æ 
(43-59-19-08) ; George V, 8& (45-62- 

41-46) ; Saint-Lazarc-Pasquier, & 
87-35-43) ; 14 Juillet Bastille, 11e & 

PSE ne € 3 e 
60-74): Gaumont Alésia, 14 SY 
84-50) ; Miramar, 14: (43-20-89-52) ; 14 

Juillet 15° (45-75-79-79) : 
Gaumont Convention, 15 (48-28- 
sn ; Le Maillt, 17 (47-48-06-06) ; 
Pathé Clichy, 18 (45-22-4601). 

LA BAMBà 

EF dast 0-30) ; | Normas-, 
Ge, & SES) : Pr Rez, > (42 
Sur: € 
(45-74-94-94) ; FU GC. ee Érmiage. æ 
terra use Boulevard, 9e 
(45-7495-40) ; U.G.C. Lyon Bastille, 
12 tes 010). ; U.G.C. Gobelins, 13 

3 L, 141 (45-39- (43: 
St U.G.C' Convention, 15: (45-74 
93-40) ; Images, 18 Sare 

FER 
16-1 

nassieus, 14 (43-20-32-20) ; 
çais Pathé, 9 (47.703388). 

se) (I) : SNS 
error PEN 70-72-86). 

CHAMEE AVEC VUE. (Bei, vo.) : 
14 Juillet Paroasse, 6: (43-26-53-00). 

CHAMP D'HONNEUR (Fr.) : Gaumont 
Parnasse, 14 (43-35-30-40). 

LE CHANT DES SIRÈNES (Cac. va.) : 
Saint-Germain Huchette, 5° (46-33- 

.) : Epés de Fr (47 
Don fe de Bain & 
35-30-40), 

LE CRI DU HIBOU (Fr.-IL) : Forum 
Arc-en-Ciel, le (4297-53-74) ; Impérial 
Pathé, 2 (47-42-72-52) ; 
Pathé, & (46-33-79-38) ; Gaumont Coki- 
sée, 3° (43-59-2946) : George V, 8 (45- 
DAS : Le lle (43-54 
07-76) ; Gaumont Alésia, E 
€43-27-84-50) : î Sept 

5 (2284227) ; Pathé Clichy, 18 : 
(45-22-46-01). 

CROCODILE DUNDEE (Aus. va.) : 
Le Triomphe, 8° (45-62-45-76) ; v.f.: 

Français Pathé, 9° (47-70-3388). 

qumsress 
SES 
& (4567 . 

Lundi 16 novembre 

}: PE TR Sept vs. 
OU BE LA (Aa va: CS 
Do (A. va) : Cinoches, 6 

LA FAMILLE (It-Fr. v.0.) : Studio de la 
Gaumont 

Re SOS: 3 Trois Pare 
messiens, 14* (43-20-30-19) 

FESNAND Forum 
TA Express, le (42-33-42-26) ; 
.G.C. Normandie, 8 (45-63-16-16). 

nus METAL JACKET a (9 (A. va) : 

: ? Escurisl, 1 

Elysées, 8° 
: Beaugrenelle, 15° (45- 

73-79-79) ; v.£. : Rex, 2. (42-36-83-93) ; 
6 (45-7. 3 

(457 3 
U.G.C. Les Bastille, 12 (43-43- 
01-59); U.G.C. Gobelins, 13 
23-44) ; U.G.C. Convestion, 15° (45-74 
s 3 Images, 18° (45-22-4754). 

L'AMOUR _ (Fr.): Forum 

LAUNDREITE 
NBA re) cos Cinoches, 6 (46-33-10-82). 
NEUF SEMAINES ET DEMIE (°) (A. 

va.) : La Triomphe, 8 (45-62-45-76). 

FESTIVAL DU CINEMA 
ESPAGNOL 

PARIS /18-24 NOVEMBRE 87 

Gaumont Colisée - 38, avenue des Champs-Elysées, 
Pnix:35 F- Abonnements: 50 F pour 3 
à partir du 1° novembre de 12H à 13H30. Rens 

CAR AL LUTTE 2 TA TT CE UND 

LA FORËT ANIMÉE / José-Luis CUERDA 

LA VIE JOYEUSE / Fernando COLOMO 

DIVINES PAROLES / José-Luis GARCIA SANCHEZ 

LE CUT TE EN ACTTC ETAT NRTE LE PATTES 

MATADOR / Pedro ALMODOVAR 

LA GUERRE DES FOUS / Manolo MATJI 

L'ANNÉE DES LUMIÈRES / Fernando TRUEBA 

CAT LT TT CPL ENG RAD LUS 

MON GÉNÉRAL / Jaime de ARMINAN 

LAURA / Gonzalo HERRALDE 

LA MAISON DE BERNARDA / Mario CAMUS 

Metro: Franklin-Rooseveit 
, à retirer au Gaumont Colisee 

75008 PARIS - 

nements au 43592946 ORNE 

Ganche, 5 (: 
Les Trois Balzac, 8e (45-61-10-60). 

HIGHLANDER 
Fau-  9:(47-70-72-86). 

5 | AMADEUS 

Fra): Pelle Muteme, D (4555 
Sn rct iv£: ne C0). 

Les grandes reprises 

L'AMOUR A LA VIELE (IL, vo): 
Roflet Logos IL, $ (43-54-42-54). 
DAME (A, 55): Tmylen, > 7 

(A. vL): 

LA BELLE AU BOIS DORMANT {A, 
vL) : Napoléon, 12e (42-67-63-42). 
PR Ve va): Lasemire, à (544 

LES 101. DALMATIENS (A, v£): 
Napoléon, 17° (42-67-63-42). 

LA DIAGONALE DU FOU (x): 
Latine, # (42-78-47-86). : 
DIAMANTS SUR CANAPÉ (A. v.0.) : 
Action Rive 43-29-4440) : 

HANTISE (A. v.a.) : Action Christine, 6+ 
(43-29-11-50). 

(Brit, v£): Maxcvilles, 

BASIL DÉTECTIVE PRIVÉ 
Napoléon, 17° (42-67-63-42). 

Ë 147.70-33-88) : 
ve, 13 (43-31 ES Al JA RORDE SAUVAGE (A, va) : : San 

14 (43-27-5237) ; Pathé hs INDISCRÉTIONS (A. . Action r 1) ; Le Gambeus, 20° (46- Ecko (9257). ue 
36-1096). a. 

.… FUCEING EL): LETTRE . INCONNUE . 
os Action Fien Éhritins, € (43-29- 

LA LOI DE MURPHY (°) (A, v£): 
Hollywood Boulevard, 9+ (47-70-10-41). 

MAD MAX 2 (Austr.. v.[.) : Hollywood. 
Boaleve  (N-10 1080. 

porn CA, v£) : Napoléon, 

Hollywood Boulo- 
css FES. 

THE TOP (A. Hollywood 
rat D (47: 6104. 

(8 PETER PAN (A. v£.) : U.G.C. Gobelins, 
43-36-2344). 13 ( 

: LAPOISON (Fr): Reflet Logos L, 3 az 
54-42-34). 

QUE LE SPECTACLE COMMENCE 
Sn: Saint-Michel, 5° (43-26- 

: QUI A PEUR DE VIRGINIA WOOLF ? 
Bo: Le Champo, S (43-54 
51-60). 

LE ROMAN DE MILDÉED PISRCE 
(A. v.o.) : Le Saint-Germain-des-Prés, 
& (42-22-87-23) ; Les Trois Balzac, 8° 
45-61-1060). “ - 

LE DERRIÈRE LA PORTE SECRET 
1 (A0): Acc Chibi € (43-25- 

LE SILENCE DE LA MER (Fr.) : Reflet 
Mecs Logos, 5° (43-54-42-34). 

LES TROIS COURONNES DU MATE- 
LOT (Fr.) : Denfert, 14 (43-21-41-01). 

UN TRAMWAY NOMMÉ DÉSIR (A. 
oi Action Christine, 6 (43-29- 

Les séancés spéciales - 

13 CSSS) mme amor. 19h va 172 
mur. 21h 

Feu Fern 15 ( 
Jen. 22 b, jen. nn 

ML nn AE k 

19 (45329163) mer. 

ET 

Salmlanten, 
13 h 45, sam 17h. 

AUTOUR . ser A. a) 5 

von. sac. de. lan. 20 h 1Q. - ë 

TER Av Se RÉpate Cinéoes, 
ile RS 8129) mer. san. 18 D 

THÉRAPY 
"ue US D 2) à 18530 @ 

RÉADE BUNNER re: : Grand 

Pavois, 15° ( S ) mer. = ) à, dim. 
22h 15, mar. 18 b 15. 
BLUE VELVET (*} va.) : Tem- 

mer. ven, lin 

a Pts h GTS 5 

91-68) mer. sam, on. 21 & 

LES FILMS 
NOUVEAUX 

NADINE, Film américain de ns 
vo: C6 Beaubourg, 3° 

{4271 3 UGC Danton, 6 
(42-25-10-30) ; UGC Rotonde, 6 
(45-74-94-54) : U.GC. Biarritz, $ 
(45-62-20-40) ; v.f.: Impérial 

2° (47-42-72-52) ; Rex, 2 
(4236-83-93) :_U.G.C. 
nasse, € DE UGC 
Lyon Bastille, 12 (43-43-01-59) ; 
U.G.C. Gobelins, 13° (43-36 
23-44) ; 
15 (45:79-33-00). 

Ps Hautefeuille Pathé, 6 
Pr ; La Pagode, 7e (47- 

Te 
Saint-Lazare-Pasquier, -8 (4387 È 
35-43) ; Paramount Opéra, % (47- 
425631) ; Les Natjon, 12° (43-43- 
04-67) ; Fauveite, 13e 

TO me 

Julliet 

S24600: 
PRICE LP YOUR EARS- (9 Füm 

Gaumont les : 
Opéra, 2 (47-42 

60-33) ; Bretagne, 6° HS 
57-97) ; L& Se ann es re 

54-07-76). . Sie 
UBU ET LA GRANDE 

is de Jan .GIDOUILLE. Fil ft 
Lenica : Studio a Ur 70- 
67-40). , . 

va) : Se ne Parois, 15 : 

HR mn DR me IE 18h... 

… VO), 

BRISBY ET LE SECRET DE NIMH K . î 
RE (539-5243) mer, 12) : Chobes 6 GéHIERD dj à 

CASABLANCA Les Trois MINIPQOUSS : Saint-Lambert, 

Luxembourg, 6 1 ani » 'ASNDIS) 10h CELL : LS 
LE. je Eh 
CHARIOTS DE Cet MISSION (Brit. vo.) : Chitelet Va 
POS ue 1e (S-OEDEIE) Space 1748 
AR SORT OU VIE (Su) Des ris Cine 6 CSSS) à 

2 = fes, Le (214101) mec 2 30, sus CAS CR 5 # € 

CHRONOS (A. va) : Pere Hi EL. vo) 

ARE E Gaine, (S- j'é ecs à 

4 ReDe ME Logné, # C £ 1A MORT D'EMPÉDOGE CPr-AR. 
1930 mens md 12h, Des PRE di 

LE DX DE L LANGE 21h30 Avi) : Cholet 

RD À 18h 40 + man ÔE. € 0 Vo ze LED aù Sim à 

ET. L’ (A. v£) :. 
Pavois, 15: (45-544565) mer, LA MOUCHE ( 5 Châteler 

ÉTAT a Yes de t M8 à Me à 

L'EAU ET LES HOMMES ; God .… NEW YORE MIAME + Desfert, 
Dee me à RIRITE Er ES 1, (22-41-05) 4 18h50, din 

LRRRE CR L12h, RU DURE te) : 

san. Do. © PAR FLOYD HE ee meta. 15 C ŒE 
Er DES SENS à Er. vo) ou Preis, 1# Des 

PE me Du Se PUS ion mur 20 RAS 
ENFANT SAUVAGE (Fc): Denft, LES  : Stusio 
Le (43-21-41-01) mer. Es : Er SÉRSNS Nimes à 

Re LE UOTE + AVENTURES DT. Lies mine 

RE Lg one RE SR me 
as) 2e Mr on 154 0, < va) : Choy Palace, 5 SE 

LA FLUTE À SIX ven. sem, in. à 14h, 
“pe Saint-Lambert, 15 -(45-32- : EE 

Rene op: IS ne 
Châtoiet Victoria, 1* (4 14) fi 

ee a 

Yo tn De 2 (2 ane 
LES v£): Gsamont 

1e mer. 10h 
FL: TE 

LE GUÉPARD Le): 16 er 
88-64-44) mier., saut. 15 h 30, lun. 
20h 30. 

LA GUERRE DES ÉTOMES “2: 
* sam. fun. 13H 45, : 
HANNAH ET (A vo): SES SŒURS (A. 

Chätelet Victoria, 1e (45082414) da 
.13h25 

LR A QUE {es TA vo) 
let Victoria, RE 

 Tœæ coPparel 
Y MARLEEN (AL, A Cahtèlet 
ns 1er (45-08-54-14) dj à 17 h 35. 
= LOCATAIRE se 3 Ha 

LOÏITE (29): End de Un 

Ré 
MRC > Ge) tia1is EAST LÉ E DA 

ANGLAIS (Brit. pa): Studio 
FÉES tj séances à 

15h45 

PARIS EN VISITES 

«Femmes célèbres au cimetière 
| Montmartre», 10 h 30, avenue Rachel 

Langtade). CF. de 
« Charles Garnier et l'Opéra», 

11h20, bal de éd (Monuments 

o Lier ane, inner, 1803- 
», rue de Sérvigné 

usée Camsrale)- 
atelier et œuvres » 14h30, 

100 bis, rue 'Assas. 
< De ta pince des Vosges aux hôtels 

de Rohan et de Soubise», 14h 30, 
métro Pont-Marie (Fläneries). 

«Cités d'artistes sur le versant-nord 
de la butte Montmartre, 14 h 30, métro . … : 
Lamarck-Caulaincourt (V. de Lan- 
slade). 

CONFÉRENCES 
El, avenue _. {Président Wilson 

'poœais sen ; 

ak mous D 
| 3, rue Rousselet,. 14 h 30 st. 
19 boures : « et troisième 
millénaires 
Salle ses il 
che hinenane 

ES » (Odette Bou- 

Hôtel Trianon, 1 bis, rue de Va: 
\ rard, 15 beures et 19 h 30 : Le er du 

RS 

de d'art codes * 

«Le Cros 

ABONNEZ -VOU. 
RÉRSNNE VOS 
au MONDE et aux publications périodiques 

“3615 TAPEZ LEMONDE puis ‘ABO 

.SCHTROUMPFS 
Gaumont Alésis, 14 
AOTU ISF. ' 

LA VIEILLE 
Œr): Ent > A MTBLLE UDAONSEUES Ex 

Rae CRE DE au 
VOL AL-DESSUS D'UN NID DE 

MARDI 17 NOVEMBRE 

«CE iècles d': pagnol . «Hôtels du Marais nord, place des 
10 Ce nn le hall Vosges», 14h 30, m£tro Hôtel-de-Ville, É sortie me Lobau (Gilles Botteau). 

« Hôtels et église de l'Île Saint-Louis », 
14h30, métro Saint-Paul, sortie 
(Résurrection du passé). 
‘« Port Royal et le jansénisme», 

14h 30," 123, béuleverd de Port-Royal 

‘ Le Cieu ke F 15 heures, 
ST bis, rue de Ba Comments 
historiques). ” 

« L'ersenal de Sully» 4h 30 angle 
és la rue de Sully, porte de l'arsenal, 
le terreplein (Agnes ARE Fra). ee 

. «L'Otservatoire», 14h 30, 61, ave- 
l'Observatoire mue de 

d'ici et d'ailleurs). è = 
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Radio-télévision Informations «services » 
Les programmes complets de radio et do télévision publiés chaque semaine notre sepplément du samedi | MÉTÉOROLOGIE 
Émnache bit Signification des symboles: Signal dans cie Mae rae-étine À FRE à der an On peur voir Ed sui Du 

- IRsquer Chef-d'œuvre où classique. : 7e prolnbie tags ea FRE SITUATION LE 16 NOVEMBRE 1987 A 0 HEURE TU 

et le mardi 17 novembre à 24 k TU. FRET Lundi 16 novembre 
TF1 se Finn Corman (1958). Avec Charles Bronson, Susan Cabot, Morcy 
26.36 Cinême : Un insti er dans ln ville à Fa Amsterdam, Jack Lambert (vo). 2.00 Série : M. Gun. 
do Micinet Vin US AS CRU Ras En 25 + Floride, lesreaux vagsbondes. 
Lange, Vincent Gardens. Biens Ken 22 a pen pe ë 

Stéphane Paoli. 23.15 Joarnel LAS 
20-30 Ciméma : …n Valise m Film français de Georges Laut- 

Dare, Michel x A2 5 " ner (1973). Avoc Mireille Constantin, Jean- : 
Pierre Marielle, Jean Lefebvre, Michel Galabru. 22.16 Série 

20.3 : Seutiments, David et David, de Giorgio Capi- 5 infirmière. 23.05 Série : Nero Wolfe. Echec an ine j 
tani Avec Roberto Stéphane Audran fou. 0.06 Série : Max ia menace (rediff.). 0.25 Série : Les | ainsi que sud-ouest au sud de la 

du cieL 0.50 Feuilleton : des Ë Garonne, et l’eprès-midi près des côtes 
LIS Les cinq dernières minutes. Finir en beaut£ (rediff.). de la Manche et sur le Nord-Pi BG CARE CAS TN TAN LEA 

sur ANTENNE 2. 
Les Alpes du Nord bénéficieront &ga- 

CENT RTE ilel-1 ES 
“DAVID ET DAVID" 

b 2205 2 Des me sourires et des hommes. Au som- 

Mardi 17 novembre 
Avec Ken Marta. Lysette Anthony, Freddie EL 
cesca Anis, Ahm Armstrong. Magazine : Picnic TV. 

spécial Californie. Magazine de la vidéo internationale : 

LA5 
19.00 Jen : La Présenté par Michel Robbe. 
1650 Bouerard Bord De P En 20.08 Jour- 
ral. 20,30 Ciuéms : Les murs ont des.oreïlles © Film fran- 
çais de Jean Girauit (1974). Avec Louis Velle, Martine Sar- 

, Chantal Nobel. 2210 Série : . Dépendance. ME 
0 Série : Baretts. Double jeu. 23.59 Série : Max la NE] 

menace (rediff). 0.15 Série : Les chevaliers du ciel nl 
0.45 Feuilleton : Le temps des copains. 1.10 Les cinq der- HREl 
sières minates. Det preuves à l'appui (rediff.). 

ER 
m6 RBEI 

‘19.05 Série Cher oncle Bil. L'opération. 19.30 Série : Dak- 
tari, Les baguettes ucs. 20.24 Six misutes d'informa- 

tons. 20.30 Cinéma : de Saint-Tropez À Film 
français de Jean Gürault (1964). Avec Louis de Funès, 
Michel Galabru, Geneviève Grad, Jean Lefèvre. 
2210 Série : Maîtres et valets. - Week-end 
(rediff.). 23.00 Journal. 23,10 Météo. 23.15 Magazine 
Clnb 6. De Pierre Bouteiller. Magazine : 

Magazine icaL 0.30 Musique : Boulevard des cäips. Spé- 
cial chanson française. 1.46 Cilp des clips, 

FRANCE-CULTURE 

DEBUT DE TEMPS PREVU LE 17. x1.07 MATINEE 

TEMPÉRATURES maxima - minima ot temps 
Valeurs extrêmes relevéas entre le 16-11-1987 

le 18-11 à 6 heures TU et la 16-11-1987 à 8 heures TU 

Musique vivante et le Chœur de Radio-France, dir. Di -. 2 10 D 
Masson. Christian uist, violon, et 8 5 6 3 P 
Roland .E Ja Sonate pour violon st 15 1i 15 0 D 

ÿ pe 105, de B B 4 5 10 8 espoirs). 22.30 Finsb d'iaformations. # pour e æ 1 en la mineur, op. S = ; GE 

TT Fhrc has de D Fin américain de Leo. Schumann; la Sonate pour violon et piano de Schnittke: le 1 APPLICATION : Bu on 18 3 N 
aard Nimoy (1984). Avec: Shatner, Leonard ,  Poëme pour violon ct piano, de Chausson, 0.00 Cieb 4 H DE PROTECTION = ne W N SAN 
Kelly de Forest, James Doohan, Walter Koenig. d'archives. Trois petites Hturgies de In présence de divine, de HER 5 2 % € 1 C 

6.15 Cinéma : Krull © Fitu anglais de Peter Yates (985. Messiaen: Trio, de Francis Poulenc. 1 à 6 D 1 k 

= - CE 5 P 
8 8 1 € ue 

Audience TV du 15 novembre 1987 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) ni 15 $ D 
Audience instartaode, région pecisionne 1 point = 32 000 foyers 

des allergies de contact 5 6 3 ; ; 

Résiste à l'eau, au savon il Er U D M À 
et à la majorité des solvants 1 8 M4 N 4 C 

Inoffensif - Non toxique 5 9 8 P 2% € 
Invisible 15 7 2 C 10 N 

Permet à la peau de respirer 16 9 D 2 h à 
élimi jrati Wu S'étimine par la transpiration 5 à 5 € Sn 

A 1 D DEMANDEZ LE VITE 
À VOTRE PHARMACIEN 

OU TROUVER UN 
LIVRE ÉPUISÉ ? 
Téléphones d'abord ou venez à la 

* TU = temps universel, c'est-à-dire pour la France : heure légala 
moins 2 heures en été : heure légale moins 1 heure en hiver. 

(Document établi avec le support technique spécial de la Météorologie nationale. } 

LIBRAIRIE | 
Echantillon : plus de 200 fayers en Hle-de-France, dont 183 reçoivent la 5 es 143 reçoivent M6 dans de bounes condirions. LE TOUR DU MONDE # 

= = : 9, rue de la Pompe, 75116 PARIS 
45-20-87-12 8 

— Sile titre que vous cherchez 
figure dans notro stock 
{100 000 livres dans tous les 
domaïnes) : vous l'aurez en 
24 heures. 

#NULLE PART 

CNENR AA Ch LA TELE PAS COMME LES AUTRES 
Une émission animée par C'EST CANAL+ Philippe GILDAS et LES NULS. 
EN CLAIR DE 1920 A 20:30 FDSIN PRINT DIE 

Voilà 
le soleil! 

= SU n'y figure pas : nous défie 
sons gratuitement votre 

Sachez apprécier et consommer 
avec modération. 
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Informations « services » 

Elections prud'homales 

Le vote par correspondance 
Le 9 décembre prochain, auront 

lieu les élections pour désigner les 
conseillers prud'homaux. Dans cette 
perspective, le ministère des affaires 
sociales et de l'emploi a précisé, les 
conditions de vote par Correspon- 
dance les électeurs qui seraient 
dans l'impossibilité de se rendre au 
bureau de vote. 

Six catégories d'électeurs pour- 
ront participer amsi au Scruti Îl ya 
ceux dont le lieu de travail est éloi- 
gné de plus de 5 kilomètres du 
bureau de vote: dont l'horaire de 
travail ne correspond pas aux heures 

d'ouverture des bureaux de vote 
(travail de nuit) ; dont les activités 
professionnelles sont itinérantes 
(chantiers extérieurs, représen- 
tants). Il y a encore ceux qui sont en 
congé régulier (congés payés ou de 
maternité), qui sont malades ou 
accomplissent leur service national. 

Dans chacun de ces cas, l'électeur 
doit, avant le 21 novembre, soit reti- 
rer un formulaire de vote par corres- 
pondance à la Préfecture, soit écrire 
au maire de la commune où il est 
inscrit en fournissant les renseigne- 
ments 

SNCF 

L’enfant-locomotive 
Pour attirer la clientèle ne 

ui ne représente que 
oil ferroviaires, la SNCF lance 
une carte Kiwi dont le destinataire 
est lenfamt de moins de seize ans. 

Premier avantage : contre Le paie- 
men: d'un abonnement annuel de 
350 F, le jeune voyageur et un maxi- 
mum de quatre adultes accompa- 
gnateurs (même sans lien de 
parenté) paient leurs billets moitié 
prix t les 4 «blar- 
ches» et «bleues» (340 jours par 
an), en classe comme en 
seconde 

D'autre part, la carte Kiwi pro- 
cure à son détenteur un certain nom- 
bre de gratuités et de réductions : 
l'animal familier voyage gratuite- 
ment; une couchette et une boisson 
sont gracieusement offertes: une 

MOTS CROISÉS 
PROBLÈME NP 4615 

1234566789 

HORIZONTALEMENT 
I. Le temps des cerises, — II. Peut 

acrds ls OBS — OL Qui ae u ï n'est 
donc pas comme la rose, Au nord de 
Dion — IV. Mise en boîte. Au 
retour, a toujours perdu sa fleur. _ 
V. Le premier mot de l'h à 
saint Jean-Ba, Qui va très 
bien. — VL Unité monétaire dans la 

Sierre. Souvent mis dans un cornet. 
— VII. Qu'on n'a donc pas fait cir- 
culer. Sont devenus de plus en plus 
collants. — VIIL Shakespeare en fit 
une comédie. — IX. Une maison où 
ça sent le sapin. Ce que le mépris 
nous amène à faire. — X. Crie 
comme un porteur de bois. Tant 
qu'il dure, il ne faut pas perdre le fil. 
- XI. Point de départ. Ont besoin 
de lunettes quand ils sont petits. 

VERTICALEMENT 
1. Peut être assimilé à un adminis- 

trateur des colonies. — 2. Un homme 
dont on ne peut pas dire qu'il ne fait 
pas de cadeaux. Participe. — 3. Peu- 
vent faire l’objet d'échanges. C'est 
la misère quand il est petit. — 4. Ne 
sont pas de vrais besoins. 5. Peut 
être une solution de bonne femme. 
Un endroit où ça ne réchauffe guère. 
— 6. Cours près des côtes. Cri de 
celui qui a été transporté. 
7. Donnes un secours. de 
Paris. — 8. Des animaux très 
méchants, Pour la vouloir, il faut 

I. Publicité. Panne. — II. Avoisi- 
nantes. As. — IL. Net Eté. Radis. — 
IV. Ni Orageuse. Ana. — V. Etude. 
Atre. An. — VI. Aède, Bluettes. — 
VIL lule. Tarée. — VIIL Enrouée. 
Etoupe. — IX. Clé. Grue. Regret. — 
X. Eu. Air. Sa. Rä. RE. — 
XL Réussis. Is. Sion. — XII. Ecale. 
Tond. — XIII. Etai Révéler. — 
XIV. Aigle. Ne. Luire. = XV. Urée. 
Pense, Eure. 

Verticalement 
1. Panneau. Cerveau. — 2. Uvéite. 

Elue. Tir. — 3. Bot. Udine. Usage. — 
4. Li. Odeur. As. Ile. — 5. Isère. 
Logis. — 6. Cite. Beurrier. — 7. iné- 
gal Eu. Scène. — 8. Ta Etuvées. 
Aven. — 9. Enture. Aïle. = 10. Sct- 
ter. Selle, — 11. Père. Tâter. Eu. — 
12. es pare. —_13. Dar- 
Seur. 10. Ru. — lain. Eperonner. 

— 15. Essais. Etend. 

GUY BROUTY. 

réduction de 50 F est consentie sur 
la réservation d'un compartiment 
«famille», sur un forfait «jeune 
voyageur service », Sur Un VOyAgE En 
première, sur un voyage trains- 
autos accompagnées, sur l'achat 
d'une carte Kiwi ou d'une carte 
Jeune ou d’un Carré Jeune, si 
l'enfant a voyagé plus de 3000 kilo- 
mètres dans l'année. 

D'autres réductions seront accor- 
dées : 30% sur la location de voi- 
tures «tram + auto»; de 10 à 30% 
sur les chambres des hôtels Altea, 
Arcace, Best Wester, Neotel, Pull- 
mann; 25% pour la visite de la tour 

Mont, et sur les billets 
d'entrée au musée Grévin, à Paris. 

La carte Kiwi supplémentaire 
pour le frère ou la sœur n’a 
gnant pas le titulaire coûte 50 F. 

© Des livres pour l'université 
Kasfk au Liban. — M. André Tuilier, 
Conservateur en chef honoraire de la 

phone de trois mille étudiants, créée 
# y a vingt-cinq ans et qui, en raison 
de la chute de ta monnaie libanaise, 
se trouve aujourd'hui en difficuité. A 
l'issue de la campagne chaque dons- 
teur sera personnellement informé 
des achats de livres effectués. 

% S'adresser à M. Tuilier, AUSEK, 
60, rue de ia République 92150 
Suresnes 

© Air France jure Paris- 

per 
hebdomadaires à parür du 31 r 

© Bottin administratif 1987. — 
Le Bottin administratif, l'ouvrage le 
plus complet et le plus pratique sur 
l'administration française, répertoire 
dans ses mille quatre cents pages, 
vingt-cinq mille bureaux et services, 
donne des organigrammes détaillés 
de l'administration centrale des 
ministères et des grands corps de 
l'Etat et mentionne plus ds 
Cinquente-cinq mille fonctionnaires, 
Personnalités élues et responsables 

avec leurs titres et leurs fonctions. 
L'édition 1987, qui vient de paraître, 
prend en compte la décentralisation 
et Consacre quatre Cents pages à 
l'administration territoriale : dans 
chaque région et dans chaque dépar- 
tement sont développés, en plus des 
informations existantes, les services 
extérieurs de l'Etat, les établisse- 
ments publics et parapublics et les 
organismes avec adresses at noms 
de leurs responsables. 

k Eu vente chez Didot Bottin, 28, rue 
du Docteur-Finlay, 75738 Paris 
Cedex 15. TeL : (1) 45-78-61-66. 
Prix TTC :670F. 

@ Les initiatives du service 
français de I'ONUDI. — Le service 
français de _l'Orgenisation des 
Nations unies le développement 
industriel TONUDN chargé de pro- 

— avec le gouvernement indoné- 
sien : un forum industriel qui se 
déroulera du 23 au 27 novembre à 
Djskarta. 

— avec la Thaïlande : une réunion 
internationsie de promotion des 
investissements dans le secteur 
agro-eëmentaire. 

%* Rensci) ements : service de 
TONUDI en 
racd, 75006 Paris. 

118, rur de Vaugi 
Tara 443807 

e 
Et tonte Le famille, 

ont la douieur de faire part du décès de 

M. Marcel CAIN, 

survenu dans sa quatre-vingt- 
dix-neuvième année. 

L'inbumation aura lieu le mardi 
17 novembre, à 11 h 45, au cimetière de 

Montmartre, Paris-18». 

75005 Paris. 

font part du décès de 

Emile CAMELOT, 
professeur de lettres, 

survenu ea son domicile le 12 novembre 
1987. 

nya &té entouré de l'affection de 
mens. 

3, rue Biasco-[banez, 
06100 Nics. 

— Besançon. Belfort. 

tt ue Die Die art de décès do 

M. Pierre CHEVÈNEMENT, 

survens à Besançon le 14 norembre 
1987. 

re Sacré Cœur de Besançon, le 
mardi 17 novembre, à 14 b 30. 

Cet avis tient lieu de faire-pert. 

*Kicolss et Chloé Dubay, 
ses arrière-potits-enfants, 
ont La douleur de faire part du décès de 

M Nestor DESPAS, 
née Marie-Emifie Glotaux, 

cuirée dans la paix du Seigneur à l'âge 

ea a DE 

Les obsèques ont été célébrées 
l’église de Haybes le 5 novembre. nu 

2, rue du Vésinet, 
78290 

— M. Edouard Foucault, 
Mie probe Jen Pacl Poncit 

etM”, 

sarveau le 14 novembre 1987. 

La cérémonie religieuse sera célébrée 
en l'église Notre-Dame de Verrières-le- 
Buisson, le mardi 17 novembre, à 

PR ei Ne, 

Tâgode 

T'IN2P3 3 
Et les persoanols de ces laborutoires 

ont la douleur de faire part du décès du 

professeur Mark GUSAKOW, 
ancien directeur de l'IPN-Lyon. 

Ses obsèques ont eu lieu le 13 novem- 
bre 1987, à Lyon. 

— Le professeur et M= Michel 

Le baron de Hauïleville, 
M. et Me Paul Claudel, 

ses enfants, 
Marie, Laurent, Sylvie, Mélusine, 

Na Thalès, Léoeok, Auréke, Bayard ct 

12 novembre 1987. 

sa 
ont la douleur de faire part du décès de 

M. André LAUDET, 

survesu le 8 novembre 1987 à Paris 
dans sa quatre-vingtièine année. 

et leur fille Marianne 
ont La douleur de faire part du décès de 

M. Jean LHOMME, 

de Pulireé Paris i Sorbonne, - 
deceur d'études à lEsae pate 

officier te le Légen d'honneur, 

survenu le 5 novembre 1987. 

L'inbumation a eu Heu dans la stricte intinité familial : 

Une messe sera célébrée le samedi 
S décembre 1987, à 10 heures, en 

je plice du. Doctear-Féix Lobligenis, 
avenue GabriekPé, Paris-17. 

14800 Caen FETE 

JOURNAL OFFICIEL 
au Journal officiel UN ARRÊTÉ Sont 

daté Jeudi 12e vendre 13 ooreme 
bre 1987: 

DES DÉCRETS 
e N° 87-207 du 10 novembre 

1987 fixant les conditions be 
tion du ji ier de Ia loi 
me 87-416 du 17 juin 1987 sur l'épar- 
gne. 

e N° 87-509 du 10 novembre 
1987 relatif au Théâtre national de 
la Colline. 

e a eee 
complétant le règlement général 

industries ives institué par le 
décret n° 80-331 du 7 mai 1980. 

Sont publiés au Journal 
du samedi 14 novembre 1987 : 
DES DÉCRETS 

e N° 87-911 du 13 novembre 
1987 pris l'application de l'arti- 
cle 26 de Di PR aTO du 17 juin 
1987 sur l'épargne relatif au rachat 

d'une entreprise par ses salariés. 
e Ne 87-912 du 13 novembre 

1987 relatif à la commercialisation 
des vins à appellation d'origine. 

e N°87-916 du 9 novembre 1987 
portant publication de la convention 
Éontre L torture et autres peines où 

Semen adoptés à New-York le 
10 décembre 1984 et entrée en 
vigueur le 26 juin 1987. 

© Du 30 octobre 1987 fixant le 
nombre total de places offertes au 
titre de Ia session 1988 aux concours. 

je du corps ds ic : 

ne! lemmes et homes). 

UNE CIRCULAIRE 

© Du 9 novembre 1987 relative à 
du décret w 87-910 du 

9 novembre 1987 complétant le 
règlement général des industries 
extractives. 

Sont publiés au Journal officiel 
du dimanche 15 novembre 1987 
UN DÉCRET 

© Du 13 novembre 1987 portant 
approbation des cahiers des missions 
et des charges de la société Radio- 
France et de l'Institut national de 
l'audiovisuel. 
UNE CIRCULAIRE 

e Du 4 novembre 1987 relative à 
la mise en Œuvre des dispositions 
applicables au nom d'usage. 

UNE LISTE 

© D’admission à l'Ecole de l'air 
ea 1987. 

-— Jacqueline Outin, : - Avis de messes 
sa femme, ï 2 
NL Doisqe Osi, - Le Fédération française des 

out M oueur de Eire part de 2 sort = Devant 

- : lesscur à Ja faculté de médccine 

directeur du CECOS 
1e 26 octobre 1987, aSemigodn Ch Provence-Cête-d'Azur, 

132, boulevard Exeimans, décédé le 7 octobre. 1987, à l'ige de 
75016 Paris. . querante-neuf ans, s 

— Christophe Plantard, réunir à ls chapelle de l'hôpital 
sœ fils, ASE Re 
Se famille, 18 heures. 
Ses proches, 

ont la douleur de faire part du décès de L'office sen c&ébré par ie Père 
Patrick Verspirea SJ. 

Me Chantal PASCAR, 

sarveau Ie 11 novembre 1987. 

Les obsèques ont eu Beu. Je Inndi 
16 novembre, dens l'intimité, 

rappelée à Dieu, le 13 novembre 1987. 

La cérémonie religieuse sera 
je mn 8 moment, à 11 bars 

_ M Mare Co VoRou < 
a la douleur de faire part du décès de 
s0n époux, | 

Pierre VOLBO: UDT, 

surveau le 9 novembre 1987, à Clamart. 

Heu es rigenes où æ 

sous-Bagncux. 

3. ville des Rosiers, 
92320 

Anniversaires 

- 1 y à dix aus, le 16 novembre 

M.'Charies 
DOUBINSKI-DUCHENE 

EE 

Den part E de 
M= Doubinski-Duchene, 
M. ct M® Marcel Doubinski- 

Duchene, 
Et de toute le famille. 

_ IL y a deux ans disparaissait 

Eïiase CRUNW, 

Son mari qui l'a aimée se souvient. 

Une pensée est demandée à tous ceux. 
qui l'ont conaue aimée et estimée. 
mm 

— Pour le didème anniversaire du | | 
rappel à Dieu de 

| Edouard THIBAULT, : 

st famille rappelle son souvenir à tous 
ceùx qui l'ont cosnû, estimé, aimé. . 

mm 
= La direction des sociétés Winter. 

|thar samurances 6 Wimecher vie 
qu'une metse SCra 

Dr 15 pores OST 9 Der à 
nonvelle église de ls paroisse Saint- 
Has d'Eylan (chapelle Sainte- 
Thérèse), 
Paris-Lét à la méanoirs de 

Henry ROSTAING, 
ancien directeur de 1956 à 1967, 

décédé le 21 octobre 1987. 

Messes anniversaires 

-_E 2 cinquante ans, le 28 septeme bre 1997, dsparaisenit Gagiquenent à 
Haïpbong 

M Arnmsad 
"née Yroune Hanote. 

16 un en Fi Notre-Dame 
Versailles, sens du Saint- 
Sacrement, je Parce. per Le 

Révérend Père 

le 10 soût 1. 

frère, le 
**réniral Paul ROBERT, 

son neveu, le 
Bentemant Charies ROBERT, 
mort nel Enme 

” 10 septembre 1 
oi 

. Chartes ROBERT. 

Pur Rare D ouh pures ba 

Franc-maçonnerie k H 
Style ais émulation. Mercredi 
18 novembre, à 19 h 30 : EKvation au 
3 grade sur invitation. 

BP. 646. 75161 Paris Codex 04. 
Note d'information sur demande. 

CARNET DU MONDE nl nb 

JOUR MÊME , 
dis sus porter s6e 40 4 

au siègs du journal, 
-7, 1. des allons, 75627 Paris Codex OS. 

‘Télex MONPAR 650 572 F. 
. _.  Tékcopler: 45-23-06-51. : 
Renseïignem. TéL 42-47-05-03. 

Toef da la Sgne HT, 

...72F 
insertion minioumn 10 Idont 
2 ins de bancal, Las Bone es 
capitales 
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(Publicité) 

Secousses boursières, menaces de récession, désordre économique... 
| Quel avenir pour l'électroménager en France ? 

ë 
: 

Me ; j 

Massa à ex | | Electrolux | ; 

: | : eaucoup de nos amis de la distribution et de la profession de l'électroménager dans son ensemble, se 

+. posent beaucoup de questions quand ils regardent l'actualité. Quand les médias parlent de krach 

PS T ER ? boursier, voire de crise aussi grave que celle de 1929, on comprend que le moral soït entamé et que 
ne : certains envisagent le futur avec angoisse et en tout cas avec quelques poïnts d'interrogation... 

EE  E . Aujourd'hui, malgré ce désordre planétaire, je voudrais leur dire confiance! Et même si cela peut paraître 
présomptueux, leur dire nous sommes là! 

Et demaïn nous serons encore là à vos côtés! 

Beaucoup nous ont demandé “A quoi ça sert d'être le premier groupe mondial d’électroménager ?” Notre 

réponse, tout le monde la connaît. Ce sont des investissements importants en France et en Europe, c'est le main- 

tien de l'emploi à Revin, ce sont des économies d'échelle décisives, c’est la capacité de résister à la concurrence 

sauvage d’où qu’elle vienne, c’est une immense réserve de technologie qui permet de précéder la course à l'inno- 

| vation, ete. Tout ceci est bien, tout ceci est vrai. 

Po Mais aujourd'hui je voudrais ajouter, un leader ça sert aussi à redonner confiance. Quand tout bascule ou 
‘ De semble vaciller, le 1° groupe mondial d'électroménager ça sert à pouvoir dire “Vous n'êtes pas seuls, il restera 

toujours quelque chose de solide qui ne sombrera pas, qui continuera à apporter les services, les produits de 

qualité et la sécurité d'un grand groupe. Quelles que soient les circonstances, la vie continue”. 

L |: L'actualité, hélas, nous donne l’occasion dele prouver Notre centre destockage de Marly brûlaït danslanuit 

du 25 octobre. Le lendemain, ce n’était que cendres. En troisjoursnousavionsrecrééun autre centre destockage, 

LR grâce à la coordination et la puissance de nos 150 usines dans le monde notre stock était reconstitué et nous 

TE le étions en mesure de livrer les clients qui nous ont fait confiance avec le minimum de perturbation et de retard. 

FPE Cet incendie qui aurait pu abattre le moral de plus d'un, a été un stimulant pour nous, tant la compréhension de 

nos nos clients et l'efficacité des hommes du Groupe Electrolux ont été grandes. | 

| os - Je voudrais ici leur dire à tous un grand merci! 

LR .. | J'espère que j'ai réussi à travers ces quelques lignes à transmettre ma foi et celle de mon entreprise dans 

pe l'avenir et à redonner de l'optimisme à ceux qui prévoyaient pour l'électroménager des lendemains qui ne 

Han chantaïent pas... Confiance! 

ed 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

L'Equipement Automobile 

CA. 12,1 nuliards de francs 
dont 46 % réalisés à l'étranger. 

PAR Pouc en Lie Tone DO Rmr ee à a De LE 

Diplômés Grandes Ecoles 
de Commerce (HEC, , ESCP...) 

Responsable des relations clientèle 
Fort d'une expérience révssie de 3 à 5 ans dans une fonction similaire où 

sens commercial vous prendrez en. 

BRASSERIE DE TAHITI 
En Polynésie, nous sommes le relais indispensable de très grandes marques comme 

HINANO, HEINEKEN, COCA-COLA, SCHWEPPES, ORANGINA, etc. : 

Nous en assurons sur place la fabrication, le conditionnement et, pour la plupart, la dis- 
tribution. 
Challenge Praer pour nos 250 collaborateurs : défendre l’image de ces marques 
qui nous ont fait confiance. 
Dans cet esprit d’exigence, deux pastes-clef sont à pourvoir début 1988 

DIRECTEUR DIRECTEUR. 
TECHNIQUE COMPTABLE 

Responsable de la production, vous assu-  Animant efficacement votre équipe de 7 
rez la maintenance des moyens indus- personnes, ‘vous tenez la comptabilité, 
triels, ainsi que la mise en place d’une  établissez le bilan et le compte de résul- 
future unité de production. tats, gérez la trésorerie, réglez les ques- 

Ingénieur-de formation, etnécessairement nent des pepe blue 
brasseur, vous avez 35 ans minimum, de 
bonnes connaissances en- gestion et le Titulaire d’un DECS, vous avez de bonnes 

/ 

sens naturel du commandement. Connaissances en comptabilité analytique 
La connaissance de l'anglais serait et êtes parfaitement familiarisé avec l'in- 
appréciée. - (REF. 8923 1) formatique. A 30 Fa hu vous avéz 

une expérience plusieurs années en 
RRRSSNSMNNSNERNNNES PMI. (RE. 8923 Q) 

La culture et le climat tropical exigent des candidats (et de leur famille) d'indispensables 
qualités d'adaptation psychologiques et PRPPIQURES Les conditions proposées sont sus- 
ceptibles d'intéresser un candidat de valeur. 

Pour tout renseignement complémentaire, appelez “Contact-Téléphone” au : 

(1) 42 61 82 81 (8 h 30 à 18 h 30 du lundi au vendredi, 10h à +3 h le samedi ou 
adressez vatre dossier de candidature en précisant t là référence choisie à : 
Organisation et Publicité - 2, rue Marengo - 75001 PARIS, qui transmetira. 
Réponse et confidentialité garanties. ; 

CONSULTANT INTERNE EN TENTE NT 

En Chargé d'études 
MAINTENANT MON AVENR, J'EN SUIS SOR. || rédetonneles 
Homme de disque, paranaire de réfixion, vous saurez dr à l'écouie de vos marion a ————— 
teurs. Vous vos capacités de conception pour apporter des solutions concrètes .. : 
ain a orties Gba de est in sd proétn Angers 

En ni ve a ion eine de Savon nd on 
cree communication écrite, tant ro re en PARCION 
re D GE GS 

de l'entreprise. 
[A à permet- | Outre ss spider mieloaruiles et sétactiuril, ce poste nécemhe qe tront d'acquérir la parfaite d'une fonction enrichissante et passionnante. rer le L formation supérieure en Infommation-et Communicatior CASA 

Broupe de Paris, Lolsime societé privée Française d'assurances, vous inreuee le ï MST) optid rédaction et ne prentère expérience profes iaelle en 
fouet en on Re, conique se cORbOracEs x entreprise ou en agence. 

a eu ; 
Vandredl 48 D h à 17 h (Préces 1e réf. 656). Marc rene tre mince, CV prétend, sous sé 1179 LM à 

» pes 

à ALLO-CARRIERES - 71 avenus Victor-Hugo .- ; Marie-Thérèse UYE - Conseil 8 
‘75116 PARIS, qui transmattra. nc | in PO en Ressources Humaines 

RE TEE QE NE 
recrute pour son siège social 

Un Adjoint au Chef de Service 
Valorisation de !a Recherche 
e Doctorat en Economie ou équivalent 
. ponRes connaissances en angiais ei en Infermatique. 
« Expérience professionnelle plus de 5 ans. - - 
e Sens des relations publiques et disponibilité. 

H aura pour rôle de : 1 
— repére. analyser et monter des rojers dé valorisation des acquis de dela. € 
recherche par l'industrie, dans le domaine des produits de la mer, is 

à 1140 000 Len, 200 personnes) eppartert À le brancte Biciraueries de Fin un des premiers 
situe dans le secteur de je come pe ON tranernenk Des sou prog ca die de nan A ee Un spprovisionne eù 
premières les usines isées du accuellbr son nouveau responsable 

Travaux neufs - sécurité 180 000 F + 
qui aurs à ses côtés, un rôle déterminant pour l'évolution de nos installations, et en particulier, l'amélioration des systèmes de traitement 
des effluents. Pour ce faire, vous préparerez et « monterez » l'ensemble des dossiers en lisison avec nos partenaires des Services Pubécs 
(cf. Agences de Bassin, ..}, interviendrez dans le Je chQhs des souscatmnEn Bt travaux 
Sn amont ci conception des daposin vous sure done tout 
en amont (ci. € es dispositifs) VOUS aurez 

— assurer les relations avec les crganisrnes d'aide à l'innovation, : 

Merci d'adresser letre manuscrite + CV. à ë. 
IFREMER - Service du Personnel - 
66, avenue d'léna - 75116 PARIS. - v 

Ant 

Lsde sure marché fans de sance oi mon en 1986 un he d'a coma de 39 + 
Bards de francs dont près du tiers à l'étranger. 

JURISTE D'ENTREPRISE SENIOR : 
DES RESPONSABILITES À VOTRE DIMENSION 

Collaborateur direct du Directeur des Affaires Juridiques, vous collaborerez à à ses activités et apporterez plus particulièrement votre 
concours à notre filiale UA P Intemational, pour des affaires relatives à nos implantations étrangères {création, suivi). 
Docteur en Droit, 10 315 années d'expérience dans le service juridique d'une entreprise de dimension internationale ou au sein d’un 
cabinet conseil font de vous un professionnel confiné, capable d'apporter rapidement des solutions concrètes aux dossiers qui vous 
se conhes. 

Dynamisme, ouverture d'esprit, aptitude à négocier efficacement au plus haut niveau vous permettront 
d'assumer avec succès des missions de confiance au sein de notre 
Pour ce poste basé à Paris-la-Défense, veuillez adresser votre dossier de candidature, lettre manuscrite, - . - 
CV, photo et prétentions (sous céf, JE/M } à Nathalie Lefèvre, UAP, TOUR ASSUR, 34 F, Le succès à la clé: 
92083 Paris-la-Défense, N'1 oblige, 

Le groupe AIPAL, en ï 1 s ne ER mon recu + 25 % en Sans) spécia 

ANALYSTE DES RISQUES. 7 
Diplômé de l'enseignement supérieur, À aura une expérience minimum DR ST Cas onoer 
Son acuité s'élendra à cour terme à l'organisation du service dans 
aspects techniques et commerciaux pour Seconder le Directeur Com mercial. 
L'ambiance dynamique du Groupe offre un cadre de travail agréable. 
Merci d'adresser CV et prétentions au . : 
Directeur du Personnel ne 
14-16, rue Montaivet 75008 PARIS 



GENERALE DE TRANSPORTS ET D'INDUSTRIE 
16.000 personnes, leader européen recherche 5 ans d'expérience 

inematonc le. 

Hsraieslanuetre 

lavente, 
: maïñon comeeiels dun le 
Ru 

im ji Le ral héirema ent arou pau br étpretepler 
de conception, des consen ESC oo émuivaient sens pédopogique ef sens des ciiaires seront atouts 
uyont 3 à 5 üns de ce professionnelle, nana armiques, créatifs et 
de bon contact. Réel raté nue un groupe leader. 

Aduellement les postes à pourvoir se situent à: 
© Coœen réf. 39A764-7M 

= 

u 
Nobel Industrie Suède, CA : . a ires, postes de trav raies …). E 

Ds on aires. e en place d'iméressement. e Mestre = 
est le : ataDe, 0 1e aus u 

Casco Nobel Suède est la = 
à branche e u = mi 

‘études 3 400 personnes. EE Re qe REG à Gérer un elfe a GR Le EH A30 ans 

CA: hr 12 
k 

dons à MÉRCURT UR VAL rés me Dre. 00 PARIS 
PAPE 2 1106 M portée su la eue a sur l'enveloppe. nnelles a 

NE 5 ” FCasco Nobel France -” À mon APT 

| Nous sommes une société privée concessionnaire 
Éd push di ur doc pailérp some" d 
000 personnes. Nous poursuivons notre développement en mettant en service de 

cofirout 
Mises 

Daris le cadre de cette expansion, et pour toujours mieux assurer le service rendu aux 
‘usagers, nous renforçons notre Direction Technique et Exploitation etrecherchons le futur : 

CHEF DU DEPARTEMENT 
EXPLOITATION 

Membre du Comité de Direction, il oriente, anime et coordonne les actions des Districts, afin d'offrir la meilleure qualité de 
service aux usagers en matière de viabilité, de sécurité et d'information. 
Diplômé d'une Ecole Supérieure d'INGENIEUR ou de COMMERCE, vous avez environ $5 ans et au moins 7 ou 8 années 
d'expérience dans une entreprise où une administration, à un poste de Chef de Projet ou équivalent, faisant appel à des 
quañtés d'animateur, de coordinateur et de gestionnaire rigoureux et participatif. 

Dynamique et entreprenant, vous avez faities preuves de votre capacité à gérer efficacement des projets mettant en jeu 

des acteurs multiples. Vous souhaltez maintenant vous affirmer dans une fonction opérationnelle. 

Poste basé à Paris mais comportant de nombreux et fréquents déplacements sur le terrain. 

Merci de transmettre votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV, photo, prétentions), en précisant la 
référence 8450 M à notre Conseil ACTIMAN qui vous garantit une totale discrétion. 

Consultant senior “ressources humaines” 
Implantés dans plus de 110 pays, nous sommes le n° 1 mondial de l'Audit et du Conseil. Gestion stratégique et 
opérationnelle, conception et mise en place de systèmes d'information sont nos principaux domaines 
d'intervention, La contribution des ressources humaines aux performances des entreprises nous a amenés à éten- 
dre nos activités. 

PEAT MARWICK STRATEGIES ET RESSOURCES HUMAINES conduit des missions de Conseil, en privilégiant les 
approches pluridisciplinaires afin d'offrir des solutions complètes à nos clients : 

inition d'une politique sociale et mise en place des systèmes d'information correspondants, ic de pro- 
ENS des re et mise en œuvre des recommandations, gestion prévisionnelle de /' i, contrôle de 

gestion sociale. 
Le fort développement de cette activité nous amène à recruter un Consultant Senior : il dirige ses missions, parti- 
ra à l'élaboration de nouvelles méthodologies et au développement du Cabinet. 

A 35 ans au moins, diplômé d'Etudes Supérieures {ESC, INSEAD...) et professionnel de la fonction personnel, le 
candidat idéal une expérience de la mise en place de systèmes d'information en entreprise ou en cabineL. 
1j sait travailler dans un environnement pluridisciplinaire auquel il apporte sa connaissance des politiques de déve- 
Joppement social et des stratégies de changement. Une bonne pratique de l’anglais est nécessaire. 

PEAT MARWICK - Référence 970/04 - Tour Fiat 

KbMb!Pea Marwick Cedex 16 - 92084 PARIS - LA DEFENSE. 

Consultants se man or 

\ .—$ 

Merci d'écrire à M. CORBIN qui étudiera votre 
candidature en toute confidentialité. 

Des commercioux de haut vol 

Nous sommes un grand groupe français de conseil à implantation 

Nos consultants sont des professionnels sokides, hommes et femmes 
compétences. 

LE B DE BDDP CHERCHE SON (JEUNE) DOUBLE ! 
Jean-Claude BOULET, fondateur et associé 
{600 collaborateurs, 1 800 MF de C.A. en 1987) vous propose de devenir à Paris son 

attaché de direction générale 
Venez l'aider à diriger, animer, diversifier ce Groupe en France comme dans le monde ; 

SOU, à le poineuRe Ge 1e crolnoe rapide de BDDP. 

environ, dynai 
(ENA, X, ECP, HEC, IEP...) et déjà 
professionnelle. Vous êtes au moins bitingue français-anglais. 

. Note corse À HIREARRONDO, EESSETS ALEXANDRE TIC SA 
avec prétentions (réf. 5125 LM) LYON - RP RR DE ur | ie - NANTES e Trou DuBe 

BRBENSARBR vw 0Esyyec NNBBESEER 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

Directeur financier 
des responsabilités diversifiées 

de hauï niveau 

agro-alimentaire en expan (CA périeur à 
45 D dns ego a un jeune Directeur an grande é 
a 

RD de mets her EUR BIS 
ne du groupe, 
de concevoir et de mettre en œuvre les moyens de développe- 
ment, ton sur le plan des montages juridiques et financiers que 
sure plan des systèmes intemes de gestion, 

« d'onimec ces sysièmnes fe pasfion. en étroëe Fokon avec les 
partements ue et ses filiales, 
RÉ dope are groupe : comptabitté, fnances, 

Lo réussite dons de haut 
© une formes de premier plans ENAHÉC, À 

d'expérience, avec e environ 10 ans idéalement 3 à 4 ons d'audit, 
ou ä6 ans ms de Anapcn où er ur d'une grande entreprise où dun 2 

« d'adéniables qualés de rigueur, d'imogination et de dialogue. $ 
Poste: vifle ouest France. + 

Ecrire sous réf. 46 À 825-7M 
Discrétion absolue 

Membre de Syniec 
71,rue d'Auteuil 75016 Paris 

du Groupe de communication BDDP 

r ses dossiers et en dégager la synthèse ; contribuer, par votre 

mique et enthousiaste, vous avez une excellente formation 
plusieurs “belles” arinées d'expérience 

MATHS OU STAT
. BAC+3ou4 

Avec un Bac scientifique 
vos êtes motivé(e) par les 

En iure ot mer et our cola alor a praliqus en entreprise à la pour- 

et 3 ou 4 ans de maths evou statistiques (ISUP...), 
Re ICS RORIANERS: que vous en ayez OU 

suite de vos études : c'est le lenge que vous vous êtes fixé(e). 
Notre service Actuariat vous propose une mission d'études, sur base de pro- 
grammation micro et de statistique. Votre potentiel et le Forges de notre 

croissance (--40 % par an) feront votre avenir. Poste à Paris. 

"Mile et une raisons de nous rejoindre 

4 à 5 ans d'expérience 

CPBA Le n° 1 du Tourisme Sportif d'aujourd'hui 
prépare son développement de de demain 

Notre association structures et recherche, pour mettre en œuvre sa étoffe ses 
politique financiére, un codre de fort potentiel qui parigge notre dynamisme et 
notre motivation. 

Ï, ière lus particulière- Pos au secte Général :  premi mission sers pla 5 por ia 

Du et la supervision du service en 

Ce poste évolutif doit lui permettre d'assurer dans un avenir proche l'ensemble 
de lo direction financière. || aura alors à superviser les services comptables 
En personnes). 

La réussite à ce. implique une formation supérieure HEC, ESSEC, ESCP ou 3 
équivalent, 4 à 5 ans d'expérience acquise au sein d'un service finoncier dune + 

grande entreprise ou d'un cabinet d'audit et de solides connaissances comptables. Ë 

Poe intéressent et réellement évolutif pour candidat familiarisé avac loutil 5 
et disposant de qualités de rigueur et de contact. a 

ie 

Ecrire sous réf, 46 A 807-7M 
Discrétion absolue 

Membre de Syntec è 

PART PTT OCR UT 
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NOUS ACCUEILLERONS 
A BRAS OUVERTS 
NOTRE DIRECTEUR DU MARKETING 

pc mc mont 3 
Haberkom, Directeur 

- Jeunes diplômes, 
prenez DOTE LNceveurs commerqaux 

Diplômé d'une Ecole de Commerce, d'une Ecole d'ingénieurs ou titsiaire 
ras Maïtrise de Gestion, vous êtes débutant ou avez une courts 

Le départ d'une PE CNET 16 apte 
vous saurez vendre des produits en 

Nous vous offrons une formation réputée à « l'école de vente Oliver ». 
Durant trois mois, vous alternerez ls pratique et ja théorie avant d'intégrer notre 

AR Ne | n réseau de concessionnaires. 
Otivetti : bié DDR , Chargè de commercialiser la gamme informatique de gestion auprès des — 
Prerñier co ucteur euro entreprises, vous assurerez le sulvi et le développement de votre portefeuille. . 

L Nos activités acivhts dwersiées et l'mpleur de note Groupe vous oflrent de 
larges perspectives d'ivoi 

Vos Eduoe Gi dede pére uns eus démraile 
euonome er du Rouen cru Groupe eretant à voté Gepoaltion une BinichEe Mare 
keting et développement de nouveaux produits. 

Des postes sant à pourvoir sur toute la France et plus particuliërement 
dans nos agences de Nancy, jo Ac Con Paris, Melun, Annecy... 

Vous avez choisi le bon départ pour votre carrière, 
à alors appelez Danielle MGUVEN au 16 1 2842 où 

ù 5 envoyez votre dossier de candidature à OLIVETTI FORMA- 
futurs INGENIEURS COMMERCIAUX. TION CONSEIL - 27, rue des Rosiers - 93406 SAINT-OUEN. ‘ 

tant : faire le bon choix, c'est se don- 

ner toutes. les chances de réussite, - 

Jeunes Sup de Co 
venez rejoindre notre activité 

téléinformatique en pleine expansion 
(télex, télétex, as 

eaders de la communication de l'écrit avec le télex, le La rémunération très motivante ainsi que les possibi- | 
télétex et maintenant la télécopie, nous proposons lités de carrière offertes par notre rayonnement fran- 

aujourd'hui à 5 jeunes diplômés de participer active- çais et international devraient vous convaincre de 
ment à l'expansion de ce secteur. prendre contact avec nous dès maintenant. Sa 
Après une période de formation à nos produits et nos : : 
méthodes, vous rejoindrez une jeune équipe de haut Faïtes-nous part de vos ambitions 

-_ niveau, déjà très performante. — én appelant le (16-1) 42.61.82.81 de 8 h 30 à 18 h 30 
Bénéficiant de notre savoir-faire commercial et de l'ap- du lundi au vendredi et de 10 h à 13 h le samedi: 
pui de nos équipes Marketing, votre mission consistera — Où en écrivant sous référence M 1300 à SAGEM, 
à commercialiser l'ensemble de notre gamme télé- Service du personnel, BP 215 - 92000 Nanterre Cedex. 
informatique (télex, télétex. télécopie) auprès des Si votre candidature est retenue, vous serez rapide- . 
entreprises de Paris et la région parisienne. ment invité à une première réunian. 

+8000 personnes. e CA, 1985: 4,4 millards de francs. 
d ju = | 

: Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

QUERCY METAL, CA 280 MF pour 170 personnes, : autre son ble de gropeleur on 
quincallierie, assiste à tous Commercial et 

. Da te dt ange een, nu ire ds one ; 

- débutant ou possédez une 
| Vous désirez exercer voire Bcion dans les donainés suivants : 

“it 

RESPONSABLE GESTION 
COMMERCIALE ET-EXPLOITATION 

SUD OUEST 
x: Gesbon}, les 

LeSuly-1, place Occitane - --31072 TOULOUSE CEDÉX 

BORDEALX LYON MANTES STRASBOURG TOULOUSE 
RP mo som 

| IMPORTANTE BANQUE, PARIS 

recherche son 

DIRECTEUR DES . 

RELATIONS CLIENTÈLE 

La Dir en ne Beçoe Nan à le 
humaine, recherche un adjoint de haut niveau 
de La Dirécrion des relations Clientble. 

A ce titre, il sera particulièrement chargé : 

d'assurer, en lisison avec Je résemn, la gestion de la grade 
clientèle privée ou d'entreprise, . . 

_ d'apporter Le soutien technique nécessaire aux gnichers 
er de coordonner leurs activités avec les Directions du Siège, 

‘ de suivre l'action commerciale du réseau, 

: _ de participer à la geëriois des équipes d'Erploirants. 

Ce poste constime une évolution de carrière intéressante 
pour un cadre justifiant d’une formation supérieure ; 
et d’une expérience de l’exp loiration bancaire au niveau" N 
d'une direction de groupe ou de succursale, L 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (1 tire mammscrite 
ON ÉERORS  PREE SRE) E ATRCO 19 rente Coq te 

Un Groupe interetionst du secteur élscuronique recherche pour 
era ei LOC e nn 

ressources humsines. - 

conduire les opérations de recrutement, il lirsnes Ernie 2 
et à le miss en œuvre ca le polique salariale, à À seseurere du res- 
Pect de la réglementation en vigueur. : ‘ 
1 préperers avec les respansébles opérationnels las pions de fore 
mation et vaillere à leur éxécucion. = 

Ca poste ne peut convenir qu'à un candidet ce férmation Bec — 4 
Bvec une expérience d'au. moins 5 ses des une fonction simisire 
dens un groupe international, 

: La parfaite malerien’cia la langue sripiaise asc incispensabie. 
Poste bacé en banieue Sud de Paris, 
Marci d'ecresser votre candideura, lettre manuscrite, CV, photo É 
et prétentions sous réf, ne nn eve de lOpére À 

transmettre. 

GROUPE PsvsEcA 
SYSECA (400 MF de CA, 1200 collborstaurs ere nes 

INGENIEURS 
INFORMATICIENS 

De formañon Grandes Ecoles, Doctorat, DEA ot Mais, vous êtes =" 

2 syaèmes arnps réel, ê 
e Informatique Nidustriste, - errant a 



EUR DES 
CLIENTÉLE 

ns Rens den 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

DEPARTEMENT DU MORBIHAN Groupe industriel français (2400 personnes), 
leader au plan national dans son domaine, Jeune ingénieur. 

EU : | more y LS doté d'équipements performants, faisant 
: Mines, TP | : Se appel à des process variés, recherche, pour | Jeune chargé de missions renforcer son potentiel humain, un 

“responsabilités autonomes HE 2-3 ans d'expérience 
gestion et développement commercial Jeune ingénieur 

Mines, ECP, Ponts 
Possédant une première expérience (2-3 ans) soit techni- 
que, soit opérationnelle dans un secteur industriel. 

Dans un premier temps, il sera affecté sur l'une des exploita- 
tions, situées près d'une grande ville du Nord-Est de la 
France, en tant qu'ingénieur dans un service important 
{170 personnes) de l'exploitation. Ce poste constitue une 
première étape pour une évolution de carrière intéressante 
dans le groupe. 

Rémunération : 200 000 + 

Écrire sous réf. 48 À 828 - 7 M } 
Discrétion absolue ee dé te ea 

Membre de Syntec 

PARTS OEELS top 

Toulouse 

RESPONSABLE DES ACHATS 
SOUS-TRAITANCE 

L'Etablissement de Toulouse de l'un des premiers groupes industriels français, de notoriété interna- 
tionale, achète pour environ 500 milions de francs par an de sous-traitance mécanique et électrique, 
Ce responsable, animant un service de 30 personnes, a la charge de conduire ces opérations en inté- 

grant à la fois les contraintes techniques, économiques, juridiques et de délai. 
Nous souhaitons rencontrer un ingénieur, de préférence électromécanicien, ayant une expérience 
professionnelle significative dans le domaine des achats. Il a naturellement de bonnes connaissances 

Nous sommes une société française leader dans la vente de 
produits spéciaux destinés au domaine Mines, Carrière, TP, 
Pour une importante région Touraine-Limousin. 

Nous recherchons un jeune Ingénieur Mines, TP ou école 
équivalente, ayant 2 à 3 ans d'expérience acquise dans la 

Branche Mines, TP ou carrière, désireux et capable de valori- 
ser celle-ci en Sorlentant vers des activités technico- 

impliquant une responsabilité complète et 

Ce poste recouvre deux aspects essentiels: 
econstitution et rédaction de dossiers: recherche, 
analyse et synthèse d' informations recueillies auprès 
de différents services (municipaux, départementaux, 
nationaux), 

e relations avec la presse et a: cuve opp eme de la com- 
munication institutionnelle. 

Il sera confié à un candidat diplômé d'études supérieures 
(maîtrise, sclences économiques, droit, ESCAE, EFAP..) pos- 
sédant une première expérience en rapport avec la fonction 
décrite ainsi que des capacités d'analyse et de synthèse 
développées. Des qualités de contact et diplomatie sont 
indispensables. 

Poste à Vannes. 

autonome: 
animation d'équipe, 
« gestion d'un CA important, 
* assistance technique à la clientèle. 

Poste basé dans la région Touraine-Limousin. 
Rémunération motivante pour candidat de valeur. 

Ecrire sous réf. 46B744-7M 
Discrétion absolue : 

© Membre de Syntec 

f\rue d'Auteui 75016 Paris 

+ ose g D rusuraneL Deusuirane 

Ecrire sous réf. 46A 826 -7M 
Discrétion absolue 

Membre de Symec 

4 : D EUREQUIP 
Depuis 25 ans, nous aidonsles entreprises à évoluer en même temps que leur énviron- 
nement économique, humain, technologique. 

Notre développement nous amène à recruter des : 

CONSULTANTS JUNIORS xr 
Vous êtes Ingénieur diplômé d'une grande école (ECP, ENPC, ESE, ENST...) vous avez 
entre 27 et 30 ans. Votre expérience professionnelle vous a familiarisé avec le monde 
de l'entreprise (production, organisation, qualité, contrôle de gestion). 

Vous étes attiré par notre ee la disponibilité et 
la solidité nécessaires pour y réussir. 
Vous aimez lé travail d'équipe 

Mercids transmettre votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV, ‘photo, préten- ; 
üons), en nee es M, à notre Conseil ACTIMAN qui vous garantit 
une totale discrétion. 

Le poste, basé à Toulouse, nécessite de fréquents déplacements de courte durée. La rémunération 
1988 sera comprise dans une fourchette 260/300000 francs. Les perspectives d'évolution de car- 
rière, liées aux résultats acquis, sont multiples et variées. 
urgence de cette recherche nous fait adopter une stratégie particulière. Les candidats intéressés 

peuvent : 
. téléphoner au (1) 42. ne de 8h à 20h pour étudier l'opportunité d'un entretien à Toulouse le 
1er ou le 2 décembre 198: 

- Ou adresser très nt {sous réf. M 8/863 R) un dossier de cancer au sera examiné en 
urgence pour une possibilité d'entretien à Toulouse le er ou le 2 décembre 1967 à 

EGOR S.A. 
8.rue de Beni 75008 PARIS eger 

PARIS BORDEAUX LYO NANTES STRASBOURG TOULOUSE 
BELGIQUE DEUTSCHLAND ESPANA GAEAÏ BRITAIN TAUX PORTUGAL BRASLL CANADA JAPAN 

20 rue Pergolèse - 75116 Paris nn 

rm 

JEUNES DIPLOMES 

: MAINTENANT MON AVENR, J'EN SUIS SÛR. 
Le Groupe de Paris, c'est un groupe privé d'assurances de dimension rroeonalee un 
CA de 8 milbards de francs et une rentabilité parmi les plus élevées de la professii 

Diplômés de l'enseignement supérieur (Ecoles de Commerce, de gestion, Mots de droit 
ou stiances économiques}, vous débutez et vous souhaitez rejoindre une entreprise qui vous 
confie, après une solide formation théorique et pratique, de réelles responsabilités commer- 
.Ciales et techniques. 

Intégrez notre département commercial : 

Un chef de produit 
pour rejomdre : 

e un groupe leoder, its grand public, de dimension internctionale, 
e une de ses filiales iques et performantes. 

HEC - ESSEC - ESCP ou gauivalent, si vous disposez d'une première expérience 
réussie dans Les produits de gore consommation acquise de préférence chezun 
des "gr: de la profession. 

; N a 

ï. Bides Ve de notre portique commerciale dans votre région, vous conduirez les opérations "s de participer à un projet ambitieux, : . $ 
Émis] nos axes a CP pme Pa ne fbuer à l'organi optimale de e de prendre en charge la communication et la promotion de marques à 

gestion, contr isation leurs réputées, 
sgencos feront lement parüe de vos responsabilités. e de bénéficier d'une réelle ité de carrière dans lasociétéouausein À 

. Vous êtes dynamique, organisé, vous aimez les contacts et êtes prêt à dune des nombreuses filiales du groupe. + 
vous intégrer dans la région où vous serez affecté (postes à pourvoir sur 
toute la France}. 
creme nique rapidement lettre manuscrite, C.V.. photo {et téléphone où GAOUPE LE PARIS 
nous pourrions vous joindre}, sous référence 1987/Ci, à notre service 
Recrutement du Personnel - GROUPE DE PARIS - 21, rue de Chateaudun - 
‘75447 PARIS Cedex 09. SOERANCER 

Poste à Paris 

Ecrire sous réf. 37 B 664 - 7 M ce MERE, 
Discrétion absolue 

Membre de Syntec 
RANCE ONE 

Spécialiste du service auprès des Industries, des Commerces et des Collectivités 
- CA + 250 MF - 750 personnes recherche dans le cadre de son expansion 

‘RESPONSABLE D'UNE 
AGENCE COMMERCIALE : 

N sas nie 2 Bt rl à dette ; . ESCAE - ISG... 

SON de stages de formation couvrant le fonctionnnement, les principes, l'entretien et le Réf, 527M 

dépannage des produits. Environ 30.ars, 2 ans d'expérience réussis Environ 25 ans, vous avez l'ambition et la 
La fonction ii, de pl, assistance au Marketing pour Évaluetion et démonstration de nouveaux dans un posie similaire. BU capacité d'animer ét développer un centre de 

: HJorne Où ares VOS ROUES sont le mange" profit. 
PROFIL : Se ment d'une équipe, la maîtrise des fonctions Le sens de l'organisation, le goût de la vente et 

Os OU CINE rounes et électronique, des techniques de mesure, et la connais commerciale, acministrative, et de l'autonomie, allés à une formation supé- 

- sance théorique des paramètres physiques et ét chars, RS souhafable que les candideta alert une Acebé ur pétictis ci frmatibei on duo mur 1à 
._ conmassence en matière de programme en ternps réel. drecteur d’une unité située à NEUILLY SUR ES 

8 s'ag d'un travail molivant ar avec de sérieuses perspectives de carière, ainsi qu'un bon niveau de 5 MARNE (93), vous évoluerez rapidement à la 
rémunération un plan d'intéressement important selon les résultats personnets, fonction de DIRECTEUR D'EXPLOITATION. 

La conrassence de ANGLAIS est inäspensable, farigue de travel. Moblité géographique au plan national indis- 23 

| Lieu de travail: notre Division Iterationale à SAINT-DENS, d'acoës facile depuis Paris. pensable. CONTESSE 

; ë Merci d'adresser votre candidature (lettre 
; hr Merci d'adresser lettre manuscrite, photo, CV et prétentions sous la référence 

TECHNICON re a du poste choisi, à notre DRH - 11, rue Diaz, 92100 Boulogne-Billancourt. ner 5320 E 
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ORGANISATEUR 

MAINTENANT MON AVENIR, J'EN SUIS SÛR. 
A 25-28 ans, de formation supérieure {type ESCAE, Maîtrise de Gestion...), vous possédez 
une enpeenes d’orgenisation et/ou de gestion du personnel. Vos capacités d'adaptation, 
votre esprit d'analyse et de synthèse vous permettront d'intégrer rapidement une fonction 
d'organisateur, chargé de mettre en place notre nouveau système de gestion du person- 
nel. Cette première activité enrichissante sera suivie d’autres interventions tout aussi per 
sionnantes auprès des différents services de notre Société. 

Pour vous aussi, intégrer le Groupe de Paris - troisième société privée française 
d'assurances — c'est assurer votre avenir dans un Groupe en constante expansion, 
Rencontrons-nous ! 

Pour en savoir plus, contactez les collaboratrices 
d'ALLO-CARRIERES au 45.0215.74 du lundi 
au vendredi, de 9 h à 17 h (Précisez la réf. 655). 

Si vous ne pouvez pas téléphoner, adressez votre 
dossier de candidature, sous la référence 
à ALLO-CARRIERES - 71, avenue Victor-Hugo - 
116 PARIS, qui wansmettra. 

SON CHEF 

— Eco, Z Ess/oestion. 

pour un important 
d'hébergement de jeunes 

Fa ne _……— crc pour SON 
CAS © een sue, | Futur patron 

5. rue Monttsseuy, PARIS-7», re Er | de centre de profit 
profil correspond à notre recherche, envoysz-nous une lettre manuscrite de candidature 5 MAROQUINERIE - -Noussommesune fllale d'un groupe dndustriels dè avec votre GV + photp et vas prétentions, (sans oublier de préciser 1s référence Qu poste) au PARISIEN ER ja rivocpinetie: Nous créche floor fOftiauer à ce dr 

25, avenue Michelet, 93408 SAINT-OUEN Cédex RMAN ligne de sacs auprès de détaillants spéciallsés Nous recherchons 

‘ Secteur : 

‘Env. cv. à Ponseur D baie. 

Ecole senérienre 
recharche DJOINT AU DIRECTEUR , 

DU PATRIMOINE ET DE LA SÉCURITÉ 
Une importante Pre de Dépôts {réseau Paris-Province) recherche un Ingénieur chargé des 
études techniques et de sécurité liées au patrimoine de la Banque ainsi que de la coordination des 
équipes. SECRÉT, GÉNÉI 

Lande ser date à me cnétingéniqur Travaux Publics meta AIRE GÉNÉRAL 
expérience de 2 à 3 ans minimum en aménagement et ts “Tertiaires”, cesser e 162 
Ce poste exige le goût des contacts et de la persuasion, D Née 5, rue Monttessuy, PARIS-7e, 
esprit critique, D TT URGENT 

hebdomadaire spécialisé 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CN. photo et prétentions sous réf, M/44/P à cherche 
PLAIN CHAMPS, 37, re Eroldeven SOI ARE, qui transmettra. 

SECRÉTAIRE 

Urgent 

Société d'édition 
plein dévelonpement 

DE PUBLICITÉ 

INTERVENANTS 
CONFIRMÉS 

Ecrire sous le n° 8 166 MA, 

5, ue Monttsssuy, PARIS-7°. 

Collectivité locale 

eo BN DIRECTEUR 35 ans. 

QE 
RS 

PROFESSEUR 
en marketing-distribution 

DE RÉDACTION 

formation Ettéraire, niveau mai- 
‘ trise et journalistique. 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. . 
PES 

DIRECTEUR D'USINE . 
EN CHARENTES 
POUR FAIRE VIVRE ENSEMBLE TRADITION ET TECHNOLOGIE 

l'étranger. Respoctueux du savoir-faire légué par no 
n'en intégrons pes moins des équipements dont la à cecnoogie peut étre 
quaifiée d'avancée. 
A 35 ans au moins, de eakrmentaire», vous avez l'expérience de 

: L drocion dire usine (ERA), de référence dans notre métier. à défaut 

Merci d'adresser votre dossier en toute confidentialité sous réf. sroMà 
notre Conseil. 

de l'ensemble recrutements, de 
la formation (gesüon plus animation. 
de certaines sessions de -mañage- * 
ment), du sui des cercles de qualté 
et de la politique d'information 

centre 

grande ‘ 
ton. Une ORES PE UE Mot Ce En D 
fréquents déplacements sur toute la France, est basé dans le sud-ouest © 
Si cette proposition vous intéresse, nous vous demandons d'adresser votre 
candidature sous la réf. 772.87 M à notre Conseil, 61 boulevard Haussmann 

LE CONSEIL GÉNÉRAL DE L'ÉSSONNE 

TRES IMPORTANT humanitaire Adr. cv. latte manuscrite æ PR vont con INSTALLATEUR DE Porn Dites ee NE 
TELEPHO EEE Mer SON CHEF DE MISSION Te | UN CHEF DE SERVICE LS 

EN ÉTHIOPIE rs Pt 
INGENIEURS D'AFFAIRES 1 GESTIONNAIRE | éme +: 
ou ee POSTE A PO É  ns ape Deere À où cad gant une fomation be 
: RE Rue à mu - Éenene. Para don éron rience professionnel le acquise danse secteur eue Ce pan ne | 

isbles. 
de Les affaires existantes et de déve- 

“re rite comptes à fort potentiel. 
centre avec déplacements sur 

- Rémunération : 120 # 300 KF selon profil. 

+ CV +"phola:t lee Mantes mass té 
6.0: 

#OGER 3, Place Séverine 
93310 Le Pré St-Goervais 

- Ponte 0 jence de travail dans le fiers-monde 

Dapnié Earmédiare 
_ Idernté memes aire. sance soie 

Charge sur place, 

lettre + Envoyer cv, Lo à : AICF 
encei 4 PARIS. 34, avenue Reille, 

1 sera € candidat une très bonne connaissance. Fed ation, eme bonne apte & négocie, le sens des con et dE 



Plus de 18 000 De Ge 5 EM De Fran AS HS of 
faires, une présence internationale dans prés de 40 pays, tel est 
2uourdhulle poids de COLAS, leader européen des travaux publics. 

d' PORRES, autonomie, venez prendre en charge les 

Prima ct Lt mais également gestionnaire et homme de 

pement de votre entité. - 

ETABLISSEMENT FINANCIER DE PREMIER PLAN 
recherche pour SON DEPARTEMENT BANCAIRE 

sueR 1 gestion des compans es ec ruméraires de 285 impor. 
de leurs relations tarus clients. # veillera au bon 

commerciales ainsi qu'à l'améforstion des services rendus. 

poste, lie étroitement le dynamisme du commercial à La 
Lee a nous souhaitons rencontrer un diplômé 

Léa moteurs de commerce ou de peson gere une 
: dire de mer de come 

Merci d'envoyer letrre avec CV, sous réf. 31875, à Contesse Publicité 

20.enue de l'Opéra, 75040 Paris cedex O1, qui transmettra. 

LE MATIF : 
Troisième place mondiale, 

bientôt la denxième 
- pour so contrat notionnel 

Ce succès est dû notamment à une très bonne 

sation des Instruments Finnnéiers de Celle-ci 
de mise en place et d'administration des opérations du MATIF. 

Aaqu DE La 

nicar. 

ren 

_Jeüne ingénieur bâtiment 
- Cap sur la Réunion ! 

Vo mt ration catate : 

La CCIFP, ansbre de Co par pen 
assure-toutes les opérations 

3, Avenue Bertie Albrecht 75008 Paris, 

‘mis dual des rc vous bénéficierez, bien sûr, de tous 
Les avantages liés 4 l'expatriation. 
Nos filiales françaises ou nos délégations étrangères seront par la 

*. suite autent d'opportunités pour des responsabilités élargies. 

Alors dès aujourdhui mettez le cap sur la Réunion etadressez votre 
dossier de candidature (lettre, C.V.) sous réf. M 46 à 
Gisèle MULARSKI 

‘CREDIT- EPVRE 
immobilier 

D'ENTREPRISE 

ON 

TT NE LES 

ments. 

Supérieur 

financier 

AUX ENTREPRISES 

Province. 

d'adresser votre candidature [lettre 

Consultant 
confirmé 

entre 

ment des ressources humaines. 

CONTESSE NICATION. 

rence 5: 
pement OÙ trensmettez-le, 

© Ever 

UN CHARGE 

enireprise et Cabinet. 

Ltée mire 

SICOMI et non SICOMI 
GROUPE IMPT DE SOCIÉTÉS DE CRÉDIT 
ET D'INVESTISSEMENT IMMOBILIER 

‘recrute pour Siège à PARIS (8) 

OLIS 

+ La trentaine + Diplômé de l'enssignement 

+ EXPÉRIENCE indispensable 
— À DOMINANTE COMMERCIALE 
— EN BANQUE ou Etablissement 

— DES CRÉDITS IMMOBILIERS 

* Disponible: nombreux déplacements en 

C:Y. détaillé, photo et rémunération) sous réf.9751 à 

sélection conseil 
98, AV. DE VILLIERS, 75017 PARIS 

Devant le fort développement de notre 
activité MANAGEMENT DES RESSOURCES 

Diplômé d'une Grande Ecole, vous avez au 
moins 1D sns d'expérience en conseil ec 

prise. 
Vous êtes sensibiisé à une approche globale 
et créstive du management et du développe- 

Rejoignez une équipe plridisciphnaire au sein 
d'un cabinet qui fevorise la eynergie de 
ses activités : RECRUTEMENT, COMMU- 

en composant 
eur votre minitel le 3515, code C.V. PLUS 

Société en pleine expansion spécialisée dans les 1echnï- 
ques de pointe recherche pour renforcer se sracture 

DE RECRUTEMENT H/F 
raiaché au DRH de certe entreprise dynamique 

composée en majoré de cadres. vous aurez à assurer 
l'ensemble des recrutements en direct et par l'intermé- 

E dinire de Cabinels extérieurs. Vous sélectionnerez les 
candidats. suîvrez leur intégration, iout en étant une 
force de proposition par rapport aux méthodes et aux 
moyens à utiliser pourêtre performant. notamment sur 
de nonveauz marchés. Vous avez La gestion de votre 
budget. Vous avez au moins 25 ans. une formation 
supérienve en si possible. une expérience des relations 
humaines et, particulièrement, du Recrutement en 

Poste à pourvoir rapidement en région parisienne, 

Merci d'adresser vorre dossier 
Cettre manuscrite + CV et prétentions) an 

Cabinet Panissod-Suhner 
109 rue de Turenne 75003 Paris 

CHARGÉ D'ENTRETENIR ET DÉVELOPPER TRÈS 
ACTIVEMENT LES RELATIONS AVEC LES 
RÉSEAUX APPORTEURS D'AFFAIRES (BAN- 
QUES, Consoils immobiliers, Experts-Comptables, 
C-C.1.....), DE CONTACTER à temps les GRANDES 
ENTREPRISES ayant des projets d'investisse- 

scee, garantit une DISCRÉTION ABSOLUE et vous 
lettre manuscrite, 

Q 

Merci d'adresser en toute confidentisiiré 
votre C.V. + lettre manuscrite sous le réfé- + 

SSSLM, à Ressources et Dévelop- © 

AM-IOURNAT:ASSCOM 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

Ingénieur 
res techniques 

Ceux société es Jun des plus grands producteurs 
d'Europe de plastiques techniques semi-cuvrés haut de 

D Sens dou nn d'applications 
qualiné, il jouera également un rôle de formation et d’information. Ce poste s’adresse à 1m ingé- 
nieur bilingor allemand, ayant une expérience dans le génie chimique on mécanique. Une 
so formée per amas en Allagne een Prace, Le pou er bat en bete nord de 
Paris avec des déplacements fréquems auprés de la clientèle en France. Ecrire à Christine 
BERNET en précisant la référence S/8246M. (PA Minitel 36.14 code PA) 

FA 
PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° 1 EN EUROPE 

3, roc des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél. 47.47.1104 

Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 

CET 
LA CAISSE REGIONALE DU NORD, A LILLE, RECHERCHE UN : 

Jeune Sciences ECO x 
LICENCE OU MAITRISE 

Chargé du suivi et de l'exploitation des statistiques foumies 
note cons régional informatique, et de la réalisation dés 

facons à l'élaboration d'un nouveau projet de traitement 

Ce doit étre Un homme d'étude, doublé d'un homme de commu- 
nication. 
Adresser lettre manuscrite indiquant prétentions et CV, sous réfé- 
rence 724 M, à: 

ss Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 27 

MEMBRE DE SYNTEC 

Corinne Van Loey  2,1°AmialMouchez 

Juriste d'entreprise 
3 à 5 ans d'expérience 

Puissant groupe, produits de grande consommation, marques renom- 
mées, recherche pour seconder son directeur juridique, un juriste 
ayant solide formation supérieure {maîtrise + DESS ou DEA droit 
des affaires). 

U participera à l'ensemble des activités du service et devra, pour ce 
faire, disposer d'une expérience polyvalente de S à 5 ans acquise au 
sein d'un groupe international et disposer, si possible, de connaissances 
dans le domaine des contrats (notamment de distribution) et du droit 
de la consommation et des marques. 

Poste motivant et larges perspectives dans le groupe. 

Ecrire sous référence 6368 à RESSOURCES CONSEIL 1, rue Falguière 
75015 Paris qui transmettra. 
Discrétion absolue 

ESS, leader sur le marché de la location d'ordinateurs 
IBM (750 personnes) recherche 

Responsable 
Service Juridique 
Vous assurerez les fonctions de gestion et de conseil en 
matière légale pour l'ensemble de l'entreprise et pour cela 
gérerez et animerez l'équipe en place. 
Deplus, vous serez tout particulièrement chargé d'élaboreretde 
contréler les contrats engagesant les sociétés du groupe et de 
préparer les assemblées et conseils d'administration. 

Vous avez une formation juridique et une première 
expérience professionnelle réussie. Votre rigueur et vos 
qualités rélationnelles seront les valeurs ajoutées du service 
que vous rendrez à l'ensemble de vos interlocuteurs. 

Mercid'adresser votre dossier de candidature s/réf. BR/825 à ECS, 

Le Relations Humaines 

Er 16, rue Washington 
75008 Paris, 



28 Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 es 

abs gps manga 
CIMENTS FRANCAIS {CA consofidé de 

BBDES CMENTS ir lards de F - Effectif 8300 personnes), recherche 

Le Responsable de Péquipe Système 
Réseau VAX 

Ce réseau dinomatique de gestion comporte 24 VAX (750 et Mcrovex, installés on 

AVIS DE RECRUTEMENT 

capacité un sens du Contact et une aptitude 
Leu de travail: proximité de Mantes-La-Jolis (Yvelines) Courts Ë 

déplacements à prévoir. 

ET CEGO 

Marocains titulaires d’un diplôme 
d'ingénieurs d'Etat ou équivalent dans la 
spécialité « TÉLÉCOMMUNICATION ou. 
ÉLECTRONIQUE et INFORMATIQUE ». 

Faites une brillante carrière au sein 
de l'OFFICE NATIONAL DES POSTES 
ET TÉLÉCOMMUNICATIONS DU 
ROYAUME DU MAROC. 

Transmettez c.v. avant le 30-11-87 à : O.N.P.T. 
Service des examens et concours, Rabat {Maroc}. 

M CLERE, 
82516 BOULOGNE CEDEX. 

DIRECTEUR 
D’'AGENCE 

SECTEUR : BUREAUTIQUE 

1/4 PARIS +R.P. 

300 000 F + 

Nous sommes filiale d'un puissant Groupe 
international, 
Nous confierons la direction de cette agence 
(eons + SAVE unicé ndmnitratire : environ 
40 personnes) solidement implantée à un 
diplômé d'Etudes 
ayant impérativement 
sabilité d'un Centre de Profit axé vers la vente. 
La connaissance du secteur bureautique serait 
un Plus mais n'est pas l'essentiel. 

Adressez votre dossier sous n°940 

GABRIEL MARCU 
454, bd Malesherbes, 75017 PARIS 

IMPORTANT HEBDOMADAIRE 
DE HAUTE-SAVOIE RECHERCHE 

ur l’une de ses agences 
JOURNALISTE localier confirmé et 
SECRÉTAIRE DE RÉDACTION. 
Carte professionnelle obligatoire. 

Ecr. s/n° 7 072 M, le Monde Publicité, 
5,rue Monttessuy, 75007 Paris. 

Le département de l'Aisne 
recrue PCT CONCOUTS Externe 

4 ATTACHÉS POUR SES SERVICES 
La ciôture des inscriptions est 

TODÉCEMRE 1997 à lé eures 

Syndicat 
d'agglomération 

nouvelle 
d'EVRY [Essonne] 

RECHERCHE d'urgence 

ANALYSTE 
PROGRAMMEUR 

PROFESSEUR 
DE SECRÉTARIAT 

14 h/seraine. Titioke BTS 

3 ans d'exp. en secrétariat de 
pour projets dkection. Connalssent 

CONTÈSSE "name de ne ot drone 

qui 
tement de La télématique. 

PROFESSEUR 
D'ANGLAIS 

21 h per semaine. 
Envoyer ç.v. CONTESES 
Pubherté, Sous le ga18l 

PARIS Cote se nes 

INSTITUT EUROPEEN 
D’ADMINISTRATION DES AFFAIRES 

FONTAINEBLEAU recherche 

DIRECTEUR COMPTABILITE 
ET CONTROLE DE GESTION 

H/F, 55 ans environ, formation supérieure (ae de 
commerce, maîtrise de gestion + DECS). : 

Pour prendre en charge les fonctions budget, trésorerie, 
comptabilité et contrôle de gestion avec le support d'une 
équipe de 6 personnes et d'importants moyens informatiques. 

Le contexte muïticulturel et la structure décentralisée 
requièrent de grandes qualités relationnelles en plus que de 
rigueur, supportées par une compétence professionnelle 
indiscutable. 

L'anglais est indispensable. 

Envoyer CV. photo, prétentions à 
Raymonde LEFRANCOIS - Service du Personnel - INSEAD 

bd de Constance - 77305 FONTAINEBLEAU Cedex. 

La Caisse Nationale 
de Prévoyance, 
un des leaders français de FAssurance Vie, 
recherche un 

Jeune Auditeur-Inspecteur 
Assurance-Vie / Banques 

qui aura pour mission de conseiller et contrôler dans a domaine de l'asau- 
national bancaires. Ce poste s'adresse à rence le 

un candidat de formation supérieure (économie, finances, 
droit, assurance) ayant une en gestion 
tration (actuariat, Inepection) dans le secteur de l'assurance {de je grou 
et connaissant aussi le milieu bancaire (audit bancaire, ). 
Une première approche des problèmes posés par l'informatique CL 
Cooneraon est souhaïtée. 
e Ce poste, ns à Paris, implique id grande er soute fa France 

requiert 
Adresser C.V. détaillé, Drécisant votre ré FrAnereron actuelle, en 

lant ia référence BA 7 N, sur l'enveloppe, le, din 

LL ae pré 

recrute pour sa direction financière 

des chargés d’études comptables 
Dans Le cadre de ls refonte du d'information, ils auront missions essentielles 
la définition des schémas et la rédaction des manuels de procédures, 

a 

La pratique de l'infc Las are une capacité ré SRE El e ae 

Réurmération ammeïle : 120 000/140 006 F. 

et Cr. 
subtil 187 ML LE MONDE PURE E PUBLICITÉ. 

Sue y, 75007 PARIS... 

Le Monde, poînt de rencontre des grandes ambitions. 

pour ses titres raides 

un orne commercial 
RS 

: D Don de den re RE l 
clients des Titres : finmmoières et. 

fé Directions boursières, 
nouveaux marchés ou clients, et les 

Agents de CEE PL does 

Bourse et motivé par des contacts COMmmMErCiAux 

BRBAR verre vesynrec DEROUE 

Les dossiers de candidature (C.V. Jr 
..  #/REE RCMsontà à adresser à 

| GROUPE EXPANSION, Nicole JULHIET 
2, rue Béranger, “75139 PARIS Cedex 3. . 

.  renœæ 
_Pemmettra de développer notre secteur médical. : 

As" vous gérez votre 
même vos dossiers : recherche de sociétés, analyse, négo- vous-même 

ciation, montage et suivi des participations. < 
Vous serez formée} à nos méthodes par un Chargé d'Affaires Senior et _: 
uavaillerez au sein d'une petite équipe 

Votre rémunération et la rapidité de son évolution serant fonction de 
vos talents et de vos compétences. 
Si cette proposition vous inréresse, nous souhaitons vous rencontrer 
prochainement. 

Pour cela faites parvenir votre dossier de candidature sous réf. 20299 à 
MEDIA SYSTEM, 2 rue de la Tour des Dames, 75009 Paris. 

Banque privée de renom (1 500 salariés, 6 implantations 
régionales nous cherchons, pour notre siccursaie Ivonnase = 

un jeune gestionnaire 
de portefeuille 

Au ei die paie éure 6 ), vez fe ls ports de nor 

Diplômé d'études supérieures, Première expérience réussie (4 ans. vous souhaitez vous veste dans vase een 
Notre consuarts, Me C, de LAPORTE vous remerci de ki écire (1. 1281 LM 

ES ALEXANDRE TIC SA.l 
7, AUE SERVIENT d PARIS : GRENOBLE + LILLE - NANTES - TOULOUSE 

Zone d'activité : Départements 43 et 63 
Vous avez 30 ans environ, uné né formurion supérieure une première 

d'analyse financière et coimerciaio, expérience . 
banque où d'un Oman Penn acquise au sein d'une 
Vous perte alri duerét uEntreries ot des apérations de bout 

A l'écoute des besoins de vos ciisnts, votre rôle de responsable du du crédit Le entreprises Vous amènera à leur proposer des produits financiers 

- Bénéficiant d'une structure sou, 
autonomie d'action avec une 
Gixe + prime + voiture). 

Merci 'édresser votre candidature sous réf. 806/M. 

JD conseil &, rue SÈ Philippe du Roule - 75008 PARIS. . 

ple et légère nous vous proposons une ta 
rémunération particulièrement une ge 



Nous sommes un : + S So / ù Importont groupe françois prestutairs 

Fr er le scie Comprae Enoncier, 
créons la fonction Ge : # to 

DIRECTEUR FINANCIER 
ADJOINT 400 KF MARSEILLE 
Ca cokobürteur direct: us aps Le ma tr 

nos Sociétés, avec l'appui d'un solde outil Informatique. 

vous 
excefen| techniques financières, compta 

bles et fiscales, exercées dans un poste similaire, 

féopiobiné. sens de Fosaniation et des rlañons 
son Icmparacblss pour évaluer rapidement 

ME ut Ne ue 
présélectionné. * 

la croissance 
Gérer sance dan gone dr (B00 M CA der das Péupenen de 
maison ef résolument tourné vers l'arenir participer activement à la réalisation de ses 
projeës de développements, tel est le challenge proposé an | 

Contrôleur de gestion 
Rattaché au Directeur Financier et responsahle d'une pelie équipe 5 anne et assiste les 
responsables opérationnels dans le suivi et l'analyse de leurs perlormances. 
E améliore les procédures de gestion actuellement en place. 
rares 

NN SE 

_— _. ss Dr 
er. my fe 

me de NP 

importante 
Entreprise 

Industrielle 

_ nt 

Contrôleur de Gestion 
Rennes 

Ke : ii | EDR ON ARTE PR TE orne 
pe nés” 

ation et de forrnation intensive, ses 

# sera rattoché au secrétariot général, sa mobilité et sa disponibilité seront 
un atout. 
En fonction de ses nésultois, à se verra offrir une corière passionnante. 

Envoyer CV + photo sous référence 5400 à Fogence DESSEN, 45 rus du 
Louvre 75001 PARIS, 

A ET it 
ÉTRCE LE 
MEET ENE 
de reussite 33 

Nous disposons de nombreuses filiales 
. et délégations à l'étranger et renfor- 

:_ cons l'équipe d'Audit de notre Direction 
Internationale par un 

Auditeur international 
confirmé 
En rejoignant notre petite équipe, vous 
participerez à des missions 

complètes d'audit opérationnel et comptable pour l'ensemble de 

nos filiales d'Europe, d'Afrique et d'Amérique. 

Diplômé de l'enseignement supérieur de gestion (ESC + DECS ou 

équivalenc). vous avez acquis une expérience de plus de 3 ans dans un 

cabinet d'Audit international ou au service du Département Audit 
Incerne d’un Groupe important. 
Une solde pratique de l'anglais est nécessaire, là connaissance d'une 

autre langue serait appréciée. 
Nous souhaicons que votre profil ne soit pas trop orienté vers la révi- 

sion comptable. : 

Merci d'adresser letcre manuscrite, CV. Le CA 

1570 
photo et rémunération souhaitée au 

AR Ph Éd ht 

GAN, Emploi er Carrières, 2 rue Pillet- 
Will, 75448 Paris Cedex 9. en précisant la 

réf, ED/20 sur l'enveloppe. 

Ljeemnmen se ee ee ce 

er 

Jeune cadre 
consolidation 

Ce puissant groupe français est l'une des toutes premières muhinationsies agro 
indie, Sec d'air como ane 11 mis de mo, La 

PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° 1 EN EUROPE 
3, res dés Graviers - 92521 NEUILLY Codes - Tél 47.47.1104 

es. Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 29 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

Cadre 
comptable 

Pour l’nne de ses filiales, un groupe français aux activités diversifiées 
jenne cadre compuable apre À évoinier vers ne fonction d'encadrement. En nn pre 

fonction des du candidat, 
référence A/D2890M. (PA Minitel 36.14 code PA) 

MEMBRE DE SYNTEC 

PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° J EN EUROPE 

3, rue des Craviers - 9221 NEUILLY Cedez - Te. 47471104 

| Jeunes diplômés 
vivez la gestion sur le terrain 

Vous aimez l'initiative, la variété et la multitude des responsabilités 
ne vous font pas peur. 
Vous intégrerez dans un premier temps notre fillaie Est (Dijon 
puis vous évoluerez ensuite au sein de notre groupe 
vers des responsabilités élargies. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature sous réf. M 44 à 

Service Recrutement 
39 rue du Colisée 

Plus de 19000 personnes, 9,5 milliards de Francs de chiffre d'affaires, 
internationale 

Jeunes Sup de Co, maîtrise de gestion... vous souhaitez mettre à 
profit votre formation dans une entreprise qui va de l'avant, qui 
bouge. 
Devenez le véritable bras droit du responsable de l'une de nos 
egences. 
Moes-Dpatheor dpt galere ee trente 

Problèmes tives : comptabilité juridiques ou 
fiscaux, gestion du personnel. 

Formation 

Gestion comptable : adapter notre organisation. 
à notre évolution... 

| Notre Groupe (CA. 8 Milliards ” F, 8300 personnes) mène une politique ambitieuse de croissance externe en France et à 
l'étranger. Nous procédons donc à un renforcement des structures de notre 

Direction comptable groupe 
En effet, la création d’une nouvelle Division (C.A. 3 Millisrds de F), autonome possédant son propre Département Comptable, 
conduit ls Direction du Groupe à organiser ! une de syntèse capable : de faire évoluer le plan comptable, les procédures 
et les systèmes afférents, et d'assurer, après l'incorporation des données Groupe, la production d’une information comptable et % 
financière de qualité pour nos C'est une fonction qui ne peut convenir qu'à un professionnel reconnu (diplôme de 
Gestion Comptable apprécié) et aimant le travail d'équipe. A bientôt ! 

René DAGIRAL, notre Conseil, attend votre résumé de carriére, sous réf. V/DCG/LM + 

Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 

BANQUE WORMS 
e e e 

Direction Internationale 
Banque d'aftares, membre du Groupe UAP. nous senlorçons une vocaton intemationale défé confirmée. Notre sirelègre onemée notamment vers les marchés de 
Capiaux, NOUS à condur à meltre un accent partcuber Sur un secteur promeueur . la capitalsauon des dettes. 
Pour rejoindre une équipe déjà trés performante, nous recherchons un homme d'aifaires de talent, tortement motivé par la possibihté de développer une nouvelle 
actwté de marché, par la perspecuve d'iniéressement londé sur la réabsauon d'objecuis. 

Equity debt financing 
Pour fare face à l'expansion de cette acuvrté. une expérience de Cinq à dix ans financière, jundique et liscale. ll saura apprécier les contraintes geopoltiques et 

négocer avec les pouvoirs publics de différents pays. L'anglas, el si possible 
l'espagnol doivent étre courants. 

attendues. Une approche du financement des mabères premières Serat  Trésaulonome dans son acton. il le sera dans le développement de ses affaires. 
également apprècée. Ses quaités commerciales et d'organisaton peuvent lu permettre d'accéder 
Dome. qune Done 0e eme Ou: nenQue an possible rapdement à la responsabilité d'une divrson. i 
d'une université américaine, ce fulur manager aura une sokde culture Réf. FWO/4M 

Merci d'acresser rapidemeni votre doss-er de canddalure, &n précisant la rélérence, à notre conseil - INFRAPLAN - 83, boulevard Aaspai - 75006 PARIS. 

ENTER L/a\NT 
Paris/Barcelone 

© memone DE synrec 

ALSTHOM 
recherche un jeune cadre 

Pour is poste : . 

ASSISTANT BU depuis dns 

TRÉSORERIE 
= sœmavenes JE ANALYSTE FINANCIER & RESPONSABLE ADMINISTRATIF 
— Placements. 

RC En Kaison avec les différents services fonctionnels du groupe basés en Angisterre, et la direction financière locale, 
type sciences éco. Connais- Enstorez 106 recteur de ventes on prenant en charge les plans er Dudoees Le rapports de gestion, les anaises nan: 
sance de la micro-infornatique clères et la gestion scministrative. 
nécessaire. 
Lieu de travait : Paris-16°, RQ = 

en . POP, CVs photes Bien sûr, una pratique courante de l'anglais est Indispensable. SA Perkins 

Psrsonnel, 38, av. Kléber, Merci d'adresser votre candidature (Cv, lettre manuscrite et photo} 
- "26786 Paris Codex 16. & me ROCHE, Moceurs PERXINS SA, 3, av. Michelet 85583 SAINT-OUEN CEDEX Moteurs 
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ETABLISSEMENT DE CREDIT 
EN FORT DEVELOPPEMENT 

recherche son 

Directeur . 
des Marchés 

Paris Réf. : FB7SETI 
É travaux publics Responsable de la Salle des Marchés, il anime une équipe d'opérateurs et 

TOURS VOUS | Re de oo sa dirige les services de back-office. 
Direction Com] En véritable coordonnateur des activités, il supervise les opérations sur . 
À hé au Service Ci sis. produits monétaires (CDN, Swaps.), sur le MATIF, et les montages 

chargé de Facblaeecent des états de Financiers réalisés pour le compte de l'Etablissement et de ses clients 
synthèse du Groupe (70 sociétés). ME TES os def à Dore à 
Vous devrez à terme pouvoir évoluer vers des Agé ans environ, formation supérieure mathématique (Actuaire, 
fonctions inteme gestion Ingénieur, Universitaire), après une expérience de quelques années des 
filiales. Teil qu'de io activités de marchés, vous souhañez valoriser vos compétences techniques 
Ure “ LÉ Sn Ge «1 vos qualités relationnelles dans une structure dynamique et évolutive. 

(Sup. de Co, Maîtrise) serait appréciée 

Poste situé en proche banlieue Ouest de Paris. 

Merci d'adresser lettre manuscrite, c.v., 
et prétentions à AXIAL (référence 61 : | 
27 rue Taitbout, 75009 Paris, qui transmettra. 5 c 

Michael Page Banking 
Spécialiste en recratement bancaire 

Paris.Londres.Amsterdam.Bruxelles. New-York.Sydney 

De la vérification comptable. 
à l’« évaluation » du management... 

Vous faites actuellement parte du a CORPS de l'INSPECTION » d'un Grand Réseau, ou bien vous avez rejoint l'une des « BIG EIGHT ». 
Votre formation Grande Ecole {Scientifique ou de Gestion), ou votre DOUBLE FORMATION, assortie d'une première expérience de deux à 
trois ans, vous conduisent à envisager une responsabilité de ï # 

Chef de missions 
Nous vous offrons, IMMÉDIATEMENT, cette opportunité, NOUS, un ORGANISME FINANCIER de Premier Plan, disposant d'un réseeu de 
5 000 personnes. Vous aurez chez nous, l'occasion d'innover en élaborant synthétiquement, mais aussi, fonction par fonction, des paramè- $ 
tres permettant de spécifier chaque activité... et de « mesurer » l'incidence des orientations prises au plus haut niveau, Une cinquantaine 
de PME vous attendent si, au-delà de qualités certaines de jugement, la justesse de vos disgnostics fait autorité, et si vous allez à la À 
rigueur du « Conträleur », la largesse de vues et les capacités d'anticipation du Manager. . È 
Au fond, mieux vaut « ressembler » à ceux que l’on conseille... A bientôt. 

René DAGIRAL, notre Conseil, attend votre résumé de carrière, sous la référence V/CM/LM. + 

Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 

Notre comptabilité, 
votre entière responsabilité 150+ | 

500 personnes, 300 millions de CA, notre activité principale est le logement et le tertiaire en entreprise générale. 
A en d’autres départements distincts, nous agissons dans le bâtiment industriel métallique et la rénovation/ 
réhabilitation. 
A la tête d’une équipe de 5 personnes environ, votre rôle est complel. Vous coordonnez et animez la structure en 
l'appuyant de votre compétence technique. Vous effectuez régulièrement une révision comptable qui permette 
l'édition d’une balance mensuelle et le fonctionnement d’un contrôle de gestion que vous aurez à mettre en place. 
Bien sûr aussi, vous gérez l’ensemble de notre comptabilité/clients... que vous suivez avec rigueur. 
Au moins la trentaine, vous êtes directement opérationnel parce que votre expérience est à la fois celle de la 
fonction et celle du secteur bâtiment. De formation comptable avec un BTS par exemple, vous êtes très rôdé à 
l'utilisation d'un outil informatique... Le poste est basé en Région Parisienne Ouest. 

Merci de nous adresser, lettre, CV et photo sous réf. 2222 M (à mentionner sur le courrier et l'enveloppe) - 
79-83 rue Baudin 92300 Levallois Perret. Nous vous assurons confidentialité et réponse. 

BERNARD JULHIET RESSOURCES HUMAINES 

AUDIT INTERNE CONFIRME 
Notre groupe, d'origine franco-dlemande, compte 2500 personnes réparties en 10 sociétés. Adjoint au Directeur Administratif et Financier, 

14 Cet 2 AE dé pro eh tes COER UE MeL ter de nion cr Lance ue Lace où RM del genes 
Le coerdination avec les services comptables da la maison-mère, notamment pour l'établissement des bilans consolidés et leur 

- Des missions poncivelles : contrôle des inventaires, points de venie, immobillsations, ok. 
De formation supérieure {Ecole de Commerce, Maîtrise de Gestion, Sciences Economk , le candidat moîtrisera parfaitement l'allemand. 
Il justiiera d'une expérience réussie dons une société importante ou dons un cabinet, 1! y aurc affiné son sens de l'observoñon, son esprit 
d'analyse et de synthèse, et développé une aisance relationnelle jdipensable pour la réussite dons ce poste. 
Cette mission constitue pour un élément de valeur l'opportunité d'évoluer à moyen terme au sein de notre groupe. 

Merdi d'adresser voire candidature (lettre, CV, photo et prétentions] à 
Donielles LECHARPENTIER - FRANCE LOISIRS - BP 6 - 75725 PARIS Cedex 15. 

Groupe industriel en biens d'équipement 
n° 1 mondial dans son secteur recherche 

CONTROLEUR DE GESTION 
Ce spécialiste confirmé, issu d'une école 

supérieure de comptabilité ou équivalent, aura 
une excellente connaissance dé son métier 

de gestion ose) et une expérience ‘ piles Unes INTERVENANTS 
ll contrôle, analyse, détecte, chiffre, compare, Niveau N2 - NS, 
présente régulièrement un état, participe aux ss 
bilans mensuels et annuels, propose des solu- Ecole de Commerce ou équivalent. 
tions efficaces pour une meilleure performance. Envoyer C.V. à D. LANGMANTU, 

13/15, rue Buffon - 75005 PARIS. Allemand exigé, Anglais apprécié. 
Lieu de travail : CHATEAUROUX. 

Merci d'adresser lettre manuscrite + CV. 
sous réf. G/CG à M. GINISTY, STUDIS, 

91, avenue de la République, 75011 PARIS 

‘ Responsable 
._ de Marché 

_… Clientèle Privée 
Paris Rémunération motivaute 

Rattaché au Directeur de la Clientèle des Particuliers et animant une équipe de 
7 personnes, il ur mission: : ô 

T'Enroposer ex commercialiser les services Financiers de Ia Banque a
uprès de 

- de metre en place des opérations et d'en suivre le montage pour le compte de 

la clientèles : : RES 
- de superviser les dossiers tant sur le plan commercial qu'edminiaraif. 

Agé de 30 ans environ, de formation supérieure générale ou bancaire, Avec une 

expérience de plusieurs années dans l'exploitation, vous sonbaïtez valoriser vos 

compétences techniques et.vos qualités de manager dans une structure ed 

Exploitant _ 
_ Clientèle Privée 

Paris Rémunération motivante 

Au sein d'une équipe qu'il pourra, à terme, diriger, ses principales 
responsabilités comprennent : 
- la gestion d'un portefeuille de clients particuliers à hauts revenus, 
_ l'entretien des rdanons comuierciales et la vente des services financiers auprès 
de la clientèle, Ë À ï 
Doté d’une bonne formation commerciale ESC ou éq! ivalent, ‘VOUS avez le 

goût des contacs ex pouvez justifier d’une première expérience bancaire réussie 

ités commerciales et d'encadrement. à Anglais indispensable. se _ RE FB6 FI 

ADICOM 
Contacter Frédéric Foncard ‘au (1) 40.70.00.36 ou envoyer CV + tél + 

rémunération actuelle à Michael Page Banking, 19 avenue George V 

75008 Paris, en mentionnant Ia référence. 

Michaël Page Banking 
: Spécialiste en recrnsement ire: 3 ; 

Paris.Londres.Amsrerdam.Bruxelles.New-York.Sydney 

| Interne | 
Paris Réf. : YB 65 MO 
Après une période de formation à l'écran, ger d'environ 3 mois, il aura pour 
fonction d'effectuer des missions de contrôle au sein de Énbissere 
Son rôle sera donc de s'assurer de la régularité des opérations de la Banque sur Je plan légal et de leur conformité aux règles incernes de l'établissement. 
De formation mininum Bac + 2, avec quelques connaissances comptab: 
et un anglais Courant, vous avez une bonne pratique de informatique es une première expérience de la banque d'au moins 3-4 ans. 
Vous recherchez une opportunité de rejoindre une importante Banque: 
Etrangère pour y développer vos compétences et y valoriser voue potemiei, 

Adressez CV + n° de tél + lettre manuscrite + rémunération actuelle &. 
Banking,. 19 avenue George V - 

ADICOM 

“Michael Page Banking 
Spécialiste eu recrutement bancaire 

Paris. Londres. Arñsterdäni. Bruxelles. New-York.Sydney 

Notre client, leader français de l'étiquetage et de l'adhésif (C-A. 230 MF), 
-… filiale d’un groupe américain, recherche pour son siège : ” 

Chef 

Comptable 
inclus, de la fiscalité, de la supervision de la comptabilité fournisseurs 
reporting vers la maison-mère, pa ee Eee 

Vous animerez une équipe de 8 personnes. 

Utülisaeur de la micro-nformatique ( Lotus ); agé de 25 à 35 ans, de 
formation comptable, vous justifierez d'une expérience ee environnement industriel, si possible anglo-saxon. re : re 

ADICOM Contacter Michel Gainot au (1) 40.70.09.36 ou adresser CV + n°14 . “ rémunération actuelle à Michael Comptabilité, 19 aveane George 75008 Paris, sous réf. 259 MGM. + ste 

Michael Page Comptabilité 



En 

iteur 

arrie 

LP 

prable. 

Dans le cadre de l'expansion d’un très grand groupe ind) industriel 
Re ne TR 

érchons 

Auditeur 
Opérationnel 

Senior 
dé S'eiviron 28 ans, de formation supérieure Grande Ecole 

+ ESCP...), le candidat aura acquis une solide 
expérience de 3/4 ans dans un grand cabinet de Conseil anglo-saxon 
ou an sein d'un groupe international, 

Auditeur 
Opérationnel 

Junior 
Agé de 25 ans et de formation Ecole de Commerce, le candidat aura 

Les candidats sélectionnés seront rattachés au Directeur de l’Audit 
du groupe. Ils effectueront notamment des missions dans les 
domaines de la Production, de la Distribution, de la Logistique ou 
des acnvités financikres, ca France et à l'étranger au in des 
nombreuses sociétés du 

Contacter Caristophe Aubry an CU 42.70:20.36 ou envoyer CV + 
N° tél + rémunération actnelle à Miebarl 1 Page Fisance, 19 avemue 
George V, 75008 Paris, en mentionnant la référence. 

Michael Page Finance 
Paris. Londres. Amsterdam. Bruxelles. New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement fixsncier 

Conti: _ 

-de-Gestion 

Banlieue Quest 170-200 KF 
Le candidat directement ranaché au responsable da courbe de 

contrôle de gestion des services centraux, 
- le contrôle de gestion du service logistique et technique, 
- des missions d’analyses spécifiques sur l’ensemble de la Société. 

Les candidats recenps seront autonomes et dynamiques, ils auront 
une formation supérieure type Grande Ecole de Commerce avec un 
migimum de 2 ans d'expérience si possible dans un milieu 

Contacter Christophe Aubry au (1) 40.70.00.36 ou envoyer CV + 
n° de 18 + rémunération actuelle à Michel Page 
19 aveaue George V, 75008 Paris, sous réf. CA 1077 MO. 

Michael Page Finance 
Paris. Londres. Amsterdam. Bruxelles. New-York.Syäney 

Spécialiste en recrutement financier 

Spécialisée dans les interventions en fonds propres et les crédits à 
long er moyen terme dans des sociétés 
Etablissement Financier recherchez 

l’Adjoint 
de son Directeur 

Financier 
Paris 250-350 KF 

En étroite collaboration avec le Directeur Financier dont vous 
directement, vous aurez à votre charge le montage er ka 
d’opérations financières -de haut de bilan comme la 

recherche € 1 gesion des renpuroes de l'établissement. 

Rigoureux, méthodique, proteins 19 inteligem, vous avez une 

bonne expérience des métiers de la banque d'affaires et quelques 

connaissances juridiques et fiscales. 

mé de préférence d’une Grande Ecole de Commerce, âgé 
ou Aie vous soubaitez rejoindre une équipe de 

+ spécialisres dans un mévier passionnant. 

Contacter Astoige Kamphnis au (1) 40.70.00.36 ou envoyer CV + 

n° tél + actuelle à Michael Page Banking, 19 avenne rémunération 
George V, 75008 PARIS, sous référence AB 57. 

Michael Page Banking 
Paris. Londres. Amserdam.Bruxelles New-York.Sydney 

Spécialiste en recraiement bancaire 

de taille moyenne, ce 

BANQUE DE BOSTON s.a. 
THE FIRST ALORS OF BOSTON 

Dans le cadre du développement de nos activités sur le marché 
français, nous recherchons un 

Project-Leasing 
Officer 

Paris | Réf. : YB72MO 
Répondant au Directeur du Département Leasing, VOUS AUrEZ pOur 

de gérer et In clientèle de certe filiale en 
opte gr np 

les domaines du leasing. 
Vous avez environ 5 ans d'expérience dans une banque où vous 
avez cllectué des montages financiers e1 VOUF Parlez COUrRREEN 

er rm er apr 
une des principales banques américaines qui vous 

pau en plus d’une rémunération motivante, la possibilité de 
rejoindre une équipe en fort développement. 

Adresser CV + n° él + rémunération actuelle à Yves Boissonnat, 
v 

Michael Page Banking 
Paris.Londres.Amsterdam.Bruxelles.New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement bancaire 

ES ue fivancement de l’un des 
ler Groupes Industriels Poe pour de département 

Organisateur 
Concepteur 

Dans le cadre du schéma directeur informatique, le candidat aura à 
concevoir les applications informatiques concernant les produies 
financiers (Crédits aux PME, Crédits aux particuliers). Il sera 
l'interface entre les utilisateurs (les Filisles de financement à 
l'étranger) et les services informatiques chargés de la réalisation. 

Le candidat sélectionné aura une formazion supérieure (Ingénieur, 
HEC, ESCP) complétée par 3 à 5 ans d'expérience similaire dans 
une insuution financière ou dans un cabinet de conseil en 
organisalion. 
1} aura un excellent niveau d'anglais et une bonne connaissance de 
la méthode MERISE. Des déplacements de courtes durée en Europe 
sont à prévoir. 
De réelles perspectives d'évolution seront possibles au sein du 
groupe à moyen Lerme. 
Contacter Ivan Pacaud au (1} 40.70.00.36 ou envoyer CV + tél + 
Rémunération actuelle à Michsel Page Finance, 19 av. George V 
75008 Paris, sous réf. 1072. 

| Michael Page Finance 
Paris.Londres.Amsterdem.Bruxelles.New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement financier 

Une importante Banque Etrangère recherche un 

Exploitant 

Clientèle Privée 

Paris Réf. YB 6 EC 
En are collaboration avec le Responsable du Département, vous 
aurez la charge de développer et de gérer une clientèle de 
particuliers haut de gamme. 

Après une première expérience d'environ 5 ans d" Exploitation de 
Clienuèle Privée, vous souhaitez valoriser vos compétences, votré 
connaissance des produits bancaires et votre sens commercial. 

Votre formation supérieure t1ype ESC où Université}, votre anglais 
courant et voire goût pour les contacts "Haut de Gamme'’ vous 
amènent # souhaiter développer voure carrière auprès d'une banque 

pre cx + n° té + lewre manuscrite + rémunération actuelle 
ves Boissonnat, Michael 19 avenue V 
ne nt ces 

Michael Page Banking 
*_ Paris.Londres. Amsterdam. Bruxelles. New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement bancaire 

D CR RS 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

ADICOM 

Un Etablissement Financier spécialisé dans les interventions en 
fonds propres et les crédits à long et moyen terme dans des sociétés 

de taille moyenne recherche un 

Juriste 

d'Affaires 

Paris Réf. : YB 67 MO 

En étroite collaboration avec le Responsable du Département 
comme avec l'équipe des Financiers de cet établissement, vous 

participerez à le mise en place et à la formalisation des contrats de 
prêts aux entreprises depuis l'élaboration des contrats jusqu'à La 
libération des fonds. A terme, vous pourrez prendre la responsabi- 
lié de cette cellule et vous évoluerez vers des fonctions de conseil 
juridique au sein de l'établissement. 

Titulaire d'une Maîtrise en Droit des Affaires, vous avez acquis une 
première expérience de 3 ans minimum dans une banque ou un 
établissement financier. 

Vous recherchez opportunité de rejoindre une équipe dynamique 
dans un établissement financier. 

Dre + tél + rémunération actuelle à Yves Boissonnat, 
19 avenue George V - 75008 Paris, en 

Pr 

Michael Page ne 
Paris.Londres. Amsterdam.Bruxelles. New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement bancaire 

Directeur ù 

Fiscal 
Paris 300-400 KF 

Rattaché au Directeur Juridique er Fiscal, cette personne animera la 
commission fiscale du groupe et coilaborera avec les nombreux 

controleur financiers des filiales françaises pour sortir les bilans 
ISCAUX. 

Une évolution rapide est à envisager, à la suite de laquelle le 
candidat sélectionné prendre en charge tout le planning fiscal du 
groupe et toutes les négociations avec les autorités fiscales. 
Grâce à la structure complexe et à la croissance externe du groupe, 
ce poste représente une rare opportunité pour un fiscaliste de valeur 
d'exercer ses fonctions dans un milieu industriel et international. 
Le candidat souhaité aura si possible une formation ENI, une 
première expérience dans l'Administration et une expérience 
ultérieure dans un groupe international. 
Un anglais courant est essentiel pour l'évolution dans le groupe. 

Contacter Ivor N. Alex au (1) 40.78.00.36 ou adresser CV + n° de 
tél + rémunération actuelle à Michael Page Executive, 19 aveaue 
George V, 75008 Paris, sous réf. INA/ LS. 

Michael ae Executive 
Paris. Londres. Amsterdam. Bruxelles. New-York.Sydney 

Spécialiste en recrutement financier 

Contrôleur "1 

de Gestion 
Commercial 

Paris 215-250KF 

Dans un environnement fortement internaüonal et rattaché 
directement au Directeur Financier, cette personne sera chargée de 
la mise en place et du développement d'un nouveau système de 
gestion, de la consolidation et de l'analyse des ventes européennes, 
du contrôle des frais publicitaires et informatiques et des missions 
ponctuelles d'audit des systèmes en Europe. 

Le candidat souhaité aura une formation ESC ou similaire et une 
expérience minimum de 3 ans en contrôle de gestion. Une 
expérience antérieure de mise en place des systèmes, de bonnes con- 
naissances informatiques et un anglais courant sont également des 
Es essentiels de sélection. 

over un CV + n° de tél + rémunération 
Fr Pan € "Sp 75008 Pas, Sous réf. AS 

vice PL Page Finance 
Paris. PR Amsterdam, Bruxelles, New-York. Sydney 

Spécalisie en recrutement financier 
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A l'Export : la souplesse d’une PMI 
la puissance d'un Groupe 

No l'une des filistes d’un Groupe françai premier fabrique et commercialise des matériels de techniques avan- 
Ses. Nec produits Sont renommés nt en TR ES mcnro se et commerciale. Nous vous proposons 

n _ Ingénieur d'affaires en 

CONTROLEUR DE GESTION... 
TANTQUE LES HOMMES COMMUNIQUERONT ! . 

$on». D'auterrt qu'au 
leures Ecoles de CE Commerce (IEC ESSE. 2. que vous aviar 
le DECS 
Fluent Engfsh, vous souhaitez ibfgrer un grand groupe très 

À ici en angisis. Cale-ci r'en étant encore qu'à ses beibutiements, vous allez avec 

Notre souhait ? Une Pasounslté de premier plan, nes capable d'apporter sa propre stratégie et de faire preuve du eïe -at avec nos - donner une fulgurante évolution à 
qualités d'évolution. 

jeeré Ve E Merci d'adresser votre votre dossier: en toute confidentialieh sous été. Merci d'acremmer vos doser complet aire manuerin, CV. prétentions, photo}, sous Ia réf. LAEX/LM, à notre Consel Thierry de-CARNÉ. à 582 M à tre CG g. 

22 rue Salrt Augustin . 
75002 PARIS. MEMBRE DF SYNTEC 

Ave phs de 12.000 cofoborateus, un CA de 78 merci de F et 65 mains sur l'ensemble 
du territoire, nous sommes ls première chaîne de Grands Magasins. 

Chargé de l'étude et du subi des projets c'orsanetion au sein de réquipe en place, 
vous interviendrez à tous les niveaux de l'entreprise. 

De lenabse de l'existant à la proposition de nouvelles méthodes de travail vous irez jusquà La 
mise en place et le suivi cles systèmes préconisés. Vous interviendrez également sur des actions ponctuelles 

d'assistance et de conseil pour la mise en place des projets informatiques, 

A 25/30 ans, de formation ESC orientée gestion, vous avez de grandes facultés d'adaptation 
à divers pes d'aciion ain qu'une grande autonoii, Vos qualités d'écoute, de négociation et 

votre goût pour les contacts à tous seront essentiels, 
dissmadtiitoiors tm it e Re ee 

Bien sûr cette fonction implique une disponibilité pour tous 
De plus cæ poste débouche sur de réelles possibilités d'évolution. 

Merci d'adresser votre candidature aux NOUVELLES GALERIES sous réf. M/16.11, 
Phiippe 75003 PARIS. 

“Dh ia cnrs dem eg ic noué 

(10 Milliards, 25 000 personnes) 

DIRECTEUR DES ANAIRES FRCALES. 
CRE ge 

LIM-TOURNAY/ARICOM 

0;avenue de l'Opérs, 75040 Paris Cedex OI, qui transmettra. 
CONFIDENTIALITE ABSOLUE. D'AUDIT PARISIEN 

recherche un. 

ASSISTANT CONTROLEUR 
DE GESTION IVISION DISTRIBUTIO) 

nn 0 TIQUE Caro 

mise en gestion 

= DR DIRECTEUR : 
m lonclyse des écarts et la définition des 

ADMINIST RATIF Pan dar vga mere eu mesures correctives. 
RE RE FRS Rene Diplémé d'une école de commerce ou de gesrñon 

filiale d'exploitation en région Centre Est réalise 120 MF de CA le aura acquis une première expérience 
avec dix agences. de contrôle de gestion (3 à 5 ans}. . 

Si vous souluitez participer à ce recrutement, merci d'envoyer vonre CV sous ln 
référence 967-178 à note Conseil 

ONOMA Tour Crédit Lyonnais - 69431 LYON CEDEX 3 

PAS een de Transport 0e tres ue 
reche un M one gp Lee à 

DIRECTEUR ADMINISTRATIF RE noces lou VC 
ET FINANCIER SE tn mn rouveles posaités c'évoudon 4 À 4 L 4 
Pour Paris fcrRenE CV. mre: prete à RATENEERTIELT TEEN 

prétentions [sous 
{Con d'in 00 games). CMG, BP 38, 91942 Les Lie Cedex. De formation om e supérieure, il maîtrisera parfai- 

tement les techniques de gestion : 
- budgétisation, contrôle et anälyse financière. 

Il sera apte à prendre en charge le Secrétariat Générat 
des sociétés du Groupe et la fonction Personnel. 
Ce poste évolutif exige une tamiliarité totale avec l'outil 
informatique et la langue anglaise. 

Le liméeo 1 monaaf d'un sectes de points : 
107 POUF ON CRATMOTA en REnce ten . 

CONTROLEUR. 
épi le et À S reporting parciper étrolement à l'établissement 

— maître en place, avec le Responsable Informatique, un un système : 
informations et colaborer à la mise en place d'un manuel dé - | 

Adressez CV + lettre manuscrite + photo = 
sous ré, GC101 à notre Conseil entreprise 

RENE 
et fonctions 

Ecrire s/1 8 131 M, LE MONDE PUBLICITÉ, 
re mt 39007 ERRIS 

18, rue des Belles Feuilles - 75116 PARIS 

utilisez votre « point fort » pour nous rejoindre. 
Notre Groupe {C.A. 8 Milliards de F., D 0e PR re cn ee ep à ranger Sa Direction Financière est connue 
pour avoir développé une information de qualité grèce à des procédures fables et efficaces. Venez prendre la responsabilité de copee Dour avoir déve 

— Contrôler nos prix de reviénf et la valorisation de nos stock, 
C ti — dhiger une équipe ds’ 5/6 personnes. 

Nous vous offrans l'occasion d'approfondir votre connaissance d'une spécialité majeure, la Consolidation, dans un contexte ouvert : 
Dee CE DE PER dons chaire en on Aus SN» Aer lea dans amp aa du mes es Dimes ol œ ni à : 

abecuis le ee VISISRLITE o sata ec ie LISTE 2 pou lon se ra ns peser mec ur ä £ Fauré Qi Disc Ron a Tanieue Eu do Park sous 

d'Experts Compble Ban entend In pre de lang F8 où l'ont de TOUS Dont doeer von due mer no À ne “on or CR Lo 
pour votre évolution ultérieure chez chez NOUS, À À bientôt pe re pousse point de départ : ef un fort poteniiol, s'imposent. 
Fat DACIAL. ER CHAR DIET GE doué 4 ri, sous référence V/EX/LM M dax 

jo et 

Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS Marie Ocil BORAUBERT- “ATERÉOO - “His diéie mmen * 

RURGES 

— eme at 



T. 
AM En IN 

ERoy 
TEE de , 

Re ENS 
AR Je 

Bear ee 

ete 
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Jeune contrôleur de gestion 
Pour assurér la raîtrise de notre développement rapide, notre Directeur Administratif et 

: Financier désire S'adjoindre un jeune cadre pour mettre en place un contrôle de gestion et 
" assurer ee en pie du développement de la société. 
ous conseillez et assistez les Directeurs des différents départements dans la définition et la 

‘mise en œuvre des systèmes d'informalion de gestion. VW la synthèse nécessaire à A Direction Générale et aux actionnaires. RARE RÉ 
Débutant ou avec une’ou deux années d'expérience, vous êtes de formation grande école 
de commerce ou de gestion. Vous possédez une bonne connaissance de la micro 

informatique (uëlisation de logiciels symphony ou mulküplan). Vous parlez anglais. 
Merci.de nous adresser lettre, CV et photo sous référence 4226 M (à mentionner sur le 
courrier et l'enveloppe) 79-83 rue Baudin - 92300 Levallois Perret. N 
confidentialité et réponse. tre # ee 

BERNARD JULHIET RESSOURCES HUMAINES 

| 
p' 
U | Membre de Syntec 

: LA DIRECTION CENTRALE DES MARCHES 

DR d'un financier parisien recherche, 
PPT rie arriere lo le PASS ES 

Jpérateurs 
GRANDES ECOLES - DESS BANQUE, FINANCE... 

DESS Banque, Finance), vous avez acquis 
une expérience de 3 à 5 ans de ces activés 
au sein d'une banque. 

intervenant : k e : 

-SOIT sur les marchés monéloires en devises 
(dépôts, instruments négociables), 

- SOIT sut les Inskumentis de couverture du ris- 

BANQUE 
ne ADJOINT RESPONSABLE COMPTABILITÉ 

Au sein de la Division Comptable et Fiscale qui assure de façon centralisée 
la comptabilité de toutes les Sociétés du Groupe HERVET, il sera investi 
d'une double mission : 
- d'une part, participera à la gestion quotidienne et à l'élaboration de 
documents périodiques, annuels et consolidés : 
= d'autre part, Hi aura en charge l'évoiution des systèmes comptables pour 
l'ensemble des Sociétés du Groupe. 

. Ce poste conviendrait à un candidat diplômé de l'enseignement supérieur 

ŒS.C. Maîtrise de Gestion, D.E.C.S.) ayant acquis une expérience de 3 à 
5 ans dans un bancaire ou financier. De réelles aptitudes à 
animer une équipe sont indispensables et Il est souhaitable d'avoir de 
bonnes connaissances en informatique. 

Basé au siège social de Bourges, de fréquents déplacements à Paris sont à 
prévoir. 

Merci d'adresser lettre manuecrite, CV, photo et prétentions sous la 
référence M/43/C à la Banque Hervet, Marie-Dominique LE LEVREUR, 
127, av. Charles-de-Gauile, 92201 Neuliiy-sur-Seine. 

Directeur sens 
Élu he coordonnerez également : 

e l'administration du personnel et des services 

+ la section informatique, 
elapplication des structures de prix et la 

fiscalté. É 

permet responsabilités, 
Vous avez entra 35 et 40 ans et vous maîtrisez 
parfaitement l'anglais, à 
Votre carrière est‘à prévoir à terme sur l'en- 
semble du groupe. 

prétentions, 
à TOTAL CFP - Service Recrutement Cadres - 
5, rue Michel-Ange - 75781 PARIS Cedex 16. 

FE 
Etage #Æ 

TOTAL 
Æ de 

CONFAQNE FRANÇASE DES PETROLES 

Société en plein développement, 
spécialisée dans la gestion de centres 
commerciaux et de bureaux, (600 millions 
de loyers gérés), liée à un groupe financier, 
nous accueillons à notre siège à Paris 

un contrôleur de gestion, 
Votre mission : dans un contexte de décentralisation important et en liaison avec notre 
maison-mère, faire vivre l'outil budgétaire en conseillant nos responsables dans l'atteinte de 
leurs objectifs, établir un reporting mensuel par centre, développer nos procédures. 

A 32 ans minimum, diplômé d'une Ecole de Commerce + DECS, vous avez déjà 
quelques années d'expérience dans la fonction et souhaîtez la consolider dans une 

E ALEXANDRE TIC SA. 
10. AUE ROYALE . 75008 PARIS 

LYON - GRENOBLE - LILLE - NANTES - TOULOUSE 

BRRARARAN MVP DESYNTEC DNBRRRENE 

affaire d'excellente réputation. 

Ecrivez à notre consultante, 
Mme M.C TESSIER (réf. 5131LM) 

Fillaie d'un grand Groupe français, nous sommes une Société de Services auprès des collectivités 
focaies, fortement implantée sur l'ensemble du territoire. 

Le développement et l'élargissement de nos activités nécessitent un renforcement de notre Direction 
Administrative et Financière, pour laquelle nous recherchons le : 

FUTUR PESPORSAEEE SERVICE JURIDIQUE 

fl créera une cellule juridique qui assistera le management du siège et des filiales dans le traitement des 
problèmes juridiques, économiques et fiscaux (AG. Greffe, acquisitions de sociétés, baux, montages 
juridiques, réglementation des prix, etc). 

Vous avez environ 30 ans, une formation supérieure (Droit des Affaires), une expérience de 4 ou 5 
années en entreprise, ou en cabinet juridique ou d'avocais, ou dans une étude notariale. Vos qualités 

relationnelles vous portant naturellement vers une fonction qui nécessite beaucoup de contacts tant à 
l'intérieur qu'à l'extérieur de l'entreprise. 

Merci de transmettre votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV, photo, prétentions), en 
précisant la référence 8530 M, à notre Cabinet ACTIMAN qui vous garantit une totale discrétion. 

20 rue Pergolèse - 75116 Paris 

Aetiman 

IMPORTANT ORGANISME DE PREVOYANCE 
recherche 

ANALYSTE 
FINANCIER - AUDITEUR 

Diplômé de l' À supérieur économique et financier, ayant de 
bonnes bases comptables (DECS) et d'analyse financière. 

H participera au sein d'une équipe à des analyses financières tradition- 
nelles ainsi qu'à l'établissement de documents prévisionnels. 

Des déplacements en province sont à prévoir dans le cadre de mission 
d'audit. 

Une expérience dans les domaines précités est indispensable..Ce colta- 
borateur devra faire preuve d'esprit de méthode, d'initiative et posséder 
une grande capacité d'adaptation. 

Le poste est basé à Paris. 

75646 PARIS Cedex 18. MUTUALITÉ 
RANÇAISE 

sein de la Direction Technique et Juridique de 
notre Etablissement et en Haison avec sa Direction 
Commerciale, ils prendront en charge : 

Par ailleurs, ils se verront confier des études pour le compte de la 
Direction Générale et l'animation de séances de formation interne. 

Pour ces postes, nous soubaïtons rencontrer des diplômés de 
l'enseignemement supérieur (Ecole supérieure de gestion ou de 
commerce, par exemple) possédant une première expérience 

professionnelle et déstreux de valoriser leurs qualités de contacs er 
d'initiatives par des als 

Merci d'envoyer lettre avec CV. sous réf. 31875 à Contesse Publicité 
20, avenue de l'Opéra, 75040 Paris Cedex O1, qui transmettra. CONTESSE 



34 Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 ee 

Le Monde, point de rencontre des grändes am
bitions." 

° Notre entreprise, spécialiste dns le conditionnement (pod amd paie 
Etablissement financier situé en région parisienne, filiale d’un grand Groupe industriel. Nous recherchons un pharmacie), située sur un créneau très porteur, recherche 

Contrôleur de gestion : RENE dieenr s | 
Au seïn de la Direction du Contrële de Gestion : | : La trentaine, diplômé d'ES.C.. vous justifiez d'une expérience complète pou 
-il aura pour mission d'analyser les prix de revient de nos produits et d'en calculer les marges : 8 . cœtte fonction, acquise en entreprise on en cabinet d’ 
-il participere à la mise en place des méthodes et outils d'analyse ; ; Pons Fous 0 rE ni diet ae Ce 
-l collaborera à l'élaboration des budgets commerciaux, contrôlers leur réalisation et proposera des actions correctives :. | supérieure. Nous vous proposons dé réjoindre notre équipe 
- contribuera à la définition de la stratégie commerciale de l'Entreprise, JOUE SR Bern de cites et de développer Roule La mean re 

De formation s: jeure (HÉC - Ecole d'ingénieurs ou équivalent}, les candidts auront acquis une expérience de quelques années financière. Vous stratège et roues 
dans php La ou dans EE le Med Votre nr rar eprc Na es harmonieux ct 
Pour ce poste à responsabilités, nous souhaitons rencontrer un professionnel ayant des qualités de rigueur, d'a: ‘autorité, de méthode Es interviendrez également pour 
et le sens du dialogue. . : Les opéras à l'epons los Ps Da éme Pot 
D'excetlentes perspectives d'évolution existent au sein du Groupe pour un candidat à fort potentiel. Ë sont à prévoir. 

Notre Conseil Denis SESBOÜÉ attend votre dossier de candidature (lettre manuscrie, CV. photo et prétentions}, sous la 
référence C/DCO/LM, et vous garantit toute discrétion. » d'ou fo qne. ee à Neuilly. vas 

; Merci d'écrire, sous 

Raymond Poulain Consultants 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS cie Marcelline BISESTE cel de Greco 

LA GALIOTE - PRENANT Groupe d'imprimerie | CMMOBILIER 
4 sociétés réparties en 2 sites de production en banlieue sud. Notre expansion art ne locations 

DACRRRE NON UN le COnEDES Ur RUES MONTPELLIER VALA. 

contrôleur de gestion. 
UE 

Attaché directement au Président, et en coordination avec Directeur Financier et — RÉSIDENCE CmY 
Responsable Administratif et Comptabie, vos premières missions consisteront à : p i 
« mettre en place un contrôle irèerne et des procédures ; . ; d recherche pour PDG. stés uk. 
« assurer une Sortie mensuelle des résuitats : ù ms. APeTs 5 MES a D 
« créer un tableau de Bord avec Dudgets ; * Lg) ri 
< établir les cakcuis de prix de revient et marges par dossier. ca NS OUEST PAR PARIS. 

Homme de méchode er 'acdon, Jeune, après une formation supérieure en gestion Hate 2 45-21-12-19. de commerce 
une première expérience, acquise de préférence dans une entreprise moyenne, \ = ——apaEaLZEE | Notes : 

5 . ress ï 8. av. de Masaine, 76008 Pare | Be8,sorerciel Prada 
Adresser lettre, CV, photo, rémunération sous réf. M255 à MM. Bernié, poste + de [récherahe APRARTS DE Dot Pa té On Sal. 
Résonance, 80 rue Talthout 75009 Paris. employé de bureau. : Re LASSE. Poles à PA 080 F2 a 

La gestion de personne ac2rd'am rence 3 ‘FA :45-42-78-78. 

& TÉL: (1) 4562-78-98. nr 
| UNION FONCIÈRE 

RSS des nee RM 
SOUHAITER gsrenti. 

Recrute CHARGÉ à gx ier étage, asc., soleil. 54 
h Ent duplex calme, Sa Ÿ Sadon ; 43-41-81. 

D et mere 2700 000 Fe VOTRE SIÈGE SOCIAL 
contrôleur de gestion ne. | 

rattaché à la direction finacière 

en Etre l'enérateur système d'information de = ‘animateur du gestion : 

Z Fonds chocs pin D tou Ales Cooncraiques nécamaies à La prise de 
_ Participer au contrôle interne. 

SON PROFIL : 

Re Ce A UE cn et informatique de gestion le cétl à 2 Ta es couple betaire, 

Lieu de résidence : LE HAVRE. à Envoyer lettre manuscrite, c-v. et 
1m 8 136 LE MONDE PONLIUTÉ, 

2 rue Montée 75007 PARIS IMMO MARCADET 
| 2 pièces cft, 246 000 F 
Grand 2 pièces cft, 360 000 F 
See 0r 

» Durx, secrét.. tél. télex. 
‘ Domiciliation : 770 a 340 P/Rt 

GIDES, 47-20-41-08. 
IMPORTANTE 

spécialisée dans le logement en Ile de France : 1 CHEF DE PROGRAMMES Dee me tnemes 7 ROMANE 
Pl 0e Es lent ee pr spin u lus spéciale re ou 
d acquisition-réhabiFtation. 1 assurera le suivi edmi- 

nistratif et financier des opérations qui lui seront 

Tétex 
ACCESS - 40-28-15-12. 

=D UMICILATIONS 
g none 

confiées ou qu'il suscitera et sera responsable de leur Homme 39 ans, spécia À; lisé 

de quelques as en matière de Promotion mme” dans Fimport-export 
(transport, transit, douane) 

en particulier travaux publics. 
Etudierait toutes propositions. 

AUTRES DOMAI acceptés, Studio 48 m°_ (poutre: 
; Tél : 

SE A prét. à N. 6222 Publicités Réunies 
12, Bd Voltaire - 75544 Paris Cedex 11 qui trans. 

ch}, 355 000 À. très urgent. PAS BDO 0e capitaux 
Tél. le soir à partir de 18 h 30 | ne ropositi au 47-22-07-23. : immobili SA DA 

ité des marchés les n A : . 
niet ha)! LEE + soriesrier POUR VENDRE = Le mai indépend . 

N js de d: Na chens à Ne cepponeus ce notre jcrotance MON EU ÉRENCEAU SERVICE 
ACHATS 

DE VOTRE SOCIÉTÉ 

CONTROLEUR DE GESTION 

Vous avez que formation (HEC, ESSEC, ESCP...) valori- 
sée par une expérience de 2 à 3 ans au sein d’un service de 
contrôle de gestion ou d'un cabinet d'audit. 

Vous aurez à bâtir entièrement Les outils de gestion écono- 

L'IMMOBILIER ET 
60-14-50-18 

de l'entreprise (comptabilité analytique, contrôle dans . 

Sans Le Monde Jouet de ar ce STE, “ Emniée ai qe do punis moy terne MAITRISE DROIT PRIVÉ . du Lundi au Vendredi 
+ DEA DROIT EUROPÉEN : A: Sent 

Merci d'adresser c.v., photo er prétentions à : 
SPECTRAL, B.P. 60007, 

propose son expérience aeiseen Dégociation 

Ecrire n° 8144 M, LE MONDE PUBLICITÉ, 

PE ne PARIS-7e 



* ‘Une centrale nücléaire, 
une prison, le stockage radioactif, 
mais de l'argent et des emplois 
pour un département affaibli. 

N mot vient GE nn 
“sous la plume: dépotoir. 
Comme si la coupe n’était 

pas assez pleine avec l'immense 
pre er Je péni- 
tencier de Clairvaux, de sinistre 
réputation, et le célèbre dépôt de 
munitions pour l'armée à Brienne- 
le-Château caché derrière des 
rangées de barbelés, voilà que le 
département de l'Aube se remet à 
collectionner des « équipements 
poubelles » où des activités 
« dangereuses ; 

Cette terre de Champagne 
pouilleuse aurait-elle vocation à 
accueillir les usines et les investis- 
sements dont les autres départe- 
ments ne veulent pes ? Y a-t-il des 
.régions « stars » et des « parias », 
comme les éconamistes classent 

ne di nn 
lg rar dcr er 
cas, trois événements donnent à 
ces re un sens qui 
dépasse l'anecdote. 

Cet €t6, la petite ville de 

D End me sceaux 
l'édificut tion d'une prison éd six 
cents places. 
Dius Ur à fanre Post de dé 
tement vers l'est, les travaux 

teur de 1300 mégawatts de la. 
centrale nucléaire de Nogent-sur- 
Seine a été effectué le 20 octobre. 

Incontestablement, tout éela 
fait beaucoup pour un 
ment modeste de deux cent 
soixante-quinzé -mille habitants. 
Et à première vue, les inconvé-. 
nients ee sa « réputation >» 
pèsent davantage que les bien- 
faits, au point que le président du 
conseil général, le sénateur 
(CDS-UDF) Bernard Laurent, 
jugé nécessaire d'écrire un édito- 

hymnes continuels à la crois- 
sance, est bien réel depuis 1974. 

Treize ans déjà que nous 
avons bascul£ dans une <autre» 
économie, une «nouvelle » 

court d'idées, sinon d'adjectifs ! 
Tout y est devenu plus difficile : 
le rentabilité des entreprises, ls 
concurrence internationale sur 

les produits et sur les prix, 

l'accès an travail, de 

ne a ous 
et des formations a lé mise en 
nr nee 

. il faut faire contre mauvaise for. À 

rial dans la revue du TRE 
intitulé Zmage de marque. « Si 
aujourd'hui notre image n'est pas 
celle que nous souhaïtons, 
remarque-t-il, c'est avec nos lacs, 
notre champagne, notre bonnete- 
rie et tout le reste que nous la 
créerons. Si nous nous y mettons 
tous ensemble comme il semble 
bien que nous y soyons décidés, 
au diable les équipements 
« fächeux », nous gagnerons... » 

Bref, s’il est moins prestigieux 
d'afficher sur sa carte de visite 
« détenteur d’une maison 
d'arrêt» ou d'une «marmite 
nucléaire » que 
ratoire sur Le plasma sanguin ou 
d'une usine japonaise robotisée », 

tane bon cœur, la première réac- 
tion de rejet passée, et profiter au 
maximum des retombées finan- 
cières et économiques dont ces 
investissements réputés dange- 
reux ou honteux peuvent être La 
source. « Ne pos gémir, mais 
agir », résume M. Bernard Lau- 
rent. 

L'or des déchets ? Des déchets 
de la technologie et de la société ? 
Que oui! Et aujourd'hui, — 
quand on mesure les dégâts que 
causent dans Le tissu Économique 
local la fermeture d'une usine, 
Fexode rural, la concentration des 
activités de hant niveau dans les 
grandes métropoles ou quand on 
voit à quel point des régions 
entières perdent leur substance 
tandis que d’autres «mmagasinent 
richesses et emplois — que d'élus 
locaux dans les quatre coins de 
France voudraient avoir la chance 
de ceux de l'Aube! 

Après tout, Équipements, 
Îes élus du département ne les ont 

<siège d’un labo-> 

Le Res, ART 

Le Monde 

ECONOMIE 
VOYAGE A TRAVERS L'AUBE 

L'or des rebuts 

SRE STE T 
APTE TN LE, 
pas demandés. Ils n’en sont pas à 
l'origine. Il s'agit d’affaires d’Etat 
ou d'entreprises nationales. Tout 
au plus y ont-ils apporté une 
réponse où un avis, sinon favora- 
ble, du moins consentant. Qu'ils 
en tirent maintenant le meilleur 
profit n'est que justice. 

La prison — pardon ! le centre 

Done = ère passer le pop jour — va faire a popula- 
tion de Villenauxe, bourg oe 

les, 

grâce à 600 détems (400 adultes 
et 200 jeunes) et 140 familles de 
gardiens. 

Du coup, La dotation globale de 
fonctionnement (DGF) que 
l'Etat verse à toutes les com- 
munes de France va faire un 
bond. Sur les -170 millions de 
francs que représente la construc- 
tion et l'équipement de la prison, 
le maire, M. Jean-Louis Waybel, 
espère que les artisans locaux, y 
compris ceux de la Marne et de la 
Seine-et-Marne voisines, décro- 
cheront par la sous-traitance 40 % 
des marchés. 

« Pendant un an et demi, la 
construction va occuper 300 per- 

L'ÉTAT DE LA FRANCE 

par MICHEL JOBERT (*) 

impose, malgré l’hermétique 
défense des habitudes et des 
structures installées. Le doute a 
même atteint Je système ban- 
caire français — le deuxième 
réseau au monde, — dont les 

: résuitats, l'efficacité, ne parais- 
sent plus à la mesure de son 

. Bigantisme et de ses privilèges. 

De nos faïblesses, si implacs- 
blement inscrites dans les résul- 
tats du commerce extérieur, qui 
concernent toute une nation 

L ‘quoiqu’ elle affecte de ne pas 
croire que son niveau de vie 
dépend, multiples sont les rai- 
sons circonstanciées qui ont été 
données, Comme si expliquer 
dispensait d'agir. Tour à tour, le 
pétrole, la crise des liquidités 
internationales, les errances du 
dollar allergique à la moindre 
stabilité, l'invasion japonaise pro- 
voquant la montée des protec- 
tionnismes, le marasme chromi- 
que de l’économie soviétique, les 
faiblesses de celle des Etats- 
Unis, les chevauchées fantasti- 
ques de Finflation engendrant la 
hausse démente des taux d'inté- 
rêt, la panpérisation du tiers- 
monde, ont suffi à combler le 
besoin d'information des écono- 

mistes comme celui du public. - 

Qu'il paraît loin et vain le 
temps où des «relances» qui 
avaient noms Giscard, Chirac, 
Fourcade, Delors devaient faire 
merveille et furent immanqus- 
blement contrariées par les 
imprévisibles lutins d’une écono- 
mie qui n’est jamais une science. 

. Après les trente giorieuses 
années d’une expansion à tout 
va, fâcheusement illustrée par le 
double gaspillage des hommes et 
de l’énergie, les uns et l’autre 
puisés à vil prix dans les réser- 
voirs du tiers-monde, nous voilà 
convameus d’être entrés dans les 
«années plates =, désespérément. 
Illusion dont nous voulons nous 
rassurer, quoiqu'elle soit médio- 
cre. 

Ce vertige pour la fatalité 
s'est, il y 2 peu, illustré par une 
campagse sur le déclin de La 
France. Le premier ministre 
d’une éphémère cohabitation, 
ontré de l'excès, y répondu de 
même eu annonçant que dans 
cing ans nous serions les pre- 
mers, en Europe. Naguère plus 
prudents, les responsables politi- 
ques nous situaient invariable- 

ment « dans le peloton de tête », 

{*} Ancien ministre. 

Une économie sans indulgence 

sonnes ; ensuite, je compte sur 
50 emplois de maintenance (cui- 
sines, entretien} sans parler des 
gardiens. Nous avons des loge- 
ments disponibles, mais nous 

la construction d'un 
collège et d'un centre commer- 
cial. Lorsque je reçois les repré- 
sentants des grands groupes de 
travaux publics, je me fais assis- 
ter par un architecte qui a tra- 
vaillé déjà pour notre ville. Le 
but est d'insérer le mieux possi- 
ble les artisans et commerçants 
locaux dans le projet. » 

Devant un gros dossier bleu à 
lanière, intitulé «Centre péniten- 
tiaire», M. Waybel évalue à 
60 millions de francs par an le 
surplus de produit intérienr local 
(PIL !) qu'occasionnera la prison, 
avec les impôts, les revenus, les 
salaires, les contrats, les dépenses 
commerciales, la vente supplé- 
mentaire d'eau, etc. C’est appré- 
ciable pour un budget communal 
de. 10 millions. 

En regard, le contrat passé avec 
M. Albin Chalandon prévoit que 
la mairie met à la disposition du 
ministère un terrain équipé de 
12 hectares. « C'est fait, les ter- 

La campagne présidentielle, 
d'ores et déjà ouverte, va, 
jusqu'à l’écœurement, chipoter 
sur des demi-points ou des 

les taux d'intérêt, la fisca- 
l'investissement, Îles déficits 

La mine des dénonciations 
sera placée en exploitation inten- 
sive. Les profits, bénéfices, 

plus équivoque, vue au travers 
de la fiscalité ou des prétentions 
de catégories campant impavide- 
ment sur des positions de force. 
Les monopoles seront dénoncés, 
et surtout celui du cœur. Rien 
d’inattendu, rien de fondamental. 

Car l'époque va à petit train, 
insensiblement et sans s'aperce- 
voir qu'elle chemine loin des 
criailleries rituelles. Elle 
s'avance cependant vers quel- 
ques évidences. Au pays du Dés- 
cours de la méthode dont on se 
souvient qu'il est dû à un certain 
Descartes, c'est cela qui manque 
le plus. Logique, notre peuple ? 
Allons donc! 

{Lire la suite p. 37.) 
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rassements sont prêts, les indem- 
nisations des iétaires pré- 
vues. Ça coûte 2,5 millions de 
francs à la commune. Nous 
avions prévu pour le même devis 
une salle des fêtes. Et bien, nous 
airs deux ou trois ans», 
commente le maire, philosophe et 
pratique. 

Le salaire 

de l'atome 

La route qui relie Villenauxe à 
Nogent-sur-Seine te entre 
des marécages. Trois élégants 
hérons cendrés prennent leur 
envol vers un bois. Les deux tours 
de réfrigération de la centrale 
nucléaire dressent leur énorme sil- 
bouette de coquetier à quelques 
centaises de mètres à peine. 

Depuis près de dix ans qu'on 
parle de cette usine et pour ne pas 
renouveler les erreurs de Fos-sur- 
Mer, vingt-quatre communes pro- 
ches ont été associées — sur La 
base du volontariat — à la procé- 
dure dite «grand chantier ». 
Comme elles allaient inévitable- 
ment subir des perturbations, voir 
passer sur leurs routes des poids 
lourds, devoir aménager des ter- 
rains de caravaning, construire 
des écoles ou des logements, 
l'Etat et l’EDF les ont dédomma- 
gées. Au total, quelque 900 mil- 
lions de francs. 

La seule construction de la cen- 
trale aura représenté 18 millions 
d'heures de travail. Les entre- 
prises de génie civil et EDF ont 
distribué 940 millions de francs 
(valeur 1982) de salaires. Quant 
aux contrats notifiés aux entre- 
prises locales — à la fin juin 
1987 — ou sous-traités par des 

grands groupes à ces entreprises, 
ils représentaient 720 millions de 
francs. 

M. Jean-François Bernard, qui 
supervise les travaux, explique 
qu’en juillet 1988 « lorsque sera 
mise en service la deuxième tran- 
che, EDF emploiera cent qua- 
rare personne sur le site, au titre 
des opérations d'aménagement, et 
cinq cent cinquante pour la pro- 
duciion de courant proprement 
dite, tandis que le personnel de 
chantier relevant des emreprises 
restera encore autour de cinq 
cents salariés. Cela en fait des 
revenus et des emplois !.. +. Sans 
compter les innombrables visi- 
teurs : rien que sept mille neuf 
cents au second trimestre 1987. 

Quant aux taxes diverses, 
essentiellement La taxe profession- 
nelle que va payer EDF aux col- 
lectivités locales, elles atteignent 
la somme rondelette de 100 mil- 
lions de francs par an. Sans doute 
Nogent sera-t-elle la mieux servie, 
mais ses ressources théoriques 
seront écrêtées et redistribuées en 
partie par les conseils généraux 
concernés de l'Aube et de Ja 
Seine-et-Marne. 

Et après ? EDF a bien le senti- 
ment que cette « machine infer- 
nale », où l'on n'accède qu'après 
avoir montré patte blanche, fait 
encore peur et risque même d'être 
répulsive. 11 faut alors penser à 
l'après-chantier et sortir une autre 
carotte. - Nous voulons aîder à la 
création, aux alentours de la cen- 
trale, de mille six cents emplois 
dont neuf cents dans un premier 
temps », assure M. Bernard. 

FRANÇOIS GROSRICHARD. 

{Lire la suite page 36.} 
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Voyage à travers l'Aube 
(Suite de la page 35.) 

Toute entreprise qui aura reçu 
pour s'implanter ! F d'aide se 
collectivités locales percevra, e 
sus, 50 centimes d'EDF. Déà 
fleurissent les projets d'aquacui- 
ture ou de réseau de chaleur et de 
chauffage urbain. 

Soulaines-Dhuys aux confins de 
la Haute-Marne semble évanes- 
cente. Le désert rural campe à ses 
portes. Les communes du canton 
ne comptent, chacune, pas plus de 
trois cents habitants, et la Ville- 
aux-Bois qui n’a pas l'eau cou- 

SG 

Romilly®s.-Seine 

TROYES® 

ger ce qui sera le plus grand cen- 
tre de stockage souterrain de 
déchets radioactifs, « à vie 
courte ». précisent les ingénieurs. 
Nogent n’est pas loin, en effet. 

Les installations vont coûter 
50 millions et si les artisans 
locaux se groupent dans un GIE 
(Groupe d'intérêt économique) 
par exemple, ils peuvent espérer 
émarger pour une quinzaine de 
millions. Une aubaine. Et puis, 
une multitude de petites activités 
pourraient se greffer autour du 
centre : restaurants, services de 
Cars, entretien, blanchisserie. On 

la culture du choux à choucroute, 
dépasse à peine dix habitants au 
km’ et M. Roche croit l'occasion 
rêvée pour élaborer une charte de 
développement intercommunal. 
Une leçon — à suivre de près — — de 
« micro-aménagement du terri- 
toire ». 

« IL faut s'organiser. En 1989, 
quand la construction du centre 
batra son plein, 300 personnes 
seront sur le chantier et après il 
faudra 60 personnes pour le faire 
Jonctionner, dont une trentaine 
recrutées sur place. Mais com- 

BIBLIOGRAPHIE. 

Les jeux de l'atome 
et du hasard 

Le gouvernement de Paul 
Reynaud vient de démis- 

sionner ; le maréchal Pétain 
demande l'armistice. Dans l’affo- 
lement de Ia débâcle, deux 
bateaux appareïllent, lun pour le 
Maroc, l’autre vers les Cor- 
nouilles. C'est à peine si trente- 
sept ans plus tard on peut retrou- 
ver Jeurs noms. Pourtant, ils 
portent avec eux tous les espoirs 
de la France dans la course atomi- 
que, encore balbutiante, mais qui 
deviendra très vite l'aiguilion de 
le guerre aidant, un enjeu straté- 
gique majeur. 

Ainsi débute uné extraordinaire 
aventure, à mi-chemin entre Jules 
Verne et John Le Carré, qui 
emportera, cinq années durant, 
use poignée de chercheurs fran- 
çais dans le tourbillon de l'effort 
nucléaire anglo-saxon Bertrand 
Goldschmidt, qui raconte cette 
épopée dans Pionniers de l'atome, 
n'a alors que vingt-sept ans. Jeune 
chimiste engagé dès 1932 au labo- 
ratoire de Marie Curie, il a parti- 
cipé aux premiers travaux de 
cette « communauté de savants », 
cosmopolite et généreuse, qui, 
autour de Frédéric Joliot-Curie au 
Collège de France, a la première 
découvert, dès mars 1939, les 
principes de la fission de l’atome, 
prenant ainsi une longueur 
d’avance sur ses concurrents 

Bis 17 juin 1940. 
Chicago, la petite équipe fran 

engagée dans lentreprise. 
nucléaire anglo-cânadienne 
autour des deux d'ori- 
gine, Halbac et Kowarski Un 
moment retenu de force et 
mensté, comme eux, par l'obses- 
sion du secret et ia phobie des. 
«fuites» des autorités anglo- 
saxonnes, il finira par rejoindre la 
France, où, après la Libération, il 
deviendra l’un des pères fonde 
teurs du Commissariat à l'énergie 
atomique avant de se consacrer à 
la diplomatie et de représenter la 
France au Conseïl_des gouver- 
neurs de l'agence atomique inter- 
nationale de Vienne. 

Mélant avec bonheur l'enthou- 

chercheur de jadis aux connais- 
sances et aux dossiers du diplo- 
mate qu'il est devenu, B. Goldsch- 
midt passionne en même lemps 
qu'il instruit, et, fait plus rare, 
donne à réfléchir. Qui, mieux que 
lui, pouvait montrer la vicience de 
l« « égoïsme SACrE » + des uations dès 
qu'il s'exerce dans un domaine 
aussi stratégique que le 
nucléaire? Qui pouvait, comme 
cet expert des relations internatio- 
nales, dégager des rapports 
américano-britanniques tumul- 
tueux de l'époque les prémices de 
la future politique de non- 
prolifération, férocement résumée 
en une phrase : « L'aome se 
scinde mais ne se partage pas 

ogent- Brienne- pe; 
s.-Seine le-Chäteau 

Dépôt de munitions D 

an séjour au célèbre laboratoire de Ottawa du chef de la France 
libre. Prévene à l'avance, 
de Gaulle prétexte d'une rapide 
incursion à la 5 de bains, 
pour... se tromper de porte et res 
contrer l’un des trois-jeunes cher- 
cheurs pendant trois minutes 
exactement ! 

.*«Je vous remercie, je vous ai 

très bien compris, dit simple- 
ment le général, présenté quel 
ques instants plus tard, officielle- 
ment cette fois, à Bertrand 
Goïdschmidt. + Vingt ans plus 
tard (…). le général n'avait pas 
oublié, note B Goldschmidt 
avec une émotion intacte. 

Histoire vivante, histoire vécne. 
S'i emprunte au roman sOn style 
et au document historique une 
précision parfois presque — trop? 
— encyclopédique, son livre est 
avant tout un fabuleux témoi- 
goage sur ces «héros malgré 
eux» de l'avemure nucléaire, 
dont les faiblesses comme les 
talents on les audaces ont, plus 
encore que le hasard, fait l'his- 

toire. 

Au fil ds ces quatre cent 
quatre-vingts pages, la logique des 
faits s'efface peu à peu devant 
celle des hommes : 

fidèle; le charisme de Joliot, 
l'idéaliste, le chef de classe, qui 
pourtant «décroche» après la 
guerre, pour se laisser peu à peu 
phagocyter par La politique; les 

ambitions æ: Hans Halban, le rante… quatorze. Des convois itretien ment les trouver ? Ma population 
militaires vrombissant troublent parle même d’un hôtel. est clairsemée et âgée», se Les bateaux même avec.son plus proche « géntleman ea et _ 

une quiétude qui sent la mort. lamente le conseiller général. Lui- SRE L allié » tout l'incroyable inconscience 
écanomique. Barbelés même enseigne à Brienne-le- de l'avenir ; ms ie pionniers qui manipulent 

C'est là que les bücherons . Château, dans un autre canton, C'est, raconte-t-il, parce qu'il le Poois désnren main 
appelés par 'ANDRA — Agence et miradors dont la principale industrie est le | Le premier bateau, resté ano-  Craint, non sans raison, de «voir 10€ quand ils n'eû Sans 
uationale pour la gestion des Ë ïi Enérat, Centre psychiatrique qui offre six | nyme à ce jour, atteint Casa. es Américains s'approprier. le PE quelques grammes dans leur 
déchets radioactifs — ant entre- g conseiller général, cents emplois. banca à le fin du mois de juin monopole de La force nouvelle»,  POChe! : 
pris de défricher 90 hectares de 
forêt superbe. « sous réserve du 
reboïsement d'une superficie au 

M. Michel Roche, professeur 
d'histoire et géographie, voudrait 
mettre sur pied un district qui 

Tandis que va pleuvoir sur 
l'Aube l’or des poubelles et 

miradors, 

1940. H transporte en, secret 
8 tonnes d'oxyde d’uranium, tout 
le stock français, acheté un an 

qu’il décide, avec deux de ses 
camarades de l’équipe cana- 
dienne, de prévenir Le général 
de Gaulle, dès juillet 1944 — plus 

Aujourd’hui, l'atome inquiète 
mais n’étonne plus. B. Gokisch- 
miüdt rappelle qu'il fut longtemps moins égale [dans les communes trait habilité à toucher une taxe  largent sale, auparav: nseils beaucoup. 

Re tue) dans les cing Professionnelle assurément sube panneaux comminatoires | E: Cut Cobee dans = d’un an avant Hiroshima, — ram- esse sl 2 
ans », précise un arrêté du minis  tantielle. Comme EDF à Nogent, «Défense de.» se hérisseront | Cocgitions rocambolesques au fin pant si son engagement au 
tre de l'agriculture en date du l'ANDRA va dégager une dota- : dans ia Mais les périls | fond d’üne mine de phosphate, les initiation a lieu littérale-. | viéoisie: URUS. 24 août. compagnie d'assu- tion de 30 millions qui seront et les rebuts se vendent bien et cent trente caïsses resteront entre- ae Le deux portes ». à l'atonu ve rances AGF. propriétaire des injectés dans l'économie locale. intéressent. posées jusqu’à la fin de la guerre à l'occasion d'une une à ct AT 484 pa T3SF. lieux, a vendu à l'ANDRA une La densité démographique l'insu des autorités alliées et Ps 
centaine d’hectares pour yaména- dans ces contrées, réputées pour FRANÇOIS GROSRICHARD. même marocaines. Après la D né. 

ration, ce stock constituera une 
« dot » vitale pour l'effort atomi- 
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Départ le 21 décernbre, Voyage aller en Boeing 747 Air France, 
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que français renaissant, alors que 
toutes. les ressources mondiales 
d'uranium seront monopolisées 
par les gouvernements américain 
et britannique, jaloux de leur 
avance et anxieux de la préserver. 

Le second bateau sera encore 
plus déterminant pour lavenir 
nucléaire français. Le Broompark 
emmène en Grande-Bretagne non 
seulement tout le stock français 
d’eau lourde — vingt-deux-bidons 
acquis dans le plus grand secret. 
en Norvège trois mois aupara- 
vent, — mais aussi deux savants 
dépositaires des recherches atomi- 
ques du pays. Hans Haïlban et Lev 
Kowarski, adjoints de F. Joliot- 
Curie et naturalisés de fraîche 
date, ont été solennellement 
chargés le 16 juin par le gouverne- 
ment démissionnaire « de pour- 
suivre en Angleterre les recher- 
ches entreprises au Collège de 
France et sur lesquelles sera 
observé un secret absolu ». 

A quelques jours, voire quel- 
ques heures près, la France 
n'aurait pas pu demeurer dans la 
course atomique pendant ces 

UN EVENEMENT CULTUREL MAJEUR 
3° FORUM TELERAMA 

CULTURE ET COMMUNICATION=Quel rôle pour l'Etat? 

PRESIDE PAR MONSIEUR 
JACQUES CHIRAC 

MERCREDI 2 DECEMBRE 1987 
DE9Hà15H 

HOTEL MERIDIEN 
PORTE MAILLOT - PARIS 

PROGRAMME Télérama avec MM. Bertrand TAVERNIER cinéaste; années cruciales 
Accueil par Bernard ROUX, P-D.G. de Télérama afchel LEVINTRE, de Some: Marcel LL 6 lis ri tout Te ee -INSTITUT SUPÉRIEUR DES AFFAIRES. Présentation par Fracis MAYOR, Directeur de la Rédac. France; Antoine VEIL, adminisuateur général de la Compa- engagé et décidé pour l'avenir de 

tion de Télérama. gnic incernariouale des Wagons Hits; Alain SUSSFELD, d'ULG.C. Een Ra Deere 
A Etat ct Culture : une perspective hisorique par Jean-Noël M La création : ks créateurs menacés ?, par Clande aurait peut-être initive- La JEANNENEY, istorien, ex-P-D.G. de Radio France, SANTELL, Réalisaeur. ji Rai E fie de Pare qui rencontre des meilleurs 
M Culture et Commmaoication, argent public, argent privé. Mintervention de Monsieur Jacques CHIRAC, Premier Joue encore aujourd’hui un rôle si 

Table ronde animée par Alain REMOND, éditorialiste à Ministre, qui présidera easuite le déjeuner-débat important dans la politique exté- 
Un programme e de 3 le concentrant le meill EE france Centre C.ISA sur us us de. Jouy en Toi : rieure française. 102 professeurs spécialisés, 3 3000 cas, 120 ordinateurs : oo 

Une occasion unique de rencontrer des ités de j termisaux… Un .enseignemen t_ par & unique personnalités de premier plan Le général motivés Le sceau d'excellence p à Re en £ 

Les Forums Télérama sont désormais des rendez-vous atiendus par tous les professionnels RS 4 année à nos 100 diplômés. Admission sur un tests et de h culture et de la communication. n'avait pas oublié entretien. Critères : diplôme supérieur ou 3 ans de fonction 
- Cadre en entre “Personnalité , > prise. riche, compétente et. Quel doit être, dans ces deux domaines clés, le rôle de l'Etat? Et La place des crésieurs? 

Sar ce thème fort de La rentrée, le 3° Forum Télérama vous invite à participer à la réflexion, 
avec des hommes d'entreprise et de culure. 

Fourmillant de notes 
uelles, de détails vivants, d’anec- 
dotes ou de documetits inédits, le 
livre de Bertrand Goldschmidt 
replace sans cesse les moindres 
faits, les contingences, dans leur 

perspective historique, même 
temps qu'il sait donner aux 
< grands » événements leur 

Réunion d’information | 
L 26 na er ,à 18h 30, OUT ET TO OUI 

dimension humaine et parfois Rense 
accidentelle. Ce n'est pas Dre pan iQ FRSSO JOU EN 1) Be mio 

Happé à son tour par « les jeux 
de l'atome et du hasard», le 
jeune savant rejoindra au Canada 
pendant la guerre, après ün bref 
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POINT DE VUE 

EMtpie boursière 
jueLLes 27.9es soient ses . 

Conséquerice. 
re durable: elle va 

ne RS : une part des petits 
épargnants qui s'y étaient aven- 

turés durant la période faste des 
années 1983-1986 ct en Europe, à 
Foccasian des privatisätions. - 

Quelques Voix s'élevaient 

6 pour 
Fopinion sur le danger de la dis- 

entre la sphère finan- 
cière et la sphère réelle, la pre- 
Pass ant vu son volume 

per vingt-cinq, tandis 
que celui de ia seconde, mesuré 
per le PNB en monnaie constante 
des pays de l'OCDE, augmentait 
de moins de 15%. A ces voix se 
joignent aujourd’ les tradition 
sels rétro-prévisiannistes qni affir- 
ment doctement l'ajustement 

était mévitable. ni L 

Mais, sincères ou opportu- 
nistes, les uns êt les autres sem- 
blent considérer comme normales 
de telles crises boursières. Cela 
signifie, implicitement, que le 
marché des actions n'est pas fait 
pour les particuliers, incapables 
de Re prévoir de tels retournements 
ou d'en compenser les pertes 
durant les périodes fastes. 

Un actionnariat 

Peut-on risquer l’idée inverse ? 
Peat-on ‘proposer aujourd’hui 
l'utopie que serait un bon marché 
des actions utile à l'économie ei 
accessible aux particuliers avec le 
seul risque d'entreprise? Une 
telle Bourse idéale doit d'abord 
être beaucoup plus réellement 
populaire. Il ne s’agit pas ici de 
compter le nombre d'actionnaires, 
ce à quoi s'arrêtent les 
ments britannique et français 
pour mesurer le succès des prive 
tisations. 

N'euctt dù mare: Le de 
capitalisation détenue par ces par- 
ticuliers; or Cette part est en 
déclin dans tous les pays: en 
France, par exemple, elle est reve- 
nue de 40% en 1976 à 35% en 
1986. En Grande-Bretagne, en 
nombre d'actions détenues, elle .: 

est revenue de 28,2% en 1981 à 
22% en 1985. Dans les patri 
moines américains, ka part des . 
actions est revenue, entre 1964 et 
1984, de 22,5 % à 10,7 %. Depuis 

” par JEAN MATOUK {+} 
h une dizaine d'années, les particu- 

Hers anglo-saxons, considérés 
comme les rois de la Bourse, déca- 
Pitalisent en actions .@). 

Mënme si nne tendance inverse 
s'est amorcée durant les tout der- 
niers mois en France, la crise ne 
va pas manquer de la briser. Or 
lactionnariat populaire n’est pas 
seulement une: option politique ; 

c'est la condition pour que le mar- 
- Ghé boursier fonctionne correcte- 
ment, qu'il se rapproche du mar. 
ché atomistique des économistes, 
ou se réalise ja concurrence pure, 
à travers des millions de décisions 
individuelles libres et donc snffi- 
‘samment diverses pour assurer Les 
contreparties spontanées. Sur 
cette Bourse populaire les épar- 
gnants individuels prenant direc- 

fisance a rendu nécessaire Je déve- 
loppement de l'intermédiation. 

Contrairement à cet idéal, la 
détention, -aujourd’hui,. de 60% 
de la capitalisation boursière par 
des institutions financières revient 
en fait à réintroduire l'intermédia- 
tion sur ce marché, l'éloignant de 
lPatomicité et créant ainsi les 
conditions d’une instabilité crois- 
sante. Loin de se comporter 
comme des gendarmes — ils sont 
trop nombreux pour cela — les 
investisseurs institutionnels, et 
particulièrement les étrangers, 
doublent le panurgisme facilé- 
ment contrôlable des petits por- 
teurs d’un mimétisme des 
méthodes des gestionnaires, 
aggravé aujourd'hui par leur 
iaformatisation, qui amplifie irré- 

. sistiblement les monvements. ‘ 

Pour favoriser un renouveau 
réel de Factionnariat populaire, 
qui créerait d'ailleurs lui-même 
les conditions de sa multiplica- 
tion, il faudrait donc rendre nette- 
ment plus coûteux, l'investisse- 
ment boursier pour les 
spéculatenrs institutionnels. 
-Comme Ie proposait récemment 
Jean Peyrelevade, il s'agirait 
d'appliquer une taxe, peut-être 
progressive, aux transferts inter- 
nationaux de capitaux correspon- 

- dant à des placements ou investis- 
sements de portefeuille, 

Mais là bonne Bourse est aussi 
une Bourse c'est-à-dire 
bissée-le’ plus possible des mouve- 

- (*) Professeur à l'université 

(1 COMPOSEZ LE: 3615 
TAPEZ : LOT 

. ments des prix relatifs des actions 

! Ceux-ci traduisent sainement les’ 
‘ performances relatives des firmes 

: des entreprises les plus perfor- 

ments d'ensemble. Deux types de 
mouvements affectent en effet les 
Bourses, IL y a d’abord les mouve- 

{Suite de la page 35.) 

Voilà longtemps qu'il a oublié 
cette vertu Cardinale et encom- 
brante. Sinon, il ne vivrait pas, 
comme il s'est accoutumé de le 
faire, dans un urbanisme de for- 
tune, destructeur du goût, donc 
de l'âme, et dévoreur du temps, 

pure perte. 
Quand donc nos armées de 

sociologues, de psychologues, 
d'ingénieurs en environnement, 
en à creulation comme en station- 
nerment, qui ne parlent, et quel- 
quefois n'agissent qu'en fonction 
de programmes qui ont «nié 
gré» l'absurde et l'impossible, 
mais bien domestiqués par 
l'habitude, quand se décideront- 
ils à faire le compte des vies 
perdues dans des trajets 
déments, des habitats inadaptés, 
des formations dispensées avec 
aussi peu de méthode que de 
finalité pratique, dans l'accom- 
plissement de formalités simple- 
ment formelles, donc inutiles 
sauf à quelqu'un à qui elles sont 
commodes, donc indispensables. 
On pourrait ainsi railler sans 

les unes par rapport aux autres. 

et les anticipations individuelles 
des .épergoants sur ces perfor- 
.mnances, 

Mais il y a aussi les mouve- 
ments d'ensemble chiffrés dans 
les indices composites. Ces mou- 
vements d'ensemble sont eux- 
mêmes liés à deux facteurs Le 
premier est la conjoncture écono- 
mique qui fait varier. les profits de 
toutes les entreprises dans le 

même sens, à la hausse à la fin des 
décélérations et au début des 
accélérations de la conjoncture, à 
la baisse à la fin des accélérations 
et au début des décélérations. Le 
second facteur est le niveau des 
taux . d'intérêt, qui détermine 
l'arbitrage entre liquidités, obliga- 
tions et actions. 

! ; ( grand risque : notre sottisier 
Des « gendarmes » national est inépuisable. 

efficaces Une double 

L'Etat peut s'abstenir, sauf cir- 9 
Si la France veut exalter + sa 

mission universelle », dont elle 
parle si fort sans pouvoir la défi- 
nir, proposons-lui de mettre à 
l'honneur chez elle, jusque dans 
les rouages les plus humbles de 
son activité, /a méthode, avec 
deux objectifs : la simplification 
et l'efficacité (aujourd’hui, on 
dit la rentabilité). Tous les 
gestes de notre industrieuse exis- 
tence méritent d’être revus à 
partir de cette double exigence. 

constances extrêmes, d'intervenir 
sur les mouvements des prix rela- 
tifs des actions. Mais, de même 
qu’il se reconnaît le droit de tenter 
d’infléchir les mouvements 
d'ensemble des prix des biens et 
services, l'Etat libéral, et a for- 
tiort celui pour qui le libéralisme 
pen. es un dogme, doit interve- 

les mouvements 
Los us d'ensemble et éviter jus- 
tement des crises comme celle 

d'aujourd'hui. Fu 

:_ HN doit d” abord disposer, pour ce 
faire, sur la Bourse qui est de son 
ressort de quelques gendarmes 

réellement efficients. Or l'excès 
de libéralisme a aujourd’hui qua- 
siment neutralisé ces gendarmes. 
Leur efficacité serait renforcée si, 
faisant face à uue masse plus 

grande de particuliers, et à beau- 
coup moins de spéculateurs insti- 
tutionnels, . is étaient sollicités 

Correspondance 
A la suite de l'article de 

M. Jean-Marcel Jeanneney « 
la nécessité de protections » paru 
dans «le Monde Economie » du 
27 octobre, M. L'énomie à 
Weber, 
J'ESSEC, 

« Force est de reconnaître que 
l'adoption par les pays occiden- 
taux de mesures contingentaires 
ou d'effet équivalent n'a été, au 
cours de ces dernières années, 
qu'un pis-aller destiné à remédier 
aux conséquences immédiates, 
notamment sur l'emploi, engen- 
drées par le désarmement 
faire et le dével ent indus- 
triel concomitant 

salaires. non Gpimales, car 
freinant Les processus de spéciali- 
sation, ces solutions ont néan 
moins présenté un double avan- 

Elles ont limité le coût social 
issu de la libéralisation des 
échanges et elles ont autorisé, de 
manière pri ive, les. ajuste- 
ments industriels indispensables. 

Une politique de restauration 
des droits de douane n'est pas 
dénuée de dangers. Outre le fait 
que la solution préconisée affecte- 

rait le revenu réel de la collecti- 
vité et marquerait un fâcheux 
retour en arrière, elle aurait égale- 
ment pour conséquence d'appeler 
des mesures de rétorsion pénali- 
sant les producteurs nationaux et, 
par conséquent, lemploi. Forçant 
le trait, on peut sans doute conce- 
voir un état de l'économie fran- 
os totalement autarcique. 
Que chaque Français ait un 

de terre, et chacun aura un 
RPtol et de quoi assurer sa sub- 
sistance, Mais, globalement, un 
tel état se traduirait par une perte 
de revenu réel tout à fait considé- 
nb Face à cette vision apoca- 

tique, on ne peut alors que se 
te liciter de l'action engagée au 
titre de l'achèvement du marché 
intérieur européen, car elle est de 
nature, avec des entreprises plus 
compétitives, à améliorer la situa- 
tion sur le marché de l'emploi 
sans affecter, bien au contraire, E 
revenu 

L’Etat doit aussi retrouver une 
influence réelle sur les taux 
d'intérêt. Si un accord internatio- 
nal n’est pas possible sur ce point, 
dans un monde où les capitaux 
circulent librement, il appartient 
à chaque Etat — où à chaque 
Etat-continent — de mettre 
place les taxes nécessaires pour 
retrouver une certaine autonomie 
de taux. 

Une telle Bourse réellement 
populaire et régulée peut seule 
fonctionner à l'avantage mutuel 

mantes et des particuliers les plus 
avisés et les mieux informés, et, 
au-delà, à l'avantage de l'écono- 
mie nationale. Et c'est seulement 
sur une telle Bourse que les inno- 
Yations financières récentes, 
futures, et options de toutes 
sortes, peuvent réellement par- 
faire ce marché, en Jui faisant 
intégrer le futur. Appliquées sur 
les Bourses actuelles elles ont plu- 
tôt eu pour effet d'amplifier Fe 
instabilité. 

{1) Selon les statistiques financières 
de l'OCDE, de 1970 à 1985, la décapi- 
talisation a atteint 121. milliards de dol- 
lars aux Etats-Unis et 18 milliards de 

d'une Lonfiance 9e fond, L9S a yon 
mes mental tes LE 

Hier, nous avons vécu La révo- 
lution des machines comptables. 
Aujourd'hui, c'est celle des ordi- 
nateurs. Or la démarche est res- 
tée la même : confier à un ins 
trument le soin de digérer le 
désordre de gestions mal conçues 
et mal dominées. Comme s'il 
pouvait réaliser un miracle, au 
demeurant impossible : réfléchir 
à la place du cerveau. 

Nous ne souffrons pas essen- 
tiellement de ces handicaps 
pourtant complaisamment 
décrits : manque de matières 
premières, socialisation excessive 
de l'économie, goût trop pro- 
noncé des sciences administra- 
tives et juridiques au lieu de la 
pratique du commerce et de 
Pindustrie, Nous n'aurions, dans 
la compétition internationale, 
que le seuil atout décisif de 
l'intelligence : le gisement des 
cerveaux. Or nous l'exploitons en 
dépit du bon sens. 

A l'heure où les ingénieurs en 
organisation commencent à pul- 
luler chez nous, constatons com- 
bien nous sommes incapables 
jusqu'ici d'utiliser au mieux les 
moyens et les hommes. Notre 
maladie de langueur est là, pas 
aïlleurs. Nous voulons être effi- 
caces, dynamiques, et nous res- 
tons incapables de l'effort élé- 
mentaire et tenace pour 
organiser notre propre environne- 
ment professionnel (pour ne pas 
parler des autres) et assurer la 
qualité de la gestion. 

Ceux qui nous battent sur les 
marchés du monde sont tous 
créatifs de méthode, acharnés à 
affiner, simplifier, accélérer, 
voire transformer. Nous avons 
affaire à des mutants par une 
opiniâtre réflexion. Chacun de 
leurs gestes a été étudié, pesé, 
corrigé. Et nous, nous voudrions 
réussir, parmi le musée de nos 
habitudes, qui n'ont même pas 
toujours été bonnes ! 

L'attitude générale d'une 
société de progrès, c'est /a révo- 
lution mie, la mise en 
doute sereine de notre état 
d'adaption au monde extérieur et 
surtout de notre capacité à 
ouvrir la voie aux accomplisse- 
ments individuels. Or nous 

L'ÉTAT DE LA FRANCE 

Une économie sans indulgence 
sommes loin du compte. Après 
tant d'années passées entre 
l'administration, l'entreprise et la 
politique, il m'est aisé de saluer 
la mutation extraordinaire de la 
France en quarante ans. Mais ce 
rattrapage du temps perdu, ou 
cet ébranlement d'une indolence 
immobile, ne s'est accompli ni 
dans la rigueur de l'organisation 
ni dans la vision généreuse d'une 
cité exprimant le bonheur d'être 
au lieu de se borner à encadrer 
les difficultés d'existence. 

De nos concurrents, n'atten- 
dons aucune générosité, sauf les 
exemples multiples qu'ils nous 
donnent de l'esprit d'invention et 
d'organisation, servi par la téna- 
cité. La politique, spécialement 
la nôtre, qui, à défaut d’idéolo- 
&ies de plus en plus décriées, 
s'accompagne d'un dogmatisme 
pompeux, enrobé de sentences et 
de règlements, va tragiquement 
à l'encontre de l'impérieuse 
nécessité pour la France de 
s'adapter. 

Simplicité 
efficacité 

S'adapter à quoi? Si notre 
économie est pour longtemps 
sans indulgence, sans être cepen- 
dant dépouillée d'espérance, 
c'est qu’elle dispose d’une incom- 
parable réserve de manœuvre : 
nous serions dens une situation 
bien précaire si les chiffres 
d'aujourd'hui étaient le résultat 
d'une mutation spectaculaire et 
continue des comportements. 
Mais celle-ci reste à faire, pres- 
que totalement. Etre très opti- 
misie n'est pas, par conséquent, 
être très irréaliste. 

L'organisation, la simplifica- 
tion, la rentabilité, La sobriété 
des gestes, l'économie du temps, 
le déblaiement et l'élagage des 
routes de nos activités, cela peut 
se concevoir et se vouloir. Dans 
la socialisation comme dans le 
libéralisme, consubstantiellement 
mêlés, chez nous, en cette fin de 
siècle. L'une et l'autre doivent se 

de la même passion de 
l'efficacité dans et par la simpli- 
cité. Le plus difficile, en somme. 
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EUX pour qui la « révolution 
conservatrice » a vraiment eu 
fieu, rapprochant, sous l'influence 

de l'exemple donné par la président Rea- 
gan aux Etats-Unis et Mr Thatcher en 
Grande-Bretagne, le fonctionnement des 
économies réelles du modèle proposé de 
capitalisme libéral, devraient se réjouir : 
voici les gouvernements, qui attendaient 
déjà le verdict du & marché » pour savoir 
quel est le taux du dollar, suspendus aux 
cours de la Bourse. 

#1 fut un temps où les ministres se réu- 
nisssient en conférence internationale 
quand les choses allaient mai, pour 
essayer de les organiser. l{s attendent 
aujourd'hui que les marchés financiers se 
calmemt pour le faire. En France, le pro- 
gramme de privatisations, pièce maf- 
tresse da l'action gouvernementale, voit 

le palais Brongniart ait repris ses esprits. 
Aux Etats-Unis, le Dow Jones est 
devenu l'unique échells de valeurs sur 
laquelle se reconnaissent les Américains, 
par ailleurs si profondément divisés sr 
toutes les questions d'éthique sociale et 
individuelle — la malheureuse affaire de 
la nomination d'un juge à la Cour 
suprême est venue attester, s’il en était 
besoin, la disparition du fameux 

La chronique de Paul Fabra 

À bout de souffle 

de vente qui règle la circulation das biens 
et services, et ca prix, sauf cas de mono- 
pole flagrant — et la crise a montré que 
les monopoles les mieux établis ne sont 
Jamais tout-pulssants même pas celui da 
TEDF et de l'OPEP, — est lui-même 

n'importe quel plan. Mais tout se passe 

ÉCONOMIE 

«Economie de marché où es-tu ? x), 

RS no SEE pen que laieee 

note chronique du 7 octobre 1986: 

A cela s'ajoute une extraordinaire 
surenchère 

‘ou d'autres emprunts d’échéances 

: gouvernés du tieré-monde. C'est pour . 

ment accordées désormaié aux grandes 

entreprises par suite de. in « titrisation > 
(essor de l'émission des titres. Àu lieu . 

bancaire, elles peuvent, à des conditions _. Moins de 5 % Pour vingt se, PE 
meilleures celles offertes les ‘allleurs, le 

DDR God eset GLecte ane Eu (Er arme est accaparé par le Trésor pubfe, 
‘ché en émettant des billets de trésorerie autre victoire du capitalisrne } 

variées. Mais cette évolution n'a été 
qu'en apparence : elle s'epli- 

cette raison qu'il y a quelques années les 
banques ont passé la main au emar- 

font payer plus cher le crédit aux petites 
et moyennes entreprises. Vive le capite— 
Esme populaire { 

L'effondrement des Bourses de - 
valeurs a été précédé puis accompagné 
d'un autre événement de première gran- 

. pas tirer part des possibilités que lui: 
- . Offre.le marché «libre» des changes, et - 

csla-d'autant plus que, contrairement à. 
Ce qui est généralement sfirmé, l'accord . 
du Louvre ne lle pas directement les ban- 

toujours soumis à un régime de taux de 
’ change flottant «administré». Mais on | 
aurait grand tbrt de voir dans le flatts- 
ment des monnaies, finité Ou pas, une 
conquête de: l'économie de marché par 
rapport à la foété antérieure. C'est parce 
.aué les grandes devises ont cessé d'être 

consensus minimum. 

S'i pouvait y avoir encore un doute 
sur la hiérarchie des champs d'empriss 
et des centres de décision, à est dissipé. 
Il est clair que, contrairement à l'idée 
que de Gaulle se faisait de la politique, 
celle-ci, de nos jours, « se fait à la cor- 

conne si les gouvemements conserva 
teurs, forts en quelque sorte de leur 
bonne conscience de marché, en pre- 
naïent encore plus à leur aise avec les 
conditions propres à assurer (à peu près 

bien) le fonctionnement de l'économie 
de leur rêve que leurs adversaires socis- 
listes, travailistes ou diüigistes fvoir 

1985 et pendant le premier semestre de - 
1986 un essor énorme, est en train de. 
s'éteindra. Voilà une source de fonds à 
long terme tarie pour les grandes 

… convertibles en or à un taux fixe (ca qui 
était le cas jusqu'en mars 1968} qu'elles 
sont devenues par la suite flottantes, Le 
flottement est un résultat du cours 
forcé, donc d'une restriction à la faculté - 
de disposition. des détenteurs de mon- 

PR RE | TRAVERS LES REVUES RS pr MICHEL BEAUD M 

L est seu doute moins 

CCD Ste tendenear 1 sur les tei longues 
que sur des variations boursières 
toujours à la merci du rhume de 
cerveau d'un responsable politi- 
que» (1). Cette écrite 
avant la tempête boursière, 
aujourd’hui attire l'œil. 

Et comment ne pas être accro- 
ché aussi par l’article dans 

Georges t, chargé de rec 
che au CNRS, vérifie sur le mar- 
ché de New-York de 1981 à 1984 
un modèle trimestriel de prévision 
de la tendance du cours moyen 
des actions ; modèle fondé sur la 
connaissance de la production, 
des prix, des dividendes, du taux 
d'intérêt à long terme et de 
l'indice du «sentiment du 
consommateur» d'un trimestre, 
pour prévoir l’évolution des cours 
La actions au trimestre suivant. 
Confrontées à l’évolution effec- 
tive constatée ex-post, ces prévi- 
sions ne présentent, sur l'espace 
d'une année, « ete rte 
matique mr significatif » : 
« cependant (…), des erreurs de 
prévision parfois importantes 

— «La France a-t-elle 
?», un dossier du 

Débat, septembre-octobre 
1987. 

— ourques . France 
perd-afle parts 
mondial ? », deux études de 
Michèle 
Delattre, j 
que otre 187 et dans (a 
Revue économique de septem- 
bre, re NRRN ATUS 
sur la détermination des expor- 
tation. 

— Inde, Mexique, France, 
Québec, Etats-Unis, China, Afri- 
que : « cultures nationales et 

Humanisme de septembre- 
octobre 1987, sur la dette du 
tiers-monde et un article sur la 
projection de la dette des pays 

Kaléidoscope 

peuvent être commises avec la 
formulation d'un trimestre à 

» (2) 
Et puis, comment ne pas être 

intrigué par le titre de la chroni- 
que de conjoncture de la revue de 
l'Observatoire français des 
conjonctures économiques 
(OFCE): « Le sursis»? Cette 
chronique, écrite avant La pre- 
mière secousse boursière du 
19 octobre, s'ouvre sur cette 
phrase : « Après les bouleverse- 
ments qui avaient marqué l'année 
1986, une série de pauses ou de 
remises en ordre se sont effec- 
tuées en 1987 (3) ». « Au cours 
des trois premiers trimestres de 
1987 » aurait été plus exact... 

Dès qu'elle prend du recul, 
l'analyse retrouve toute sa perti- 
nence. Le diagnostic est clair : les 
distorsions accumulées depuis une 
quinzaine d'années n'ont pas été 
résorbées ; les équilibres observés 
depuis le début de l'année ont 
donc un caractère instable : « Des 
ruptures de tendance intervien- 
dront tôt ou tard; l'incertitude 

en développement à l'égard de 
le France dens Observations et 

bre 1887 i 

chômage » un rie de Miche », un article de Mi 
Gaspard dans Futuribles, octo- 
bre 1987, 

— « Chinese Economic 
Reform : How Far, How 

mics, september 1987. Et un 
article de Gordon White sur ta 
réforme dans l'industrie : The 
cou Quaterly, september 

— Enfin, un fort numéro du 
Journal of Economic Issues, 
september 1987, consacré à 
l'institutionnalisme et à ses fon- 
dements. 

Au total, un superbe kaléi- 
doscope... = 

L’aire de la crise 
pèse sur leur datation, non sur 
leur éventualité. > 

Alors, une nouvelle déprécis- 
tion du dollar ? Elle est devenue 

« une arme à double tranchant » : 
si elle a lieu et qu’elle entraîne des 
effets favorables pour l’éconamie 
américaine, ce sera au détriment 
du Japou et de la République 
fédérale d'Allemagne ; mais elle 
provoquerait aussi une accéléra- 
tion de l'inflation : risque majeur, 
car, si la valeur des actifs améri- 
cains menaçait de se 
alors « se matérialiserait le dan- 
ger de la fuite des capitaux, dan- 
ger qui appellerait de la part des 
autorités monétaires améri- 
caines (.….) une hausse des taux 
d'intérêt propre à retenir les capi- 
taux étrangers », avec en fin de : 
compte le risque de « précipiter 
l'entrée de l'économie américaine 
dans la récession ». De toute 
façon, cette récession paraît inévi- 
table et celle aura des effets 
sérieux pour l'ensemble de l'éco- 
nomie mondiale (3). 

Une combinaison 
explosive 

Cest précisément aux déséqui- 
libres commerciaux et financiers 
en Europe et dans le monde qu'est 
consacré le dernier numéro d’Eco- 
nomie prospective internationale, 
la revue du Centre d’études pros- 
pectives et d'informations interna- 
tionales (CEPII). D'emblée, le 
directeur du CEPIE, Jean-Michel 

souligne que « depuis 
quelques années, les marchés 
internationaux fonctionnent de 
plus en plus librement (….). Et 
pourtant, d'une part, l'évolution 
des principaux prix formés sur 
des marchés internationaux, taux 
de change, 1aux d'intérêt, 1ermes 
de l'éc , a été extrêmement 
heurtée : d'autre part, les niveaux 
de ces prix entraïnent dans l'éco- 
nomie mondiale des eg 
imporiants. D'une certaine 
on peut dire que ces prix d'équili- 
bre sont à fa. Joïs instables et 
déséquilibrants > (4). 

Le panorama des déséquilibres 
mondiaux est impressionnant, 
Anton Brender et Véronique 

Kessier — respectivement direc- 
teur adjoint et chargée de mission 
au CEPII — font ressortir les pro- 
gressions liées des déséquilibres et 
des in ces : gonfle- 
ment des échanges internationaux 
de marchandises, qui passent de 
9 % du produit brut mondial en 
1967 à 14 %en 1985 — le poids 
relatif de l'ensemble des opéra- 

pendant la même période de 12 % même 1 
à plus de 20 %; augmentation, 
dans les échanges de 
l’importance relative des 

de services 'et des trans- 
ferts, et, tout particulièrement, 
des revenus d’investissements 
étrangers ; croissance massive des 
déficits courants qui passent de 
4% des courants mon- 
diaux en 1970 à 8 % en 1986 
(pour les seuls pays industriels, de 

moins de 0,5 % à plus de 5,5%). 

Intense redistribution des parts 
de marché, bouleversement de la 
ss des soldes, déplace- 

centres de gravité des 
déséquilibres financiers, rôle 
croissant des variables de prix 
dans la détermination de la confi- 
guration des soldes. On peut 
certes se rassurer constatant 
que « les économies ne se sont pas 
repliées sur elles-mêmes» et 
qu'elles ont su s’ajuster. Mais « le 
tissu serré. des interdépendances 
économiques et financières étend 
à toutes les régions du monde 
d'exposition aux risques de désor- 

dre qui naissent ici et là ». Et rien 
n’assure que les multiples 
réponses des différents acteurs de 
la scène économique et financière 
mondiale ne constituent une com- 
binaison qui pourrait prendre, un 
jour ou l'autre, «un caractère 
explosif » (4). 

Michel Fouquin, Joaquim 
Oliveira-Martins et Loukas Ste- 
misiotis — respectivement chef du 
département «structures indus- 
trielles», chargé de mission et 
chercheur au CEPHI — focalisent 
leur analyse sur les déficits améri- 
cains. Plus précisément, ils explo- 

rent les conséquences sur les parts 
de marché, les échanges et les 
soldes, pour les produits manufac- 

turés, d'un changement des 
parité ue les pavs 1e 
apon, re et reste du 

monde, Les différentes variantes 
indi e la 

réduire le déficit, voire de retrou- 
ver un excédent aux Etats-Unis : 
s« Un point de baisse réelle du 
dollar donne 5 milliards de dol- 
. ue du . rs 

120 720 mlarés dl de dollars, 1! fau- 
drait — toutes choses égales d'ail- 
leurs — environ une baisse de 

l'a-t-on 

Profil 
P conférencier, 

jamais vu sans nœud 
papillon ? Re : 

Uns attention distante. Une 
sévérité indulgente. Une cour- 
toisie scérée. L'homme cherche 
sans doute à séduire plus qu'à 

ques son attachement :au : 
pluralisme. Pluralisme des 
méthodes, mais aussi plure- ‘ 
Iisme des opinions et des juge- 
ments, «Sous réserve que, 

un atout à mettre au service de 
tous ceux qui sont à la recher- 
che de la meilleure ou de la 

24 points contre toutes les mon- 
naies » (4). Mais une telle baisse 
peut-elle s'opérer sans craque- 

ment et sans tension ailleurs ? 

pièges et périls : 
l'aigle de la Légende des siècles, 
l'aire dela crise « a je ne sois quef 
aspect de colère ». Mais peut-être . 

faut-il prendre plus de recul ? 
Dans sa réflexion sur le long 

terme, l'histoire, la en ke 
mutation des systèmes, René 

set, professeur à ranivenité de de 
Fassl nous y invite: « Le règne 
de l'économisme {(.…) débouche 

faites du sème proie ci na et 
des valeurs que ce dernier devrait 
servir. » Avec. l'élévation des 
revenus, « mieux-être et plus- 
avoir se dissocient (….) L'écran 
de l'avoir, occultam les véritables 
finalités de nr se 
déchire, et alors surgit la ques- 
tion infiniment plus complexe de 
l'être. » Et puis, « forsque les ins- 

- truments dont ils se servent épui- 
sent la nature, les hommes redé- 

himaines dans les Lio 
qui assurent la pérennité de La 
Baphère» ()- 

* Les finalités, l'être, la bio- 
: sphère : l'essentiel, Mais saurons- 
nous nous arracher aux enchaîne- 
ments du quotidien ? = 
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AUTOMOBILISME : doublé Ferrari au Grand prix d'Australie 

La résurrection du « Cavallino rampante » 
Le rassemblement histori ü . historique a eu 

mendatore », dé de é , C: es 1956) 

Ferrari avait réuni tous les pilotes et 

et entretenu sa légende. tr u J 8 uan- 

Pen PU HE NS Lam Schéare, Panel Léna Ro 
ques dizaines d'autres Pots Qui ou 
‘emporté ï 

aurait ét£ plus complet encore 
j A si ls dernière victoire d'une 

rouge en Formule 1 , 1 à vgt-ci 

ses 

d’AIl . L' ës . é emagne , Bagné par 
Michele Alboreto. Une Bénitan 

F 

us de cinq mille victoires 

La saison 1987 de Formule 1 automobile à pris fin, dimanche 
victoire 15 novembre à Adélaïde (Australie) avec la denxième consé- 

cative de PAutrichien Gerhard Berger (Ferrarï 1). La plus ancienme et 
titrée des écuries E . de Formule 1 rénssit, 

des 
H : les 

Français Jean-Jacques His 
moteurs) et Jean-Claude, 

nique a, en effet, refusé de venir tra- 
vailler à Fiorano et a exigé Ia 
ennemie j 

deria » (GTO Engineering) à proxi- 
mité de son domicile dans la ban- 
Beue de Londres. 

ciens ont dû mettre les bouchées 
doables tar ste privée de Fo 
an, un ou incom êtres jalonnés de 

cylindre par cyl pressions, 
températures d'admission, etc.) Ces 
informations, transmises par 
émetteur placé sous laileron de 

yoitare, sont captées au miliëme de 
secont chaque um 
rayon laser Emis depuis le das. 

Pour le baptême de ce système, le 
20 bre au Grand Prix du Por- 
ml, Gerhard Berger avait dû 

ADR Pret Dion Rones pas s 
en offrant au «Commandatore » 

ner ae sur essais 
Honds. Puis en dominant de bout en 

un 
h 

Les techniciens de la scuderia 
n’entendent pas s'endormir sur ces 
nouveaux lauriers. Giuseppe Cil- 
berto travaille à l'utilisa: Sion du laser 
dans L'autre sens» POUT pouvoir 

cent cinquante litres 
moteurs (au lieu de 185). Honda, 

de un moteur aïmo- 

Enfin, Jean-Marie Balestre, le 
président de ln Fédération interna- 
tionale du sport automobile 
(FISA), a menacé de partir en f 
ues des moteurs en Course depuis 
ps sandee NDS De ARS EORS par 

un ke Le dernier Or db rester ou 

Bercy désert. Deux jeunes gens tout : 
sourire qui se font. 
pour exdçuter leurs figures l’un 
après l'autre, Un garçon.et une fille 
aux silhouettes cieuses qui 

f 8 Fe & E Ë ie 

8 j sé 8 Ë à $ 

Pour arriver ae 
fr l'enfant de 

TOntario à dû se bagarrer pendant 
de longues années. 

Ce n'est pas la technique qni fai- 
sait défaut 4. Brian Orcer. Patineur 
SE dé que ei somonnalt 

ER OR d mn tait les 0 
breuses saisons. Vice-champion 
olympique à Sarajevo en 1984, vice- 

pion du monde la même année 
«le Canadien volant » semblait 

PATINAGE ARTISTIQUE : perspectives olympiques 

"Brian Orcer n’a plus peur 

L’Allemande de l'Est Katarina Witt exécute an French-Cancan de haut vol. 

habitué aux secondes places. Maftri- 
sant parfaitement le triple axel, 
jo en exhibition avec Le saut 
périlleux arrière, il perdait sa 
concentration lors épreuves 
finales. 

Son entraîneur, Dough Leiïgh, 
son et ses amis 

du briant Canad sn 
lésespoir n'envahisse com; 

le virtuose, la petite équipe a décidé 
D te ap à Le eye bin. Plus 

simulations se 
tées SE pablic ble- 
ment u'À ce que 
l’athlète arrive à s’habituer à om 
ner sa peur. 

Mais la victoire était au terme de 
ces séances de travail. Fini 
les chutes malencontreuses et les 
baisses de puissance avant de se lan- 
cer sur le glace à Cincmnati, grâce à 
un triple axel en combinaison, Orcer 
gagne le programme nr du 

les figures libres, le Canadien 
en! L les quinze mille spec- 
tateurs américains en exécutant 
deux triples axel aû début et à la fin 
d’un numéro parfaitement exécuté. 

Le prétendant qui, t des 
années, s'était demandé « quel effer 
cela Jaisait d'être au sommet du 
podium mondiel » pent enfin savou- 
rer sa victoire. Il peut aussi bénir les 
leçons « si dures » de son 

rendez-vous ne lui fait 
peur. 

SERGE BOLLOCH. 

FOOTBALL : avant France-RDA 
Brassages 

permettent un de 
des automatismes de jeu » , reconnait Le sélectionneur. J'attends de 
l'équipe de France qu'elle montre au moins les qualités correspondant 
à sa jeunesse, l'enthousiasme et la 
être pardonné, 

(1) Les négociations 

générosité. Le reste devrait nous 

ane éventuelle retransmission télévisée de 
cetle rencontre n'avaient Piours pas abouti fandi matin. 

Les résultats 

Automobilisme 
GRAND PRIX DE F1 

D'AUSTRALIE A ADELAIDE 
1. Berger (Ferrari) Les 309,796 km en 

Hi h 52 min 56 s 144 (moyenne 
164,631 km/b) ; 2. Alborcto (Ferrari), 
à 1 min 7 s 884 ; 3. Boutsen (Benetton 
Ford) à 1 tour; 4. Palmer (Tyrrel- 
Cosworth}, à 2 tours : le des atmosphé: 
riques ; 5. Dailmas (Lola LC- 
Cosworth}), à ÿ tours ; 6. Moreno 

Ciassement final 
du championnat de monde 

Pilotes. — 1. Nelson Piquet (Bre.), 
73 pts, champion du monde 1987; 
2. Mansell (GB), 61 ; 3. Senna (Br£}), 
57; 4. Prost (Fr.), 46; 5. Berger 
(Autr.), 3. 

— i. Williams-Honéa, 
137 pts ; 2 McLaren TAG-Porsche, 76; 
3. Lotus-Honda, 64 ; 4, Ferrari, 53. 

C'est en se portant au secours 
d'un stagiaire que François Cirot- 
teau, un dirigeant de is Fédére- 
tion française de canoë-kayak, 
s'est noyé samedi 14 novembre, 
dans la Dunière, une rivière de 
l'Ardèche. 
Alors qu'il encadrait un stage 

d'une deaine de personnes, le 
détenteur du record du monde 
du saut de chute en kayak 
plongé pour aider l'un des parti- 
cipants, en difficuité dans un 

rapide. Après le sauvetage, Fran- 
çois Cirotteau a glissé du rocher 
sur fequel à s'était hissé, et s'est 
trouvé coincé dans un éboulis 
submergé par les eaux Agé de 
trente ans, l’amoureux des 
rivières avait réalisé, avec Bar- 

C'est à la suite d'un malaise 
après quelques centaines de 
mètres de l'épreuve réservée aux 

En raison de licences incomplètes, 
Nice est le seul club important à ne pas 
avoir franchi la des poules de cinq 
dans la phase préliminaire du cham- 
piormmat de France qui fut également 
difficile pour le RCF, finaliste 1987, et 
pour Biarritz. Les frentedeux clubs 
sélectionnés pour la suite de la compéti- 
tion, qui constitue la véritable première 
dun, sont répartis Ci quarre poules 
dons la composition est la suivante : 

Poule 1 : Toulon, Béziers, Lourdes, 
Grenoble, Agen, Saint-Jean-de-Luz, 
Pau, Tarbes. 
Poule 2 : Bègles-Bordeeux, Granlbet, 

Valence, Dax, Tulle, Auch, Aurillac, 

Poule 3 : Toulouse. Montferrand, 
Bourgoin, Montchanin, Racing, 

Bayonne, Biarritz. 
4: fosse, Brive, Bagnères, 

Narbonne, Gut-de-Marsan, Mar- 
mande, Lombaz-Samanta, Hyères. 

Un 
Aprè: Hé le en 

demifinale du tournoï de Wembley à 
{6-4 : 7-6). le Tchécosiovaque 

Ivan Lendi s'est imposé au Suédois 
Anders Jarryd (6-3 ; 6-2 : 7-5) rempor- 
dant son septième titre de l'année er son 
soixame-neuvième mach officiel sur 
soixante-seize. 

Quatrième victoire de l'année pour 
d'Américain Tim Mayotte. qui s'est 
imposé en finale du tournoi de Franc- 
PTT SE taie Andres Gomez (7- 

handicapés physiques du Cross 
du Dauphiné qu'un concurrent a 
Succombé à une crise cardiaque. 
Immédiatement secouru après sa 
première défaillance, le sportif de 
trente ans semblait, selon les 
médecins, hors de danger lors- 
aue quelques heures plus tard, 
a été victime d'un arrêt carcia- 
que. 

Troisième et dernier épisode 
de cette série noire du week-end, 
tout aussi cruel, mais encore plus 
révoltant, puisque c'est à La suite 
d'une bagarre générale lors d’un 
match de rugby que Dominique 
Leydier, un joueur de vingt-trois 
ans, a trouvé la mort, À quelques 
minutes du coup de sifflet final 
de la rencontre USPEG Marssille- 
Monteux {Vauciuse), les coups 
ont commencé à pleuvoir entre 
joueurs. Victime d'un violent 
coup de pied au visage, Domini- 
que Leydier, 8e Monteux, s'est 
effondré sans connaissance. 

S AFFAIRES EN MAIN 
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Economie 

vecu 

# Le dollar a remonté sensible- 
ment sur les places financières 
européennes et asiatiques le 
lundi 16 novembre. A Paris dans 
le cadre de l'OCDE, à Bruxelles 
aux réunions des ministres des 
finances des Douze, à Washing- 
ton entre le Congrès et la Maison 
Blanche, les discussions sur les 
conséquences de la crise repren- 
nent ffire ci-dessous). 
= Les marchés boursiers asiati- 
ques ont réagi très différemment 
au krach financier de ces der- 

nières semaines. Séoul a pu 
maintenir une certaine stabilité 
des cours. A Hongkong, la chute 
des valeurs a provoqué une perte 
de confiance préjudiciable à l'éco- 
nomie (lire ci-dessous). 

= La Mutualité sociale agricole 
de la Nièvre a connu une grave 
crise. Faute de rentrées suffi- 
santes — certains agriculteurs ne 
payant plus leurs cotisations, — 
la caisse a dû suspendre des rem- 
boursements {fre page 42). 

“ Le patronat pourrait accepter 
un relèvement des prélèvements 
obligatoires pour permettre la 
généralisation du régime spécial 
des retraites des cadres supé- 
rieurs {lire page 43). 

= Les investissements directs 
japonais ont progressé de 82,7 % 
au cours de la dernière année 
budgétaire: le continent améri- 
cain reste la cible privilégiée des 
sociétés nippones (lfre page 45). 

Résistance à Séoul, malaise à Hongkong 
Depuis le lundi « noir » 

(19 octobre), qui marqua le 
débat de la débâcle boursière, 
deux places en Asie ont réagi de 
manière diamétralement oppo- 
sée : Séoul où les cours n’ont 
pratiquement pas bougé et 
Hongkong qui, au contraire, a 
été au cœur de la tempête et a 
connu, comme le dit um courtier, 
une «descente aux eufers» sus- 
citant dans la colonie un climat 
d'incertitude dont elle se déga- 
gera difficilement, 

TOKYO 
de notre correspondant 

Séoul a fait preuve d'une résis- 
tance à La bourrasque partie de Wal] 
Street due essenticllement au fait 
qu'il s'agit d'un marché certes spé- 
culatif maïs isolé Les étrangers 
n'ont pas le droit d'y investir directe- 
ment. Ils ne sont présents qu'à tra- 
vers deux fonds d'investissements 
(dont l'un a pour siège New-York et 
l'autre Londres) et les émissions 
internationales d'obligations conver- 
tibles opérées depuis 1985 par Sam- 
sung Electronics, Daewoo Heavy 
Tode Yukong (pétrole) et dernière, 
ment cor Le cr en 
actions obligations de Samsung, 
qui aurait marqué l'entrée des étran- 

sur le marché boursier coréen, 
avoir lieu en octobre. Elle a 

été retardée probablement jusqu'en 
1989. 

Un marché 
contrôlé 

Les autorités évoquent plusieurs 
raisons pour expliquer leur réticence 
à ouvrir le marché de Séoul : 
d'abord son étroitesse (seulement 
363 sociétés sont cotées). La 

raison, ate, relève 
d'une réactiqu de protection : ane 
internationalisation du marché signi- 
fierait en effet sa « japonisation ». 

L'isolement du marché coréen et 
les contrôles exercés par les auto- 

rités, qui ne permettent pas de varia- 
fions ca Hausse on en baisse de plus 

Deux places financières d’Asie face au krach 

99 2 9 au cœurs de Ia même jonriée. 
expliquent en partie la stal 
Bourse de Séoul Les cours 
d'autre part, bénéficié du climat de 
confiance engendré par la reprise de 
l'économie Coréenne, malgré les 
inquiétudes suscitées par les reven- 
dications sociales der l'ét£ et de 
l'automne, Les augmentations de 

salaires et surtout les profits enregis- 
trés à l'exportation ont, en outre, 
créé des excès de liquidités énormes 
(ayant au demeurant pour corollaire 
une reprise de l'inflation) qui se sont 
dirigés vers la Bourse. 

Le rôle 
de Pékin 

Des nuages s'accumulent néan- 
moins sur le marché financier de 
Séoul. Tournée vers l'exportation, 
l'économie coréenne est très sensi- 
ble à la conjoncture internationale, 
Une récession aux Etats-Unis (qui 
absorbe 40 % des exportations 
coréennes) ne manquerait de se 
faire durement seaur sur l mie 
coréenne. Déjà la chute du dallar et 
l'appréciation, encore modeste, du 
won (7,6% ea un an) ont incité les 
investisseurs à bouder les actions des 
industries exportatrices (qui ont 
perdu 26 points sur un indice de 
482,33) : actions de Samsung 
Electronics, Hyundai Motor ou Kia 
Motors ont été les premières à être 
affectées par cette baisse. Un 
second facteur d'incertitude est 
l'issue de l'élection présidentielle de 
décembre : Si, par exemple, M. Kim 
Dae qui, comme GA rival de l" 
sition, a promis « casser » 
grands groupes, est élu, la Bourse 
que for de s'effondrer. 
Si Séoul paraît en sursis, Hi 

kong a déjà 1 "plongé. Les Les ais 
conjuguées du gouvernement, 
banques Cäont Le Banque de Chine) 
a groupes ont certes 
contribué à restaurer une stabilité 
relative de la Bourse. Mais. le 

persiste : la confiance reste 
fragile et elle sera difficile à restau- 
rer. à “ 

1 convient assurément de relativi- 
ser la chute des cours à Hongkong. 
Ce fot une des plus importantes 

(— 44%), avec celle de la Bourse de 

Bourse. 
l'action de Pékin est d'autant plus 
À, tive que les «capitalistes 
rouges » opérant à Hongkong 
s'étaient fortement engagés sur 
Bourse de la colonie (on estimait 
leurs profits avant la crise à quelque 
8 milliards de dollars américains} et 
qu'ils ont essuyé de très sérieuses 
pertes. 

Si l'atmosphère est toujours 
pos bien que de grands capita- 

de Hongkong aient soutenu les 
des achats massifs et que 

FK 
E FR 

tré que, contrairement à ce que 
beaucoup pensaient, son marché 
boursier n'avait pas atteint un 
niveau de maturité suffisant. 

L'année écoulée avait été mar- 
quée par une arrivée massive des 

investisseurs étrangers sur cette for- 
midable «machine à sous» qu'était 
le marché de Hongkong. La crise et 
les pertes sévères enregistrées 
(1,8 milliard de dollars US au total} 
les incitent pour l'instant à observer 
une attitude de prudente expecta- 
tive. Afin de remédier à ce climat 

prises par les 
autorités, il est peu probable que Le 
marché à terme de Hongkong 

caractère retrouve rapidement .son 
florissant. 

Bea de petits i née 
épargne ont souvent emprunté pour 
investir davantage. Pour rembour- 

ments. Le krach boursier risque de 
se répercater ainsi sur le marché 

à 
immobilier eat aussi af 

des 

ù 

{Suite de la première page.) 

Mais si ce début de semaine 
s'annonce d'importance pour 
déblayer le terrain d'une telle rêu- 
nion, il reste un sérieux chemin à 
parcourir avant de pouvoir envisa- 
ger un consensus suffisamment 
solide pour rassurer les marchés 
comme les économistes. 

Aux Etat-Unis, les ils sem 
blent désormais prêts à l'idée d’un 

accord allant à l'encon- 
tre de bien des positions politiques. 
Pour éviter le pire, à savoir les 
cou automatiques prévues par 
la loi Gramm-Ruädman pour le 
a novembre, qui réduisent de 
façon aveugle de 23 milliards de 
Der les dipeuses américaines, 
chacun a fait 5a part de chemin, 
M. Reagan se résigne à une réduc- 
ion de crédis de la déleme de 
4,5 à 5 milliards de dollars. Les 
relèvements d'impôts et les aban- 
Le d'abris fiscaux pourraient 

ter 10 à 12 milliards de 
toucher au cœur du 

débat, l'impôt sur le revenu, 1ou- 
jours intouchable aux yeux du pré 
sident américain. Mais, ae 
cette trame se concrétise, il 
discuter de « détails = die iciles 
entre républicains et démocrates. 
Et, en tout état de cause, un 
accord avant jeudi minuit devra 
être complété au et des 
seraaines à venir entre ls Chambre 
des tants et le Sénat avant 

ue la possibilité de réduire à 
35 de dollars le déficit 

budgétaire 1988 n'entre dans les 
faits. 
; L’imminence Pres entente sur 
le dossier budgétaire permet mal- 

tout aux Américains d'aborder 
façon plus sereine les discus- 

sions, les 16 et 17 novembre, du 
comité de politique économique à 
FOCDE. Les nouvelles ives 
économiques examin par ce 
comité s’annoncent peu enga- 

Détente sur les marchés 
geantes. Les secousses boursière et 
monétaire des dernières semaines 
ont amené les experts de l’organi- 
son À rovir enbae eur pre 

Les vingt pa. 
l'OCDE (ont peu de chance 
leur croissance dépasser 2 % en 

moyenne l'an prochain, au cas où 
une entente à sept permettrait de 
crie ta ke Pb Uns 
mule rene à reconnaître un 

E protable de leur expan- 
_ sion — là ée d'une récession est 

fermement exclue en année électo- 
rale, — les Allemands risquent de 
se retrouver sur la sellette, 
Même secouée par la vive 

remontée du yen ces dernières 
semaines, l'économie japonaise 
pr partir sur de bonnes bases. 

‘agence de planification économi- 

La crise boursière va entraîner un 

Bérégovoy, 
avant de pronostiquer pour 1988 une 
croissance de 1 % seulement dans 

ajou! À 
de l'économie ct des finances, invité 

Pc signifie que le lutger que «Cela signifie que le E 
viens de voter l'Assembiée nattonale 
est à corriger car l'hypothèse de 
croissance sur le il était fondé 
était de 2,2 & poursuivi 
M. À « Quel qu'il soit, le 
gouvernement en place en juin pro- 

Au eGrand Jury RTL-le Monde» 

M. Bérégovoy prévoit pour 1988 
un sévère ralentissement de la croissance 

qe nipponne vient, en effet, 
annoncer une progression de 

1,3 % du produit national brut 
durant Le trimestre, s0ït 
un rythme sus de croissance 

supédeur à 5%. On ne saurait en 
dire autant de l'économie alle- 

qe ui, en l'absence de toute 
mesure de relance, risque de se 
traîner encore aux alentours de 
1,5% d'expansion en 1988. 

Après avoir scruté jour après 
jour l'état des nas bu: dé. 
taires aux Etats-Unis, vat-on sui- 
vre à la loupe l'évolution de la 
paiqe allemande sur le nee 
sujet tre un signal sur 
les taux d'intérêt, Éous ‘forme de 
re du taux de lescompte, 
partenaires de Bonn t au 

minimum l'accélération de la mise 
en œuvre de la réforme fiscale pré- 

chain aura à refaire un budget pour 
da France. » É # 
Interrogé sur les privatisations, il 

a rappelé que “personne qu Parti 
socialiste ne s'est prononcé pour une 
renatlonalisation Drimaque 
<Notre doctrine est la suivante : 

Privat 
sées», at4l précisé. = que nous 
n'acceptons pas, c'est le quadri! 
de l'économie frnçaise se française opéré per | du 
l'Etat RPR à travers la mise 
place de noyaux durs deu re 
prises privatisables. Ce qu'une loi a 
Je une loi le défera », a réaffirmé 
M. Bérégovoy, pour qui La privatisa- 
don de l'UAP n'est pas +oppor- 
Tune ». 

à son tour son or po _. 
finances, M. Gerhard Stoltenberg 
à lâcher du lest. Les partenaires 
européens de ce dernier pouvaient- 
ik apporter à Bruxelles, le lundi 
16 novembre, quelques arguments 

supplémentaires aveur d'un tel 
assouplissement budgétaire outre- 
Rhin ? Le ministre belge des 
finances, M. Mark Eyskens, devait 
soumettre une sorte de «plan 
d'action commune » de l’Europe 
face à la crise. Après la réaffirma- 
tion d'un axe ParisBonn iors du 
sommet de la semaine dernière à 
Karlsruhe et la création d’une com- 

mission ue et financière, 
un réveil européen s'impose. Le 
fait que ce plan d'action soit pré- 
senté par le représentant d'un pays, 
la Belgique, n'appartenant pas au 
groupe Sept n'est pas indiffé- 
rent. Tout renforcement d'une 
urope tristement absente du trai- 

tement de la crise, ces dernières 
semaines, serait positif. Mais on ne 
peut se faire d'illusions. 

Test d'importance les di: discussions |: 
ui reprennent .. le fond à 

Braxellie, Paris ou Washington ne 
déboucheront di . 

constructifs les 
marchés encore quelques jours, le 
temps sutines pe Pl face à au 
groupe des lus facile à dire 
Hs vo] l'an en croit les 

réactions sur a marchés des |- 
changes, où le dollar remontait 
dans la matinée du 16 novembre à 
1,7140 DM, 
5,7850 IF dans l 

encore hypothétiques. 

FRANÇOISE CROUIGNEAU. 

137,10 yens ou: 
espoir d'accords 

Impôts régionaux : | 

le Picard paye beaucoup 

| - FAlsacien peu 

Hckté. Et l'endettement des régions’ L'Hlede France et ke 
. Lamgnedoc-Roussillou sont les rois bien placées avec un pen plus 
de 76 F par habitant à rembourser par an. L'Alsace avec 16,5 F est 

endettée. L'ensemble des budgets régionaux de métropole 
25,8 augmentatiou de 
SR net gen mi ipronh< 

que PAL Corso MO Free diimeiente d'e 
aumée sur l'autre. 

. 
| 

chers : ser célébrée le 17 novembre pro 
-et à chain au Palais des , lors de 

a la remise du trophée CEPM 1987, 

l'énergie): M.. Madelin, et de 
M. André Giraud, actuel ministre 
de la défense et ancien «patron» de 

la, tout le milieu pétrolier français. 

VÉRONIQUE MAURUS, 

quisen estensui |‘ des prix des vins 
ous-trai aux Hospices de Beaune 

compagnies, — n'a désormais 
d’entre atout que l'innovation pour | Les cours ont progressé de 8,18% 

e, dimanche 15 novermn- s'imposer sur le marché internatio- 

développer annuelle des Hospices de Beaune. 
même aux prix actuels — faibles — | La hausse a ét6 plus sensible pour 
du pétrole (18 à 20 dollars). Or, jee sine rouges Ce BIO) que pour 
affaibli per La crise, 1 n'a guère Les les vins blancs (+ 3,50%). 
moyens d'effectuer l'effort Cette progression, qui intervient 
nécessaire. « C'est l'exemple parfait après use chute de ples de 40% en d'entreprises obligées d'inventer | moyenne l’année dernière, succé- 

dant elle-même à une véritable flarn- paur survivre », n expliqué 
M. Curien. pi 

‘Le défense, elle, a des moyéus, en et 39% sur les blancs}, a été accueil- 
France comme ailleurs, a | le favorablement par le négoce, 
précisé l'ancien ministre, aux Etats- | sensible à ls dégradation du climat 
Unis 23 de crédits Tédéaux de 
recherche | développement 
De mue Le aiiere eee se 
lement » 50% en Grande-Bretagne, 
30% en France, 12% en RFA et 1% 
au Japon. Mais L «abri» offert par. 
le milieu marin devient de moins en 

L_ ques et commerciales k la diminution de la récolte. 
mardi: 17 nb à 12h 30, à Farine de 30% à 40% à colle de 
l'université de Paris- , “un | 1986, avec des rendéments de moins 
débat contrer en 0e situetion | SE. 30 -Hectolitres à l'hectare En 
économique italienne. MM. inno- | Ji, le froïd et l'humidité ont provo- 

cerzo Cipôletta, directeur du centre | 405 la «Coulüre» de La fleur de 1 
Dane co qui à réduit fe nambre et La 

* Amphithéâtre C du bâtiment 
luniversité Paris-X Manterre. As 
RER, station Rnnere Université. 
200, avemue dela. 92001 
Rs cedex. TEL : (1) 47-25-9234, 



. SOUS RÉSERVE D'AGRÉMENT MIMISTÉRIEL 

he Les TELECOM 1E6 nt un grid bond en avant en lançant leur nou 
veau service de ratiomessagerie : ALPHAPAGE. ALPHAPAGE, 

… Cest un pelit récepteur de poche et trois services pour rester au 

couranttouten hougeant Avec ALPHAPAGE Texte, on peut vous 
joindre par Minitel à tout moment et vous adresser un message 

alphanumérique (chiffres et lettres) de 40 ou 80 caractères qui 
vient S'afficher sur votre récepteur. Vous pouvez aussi avec 

ALPHAPAGE 15 recevoir des messages de 15 chiffres et avec 
ALPHAPAGE Bip être averti qu'un correspondant cherche à 

C'EST DANS 
_ LA POCHE 

vous joindre. Quand vous mettez le pied dehors, vous gardez 

vos affaires en main: rendez-vous annulé, informations de der- 

nière minute, occasion à saisir au bond... avec ALPHAPAGE, 

c'est dans la poche. ALPHAPAGE est en service dès le 

18 novembre 1987 dans la région parisienne et le sera dès 

1988 sur Lyon, Marseille puis Lille. Pour en savoir plus, télé- 

phonez au Numemo/VEnri 05 05 36 0% faites un saut 
à votre agence commerciale des TELECOM ou chez un 

distributeur agréé (liste disponible au Numéro Vert). 
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La Mutualité sociale agricole 

DECIZE (Nièvre} 
de notre envoyé spécial 

< D'ict à la fin de l'année, il fau- 
dra que que je verse verse 30000 F à la 
Mutualité sociale le. Sinon, 
je n'aurai plus de couverture 
sociale... » Une situation que 
Ric Lancien veut éviter : 
qu'arriverait-il s’il avait un accident 
ou même si son fils — trois ans et 
ne tombait malade? Mais il 

Fou BU à BL que 100 Fe 

Er pue t qu'une partie Pre de 
ses dettes : TT der ne années de 
retard sur une partie de $es 
em ts au Crédit mal" parte à et 

uefois a un 
Lo le télé 
bien qu'il pren race : «On 

dort mieux tout payé », 
dit-il Mais à du mal à s'en sortir 
en raison du poids des emprunts. 
Age nt repris en | 1981 pe pli 

er ra 
faire de lourds mvestissements, 
racheter du matériel, améliorer 
terres trop, acides, irriguer. 

le 
année. Moins aujourd'hui, mais 
l'état des bâtiments de la ferme 

montre qu'il n’a pas fini Et, en six 
ans, trois sinistres sont venus com- 

de Loire: en 1985, la grêle qui a 
réduit de moitié ses recettes ; 
sécheresse enfin en ps « mais 
c'était moins grave ». Sur 
culteur me Ve cuir Tour Ja ait 
contre mauvaise fortune bo: 
« C'est un beau métier. On et son 
propre maître. Mais c'esi une 

té qu'on paie un peu cher. » 

mers ou ET ne mme mena 

Économie 

Les difficultés de la Mutualité sociale agricole 

La Nièvre ne payait plus 
ailicatés qui frappent le | anis It t qui PR N 

des salariés pa: 
mensuellement (vers le 15). Mais 

retraites versées 
par trimestre des exploitants agri- 
Sole, on attendra — sauf exeepe 

en F Lbourser les dépenses de rem! 

Maladie aux assurés et aux pharma 

me rm fat, MR tiers t sat, où a seulement versé mé deux 
Jourmées de prestations) 
refusait d'emprunter nr faire la 
soudure, 

Un bea tollé 
Ce fut un beau £tollé. Déjà, à 

l'automne 1986 et au prin- 
temps 1687, il avait fallu les 

de deux semaines. On mit 

19! 11 % des cotisations) 31 mil- 
lions An 1985, 35 millions fin 1986 
(14,5 %) et 24 millions encore fin 
septembre? On l'accusa de favori- 
tisme, de laxisme, au minimum 
d'imprévoyance. On accusa les 
crployenrs, les forestiers, on 

des comptes plus clairs. 
Incident de parcours, affirme 

au l'hui le président de la caisse 
tale, M. Jean Soulié. 

L'essentiel des difficultés t 
d'un depuis deux ans, des 
versements caisses cent 
mutualité {subventions de 

compensa- 
tion» avec Les autres régimes) qui 
couvrent les deux tiers 
(416 millions de re sur 627). 
Les caisses retiennent sur ces verse- 
ments uen 6 des cotisations 
recueillies sur place. Or elles ont 
avancé d'un mois les dates des rete- 
nues. Cas des cotisations n'avaient 
pas suivi, les dates ne correspondant 
pas aux rentrées des agriculteurs, 
selon les administrateurs. 

En novembre, tout devrait rentrer 
dans l'ordre. « En fait, si nous 
avions pris la décision sans rien 

dire, cela aurait fait moins de bruix. De Le rt dun agua d'ouvrier 
aff M Salé Je na eu gs le ja agneau, dun 

E ÉMIS temp, nn nn ps, Mes 
30 agneaux en 1984, 35 en 1985 er 

La crise cependant n'a paseuque 5/en1986.» . . 
: apparemment M. Claude Herbiet, cinquante- 

Pendant cinq semaines, la Mutualité sociale 
aricole de la Nièvre Æ été aux 
cor pour la plupart des remboursements 

adie, qui ont Dé suspendus. Déjà endettés, 
rer agriculteurs ont des retards de coti- 

sations. Incident de urs ? La crise a mis 
en cause le système des cotisations. 

ae one il Lee à j ans, délégué communal de la 
ons, puisque au 27 scobre, que . MSA adhérent du MODES, syndi- 

: Dennis 1 & cat minoritaire (1), élu à la Cham- 
au perant global étaient déjà bre d'agriculture et... soc: qui 

et y & sans doute : exploite en Puisaye un élevage d' de xploit n 

indemnités à venir pour la 

Ëme en 
Les jeunes ES dé nr ; pe 
endifficuté Bars année a ares nus 

Reste le nombre d'agricul- mures À 
teurs en difficulté tend à s'aceruître Dai amssi, pour la premièce fois, 
dans ln DES Parmi les j n'a pas payé ses cotisations - 

notamment : : Jusqu'à cette année je n'ai ‘jamais 
alle ici doit faire 12 Un joe Qui SR eu de retard ‘pour là MSA ni ler 
tissements are », affirme capératives les fournisseurs. Je; Et de noter qu'on a été moins bru- eheut pi sdé de dettes qu'en Crédit ogricole. vec les vignerons : 

Plon déperté le des eyndieu ä C'est plus clair pour moi. et pour sise a race décidé en 1987. à : ils savent que 
D ee que nai pes SORparan ed par . He 

rie él. est faible. es tire nvoo un poËt truupeam do cb” ‘Tes céréaliers, COMpPris », 
emprunt. %, on ne boucle pas. » vres, et ua petit élevage de volaïill reconnaît départemen 

se " Péas 1 die os FOtane à si tal de la MSA. Les jeunes ne sont pas seuls, dans n'a jamais pu payer une c A 

cm mentire 4 ai le Crédit agri. la décision 
ui réclamaîit le remboursement s ui e à 

Re an Per ee le de ses emprunts il n'aurait d'autre des prestations sociales de le tri- | 

DAS Lt er an son j 
et un 

D'autre la cessation de e- i On : & | À est paie ggrcnienrs de la région de La 

d'aristocrates É sur la 
s'étendent, mais ie rentabilité dimi- cotisations au détri- . “de Ja caisse, et ne se GUY HERZLICH 
nue. Êt ceux qui ont converti des ment des < cultivareurs » al de cer-. . 

en cultures n’ont pas toujours essentiellement c ‘18  çains adhérents’. : Sal 
réussi. Avec deux sécheresses Bo: nivernaïse près de là - x : (1Y AIS à la Confédération 
consécutives pour faire bonne Loire Cette opération motivée ar se Le versemen doit senné, le MODEF a recueilli 32 se normaliser 

la sarévaluation du «revenu cadas- bre. D'autre paït, l'émotion provo- culture de la Nièvre. mesure. Tandis que les cotisations 
sociales montent. - En 2964, je tal» .des nones d'herbages et pre. PARTIR enE * (2) P&oppusition aux =éleveurs ». 

Pour beaucoup de gens, les gros volumes de-production 
entraînent nécessairement une qualité insuffisante, Au mieux, 
ils empêchent de parvenir à l'excellence, Ce n'est qu'une 
idée reçue, 
Le succès du Groupe Teknecomp a été bâti précisément sur une 
philosophie alliant le plus grand souci de la qualité aux très gros 
volumes de production. Telmecomp, qui fédère différentes entre- 
prises individuellement puissantes dans leurs secteurs d'activité 
respectifs, est le fournisseur de tous les leaders de l'informatique 
européenne. Le Groupe Teknecomp, douze ensembles industriels, 

2.000 salariés, un chiffre d'affaires de plus d'un milliard de F dont 30 % 
à l'exportation, conçoit et fabrique composants et modules destinés à des 

applications industrielles et informatiques pour le marché européen. 
Circuits imprimés professionnels (Zincocelere, Nord Elettronica, (CSD) ; compo- 

sants thermoplastiques et éléments d'écriture Œleprint) ; ; moteurs et 
appareillages électriques (MAE) ; moulage de résines thermoplastiques et 
thermodurcissables (DLW.S. Plastic) ; pièces frittées pour groupes fonction- 
nels (Tecsinter) : composants de précision (MVO) et tciues (SGE) en élasto- : 
mère, ne sont que quelques-uns des produits les plus significatifs du Groupe. 
Teknecomp est largement affirmé dans des domaines tels que l linformatique, les télé- 
communications, l'avionique, l'automation industrielle; sa présence s’est étendue à 

d'autres secteurs d'avant-garde comme le secteur biomédical, celui des composants auto- 
mobile, de la protection individuelle et stratégique. Puissant, car constitué d'entreprises 

elles-mèmes puissantes, Teknecomp propose une solution spécifique pour chaque cas 
Quantité et qualité ne sont plus contradictoires. 

TEKNECOMP SpA. + Via A. Bertone 12 - 13042 CAVAGLIA (VercelH) « Tél.(8916026 195 TEKNECONP 

Qualité et Quantité ne sont plus contradictoires. 

Groupe Teknecomp. Une solution pour chaque cas. 

Le Groupe Telnecomp es présent au Salon des Compossats: Hal 1, Allée 16, Stand'50 et an Mjdest: Hal/Terrnsse 5, Ale N, Stand 51. MA PA 

Loire maintéou couverture sociale », affirme 
1% ne M. Macbent. Mais qui traduit bien 

UNIVERSIF 
LitEIsE LARFÉ 

NATIONS i 
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St REA SEAT 



Fe in 

MRSNIRES 

Le régime de retraite spécial 
des cadres 

_ pourrait devenir obligatoire 

Les principaux régimes des 
su actuels — 

CASE et IRCASUP, auxquels : 
cadres Supé- s'ajoute la Caïsse des 

ces régimes de su, 
FAGIRC (1), le = régime de 

ronssbles de l'AGIRC sé Mie sont 
hostiles à Fa 

qui risquait d'alourdir leurs : 
dépenses de mat- des agents 
rise ne veilent pas payer les 
cadres supérieurs ». La formule 
envisagée aujourd'hui comporte 
moins de risques. Les régimes T3 
deviendraient 
gatoires. Lis ‘en 
1,8 milliard de francs de réserves, 

Les entre isant déjà 
veraient run as : 12% = 
moyenne), les 

DAS een SE 
CA généralisation dela tren- 
ghe TA se heurte aux rélipences des 

redoutent no détournement li 
tèle. En Fémier, lors d'un débat à 

Je coût de la 

Beboar, pré- Assurexpo, M. Claude 
sident d'AXA, avait affirmé q ue si 

tions au régime T3 de ses cotisations 
a CNPR 

Les autres assureurs ne sont pes 
aussi tant s'en faut, Test 
vrai qu'ils se trouvent dans une poni- 

Le, puisqu'ils adhè- 

taux de cotisation cacore 
être un enjeu. L'adhésion à 
lAGIRC cn outre, 
blëmes d'ajustement : 
régimes | essionnels, par 
souhaitent rester 
Jeurs Situations a sont 

certains 

Été pour les sucoprisns, On peut 
l'évaluer grossièrement à moins de 
800 millions de france au total (2). 
étalé sur plusieurs années (on parie 
de trois à cinq ans). On est lon dn 
montant des retraites 

‘coup lus cofiteux : certains en éva- 
luent le coût à 21 milliards de 

la porte à une généralisation des 
Éctisations facultatives ? Mais. les 
PDG peuvent-ils se 
sinca de leurs propres retraites, du 
moins de celles de leurs adjoints ou 
subordonnés 
démérité ? Terrible 

: 

1 Assocta MX jason péaérale des instice- 

ae je stations et me 2 les prestations 

CCSBTP sel Sélèrens actuellement à 
1,4 milliard de francs, 

que de l'ANPE. — Un a 
de grève affecte, depuis te 

LE MONDE 
diplomafique 

Novembre 1987 

UNIVERSITÉ 
LA CRISE LARVÉE 
Un on après les mouvements étudiants, les 
fond de l'Université res entiers : cent un 

ratique, vreté des ns financiers, absence cratique, pauvreté ep ae ge 
d'ob clairs, malaise 

re Le 
Monde diplomatique ne PER une réflexion lucide sur 
une institution ébri 

NATIONS UNIES 
LES ORGANISATIONS 
INTERNATIONALES 
SUR LA SELLETTE 
Les remous médiati eutour de la succession de 
M. M'Bow ne font que S'iannier Les ceuves d'en malaise 
plus P ion 

ration multilatérale. 

és financières, le véritable enjeu réside dans 
PES HE Le où che Le sanaiee où croi de Le op 

STE OA CI NUL TELE Are Ps journaux 

MICRO … MINI... MAINFRAME … 
PC INFORMATIQUE ET INFORMATIQUE HEBDO LES 2 GRANDS HEBDOS PROFESSIONNELS 

Chaque semaine toute l'Actualité Informatique sur votre bureau. 
En vente partout 24 F les 2 numéros édités par EXA PUBLICATIONS 

Ho 

dent 2 sert rende LA 
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Economie 

Un sondage sur les syndicats 

Une confiance amoïndrie 
mais une influence jugée insuffisante 

plus 
publié par Liaisons sociales, un 
mois avant les élections 

du 9 bre. Ce 
sondage a 616 rèalisé par la 
SOFRES du 17 au 2} octobre 1987 
sur un échantillon national de 

Le |. 1000 personnes de dix-huit ans et : plus. : 

36% des salariés et 28% des 
Français estiment que ‘l'influence 
des syndicats n’est pas assez impor- 
tante, alors que les pourcentages 

Ê ivement de 25 % et de | étaient respecti 
21% lors d’un précédent sondage en 
.décembre 1986. 30% des Français 
- (contre 33% en décembre 1986) et 
24% des salariés (contre 30%) esti- 
ment que leur influence ent “trop 
importante: 

Michel LACOMME - Responsable du Département Obligations de FIMAGEST 

riés {contre 49%) et 45% des Fran- 
çais (idem) ont tout à fait confiance 
ou Eu plutôt confiance, 60% des sala- 
riés (contre 51% décembre 

et 19% chez les Français (21 %),et 
la CFDT : 20 % chez les salariés 
(22 #) et 15 S ce Me Francis 
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La grève des mineurs marocains 
du Nord-Pas-de-Calais 

Polémique entre M. Ghazzi et M. Sainjon 
Alors que les marocains du Nord- 

ont entamé le ver- 
dredi 13 novembre leur septième 

semaine de grève, une polémique a 
opposé M. Akka Ghazzi, député 
marocain et ancien délégué CGT 
chez Citroën à M. Sainjon, secré- 
taire général de la Fédération de le 
métallurgie CGT. M. Ghazzi a fait 

rencontrer les 2 500 mineurs maro- 
cains du Nord-Pas-de-Calais. 

La fédération des travailleurs 
CGT du sous-sol a accusé cette délé- 
gation « d'avoir organisé des pres- 
sions imtolérables contre les gré- 
vistes et leur collectif CGT (.….) 
visant à rompre l'unité du mouve- 
ment ». Intervenant le 14 novembre 
sur Radio-l Nord, 
M. Sainjon a jugé « totalement inac- 
ceprable > l'attitude de M. Ghazzi : 
« J'ai connu un Akka Ghazzi diffé- 

rent de celui qu'on me rapporte 
cunourd'hui », at-il assuré en rap- 
pelant le rôle du député marocain 
lors des grèves chez Citroën en 
1983. « S'il est ur homme qui 
devrait être attentif aux difficultés 
de ses frères, c'est lui ». 

M. Ghazzi a répondu à M. Sain- 
Jon qu'il est « fout simplement man- 
daté par le parlement marocain 
Pour veiller au respect de la conven- 
tion signée entre le gouvernement de 
son pays et les Houillères du Nord- 
Pas-de-Calais. Je ne comprend pas 
André Sainjon qui, selon moi, se 
trompe d'adversaire. Ma mission 
est d'expliquer à mes compatriotes 
mineurs, cégétistes ou non, les 
termes de leur contrat, parce que la 
majorité d'entre eux ne les connais- 
sent pas. Je suis un homme konnète 
et intègre et je suis aux côtés de mes 
compatriotes ». 

MR Cr Que) et 
RS de RO ME Ut Neon 

CMS 

Photo : Michel LACOMME (à gauche) 
Patrick RIVIERE (Marchés obligataires) 

n gestion de trésorerie, nous 
simplifions votre choix en 

restant strictement dans notre 

mobilières pour le compte de nos clients 
ec en fonction de leurs objectifs. 

La gestion obligataire s'inscrit désormais 
dans un paysage rmé, en 
quelques années : explosion des 
volumes traités, sophistication extrême 
des émissions, recours accru aux 
marchés à terme... 

Dans ce nouvel univers, nous restons 
des généralistes, rompus à l'analyse 
fondamentale, mais nous sommes 
également ancrés sur les marchés afin de 
conjuguer dans nos gestions opportunités 
d'analyse et de négociation. 

Le marché est seul juge du résulrat 
atteint. Au terme fixé, nous acceptons 
son verdict et nous basons la 
rémunération de notre gestion sur la 
différence entre la performance de votre 
compte et l'index de marché que vous 
aviez choisi. 

Pour la gestion de sa trésorerie, votre 
entreprise a besoin d'une gestion 
d'entrepreneurs. Nous connaissons le 
problème... Aux côtés du 
Groupe Suez (45%) er de deux sociétés 
connues pour La qualité de leur gestion 
financière (18 %), les salariés de 
FIMAGEST possèdent 35% du capital 
de leur entreprise. 

Cela vaut un contact. 
Avez-vous le téléphone de Fimagesr ? 

147-149, boulevard Haussmann 
75008 PARIS 
Tél. 42.89.03.89. 

FIMAGEST 
Profession gestionnaire. 



PER es Ê Le ann ete RS ET RS M ne 

44 Le Monde @ Mardi 17 novembre 1987 eee 
: AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 

nl 

Les secousses brutales subies tout récem- ET 
ment par les marchés financiers ne nous nue - u 

notre strätégie mais doivent nous condui é ‘ lutions soumises AFappro- 
une vigilance et une rigueur acerues, qui sont - Toutes les rés0 adoptées 

re d'ailleurs tout à-fait dans l'esprit des arien- 
tations données” : 

DES ACTIONNAIRES  |22ER0mRRS DE DÉVELOPPEMENT 

DEPUIS LA PRIVATISATION. | "mr | : e Poursuite de notre politique de conquête. 
: de parts de marché en matière de crédits à - 

| l'habitat et de crédits à la consommation. 

a Herr renes 2 Ge Géné t dernier de 

actionnaires la Sons Generale ses établissements spécialisés sur le marché des 

tenue le 29 octobre au Palais des cédits à la eonsommaätion en Tialie (2 mil. 

Congrès à Paris. Environ 1200 action- liards de francs d’encours - 250 personnes) 
naires élaienl présents Une soirun- Cette acquisition s'inscrit dans le cadre 

ine de ons écriles cu mt du rüarché unique européen de 1992 etren- . 
ue ke Tes # F0 orales force notre dispositif d'exploitation en Italie 

Postes par le Conseil d Administration | Les ae Len nee Enai re 
pour adapter les statuts du Groupe et société de crédit-bail. 
lui donner les moyens de réaliser les 
opérations financières nécessaires à 
Fo ee ont élé adoptées. 

admiristraleurs proposés par le 
Conseil ont été nommés; trois autres 

seront élus par les salariés de la Société 
Générale. 
Le Conseil d'Administration, qui 

su ré ail après Lens 
Générale, a porté à 
M Marc VÉNOT et à la déréchion géné 
rale M. Jean-Paul DELACOUR 

EXTRAITS DE L'ALLOCUTION 
DE MARC VIÉNOT 
PRÉSIDENT-DIRECTEUR 
GÉNÉRAL 

“Notre réunion se tient à un moment par-. : 
ticulièrement difficile pour les investisseurs 
que vous êtes et je sais que la tourmente 
boursière que nous traversons préoccupe 
chacun et chacune d'entre vous. 
de crois que ces événements récents, pour 
sérieux qu'ils paraissent, ne doivent pas faire 
oublier les qualités intrinsèques ni les atouts 
de la société dont vous êtes devenus action- 
naires. 
C'est pourquoi je m'efforcerai, en vous pré- 
sentant notre groupe, de prendre un peu de 
recul par rapport à l'événement et de placer 
votre investissement dans une perspective à 
long terme 

“Pour mener à bien la privatisation de la 
Société Générale, nous avons fait appel aux 
investisseurs, notamment aux investisseurs 
privés, clients ou non de notre établissement, 
qui nous ont apporté massivement leur 
confiance, ce dont je les remercie.” 

Relation avec nos actionnaires 
“Mais la privatisation n'est qu'un point 

de départ, et notre relation avec nos action- 
naires sera bien entendu durable, Pour pour- 
suivre le développement de nos activités, 
nous aurons en permanence besoin de leur 
confiance, de leur fidélité, 
C'est pourquoi nous cherchons à répondre à 
leurs attentes, particulièrement sur trois 
plans 
e L'objectif “primordial des actionnaires est, 
à juste titre, de valoriser leur investissement 
et d'en obtenir un rendement satisfaisant. 
Depuis la première cotation, le 9 juillet der- 
nier jusqu'à ces jours derniers, la tendance 
des marchés n'a cessé de se dégrader. Le 
cours de l’action Société Générale à mieux 
résisté à Ja baisse que l'ensemble du marché 
et surtout que le compartiment des banques 
et sociétés financières : respectivement 
— 13,7%0 (entre le 9 juillet et le 28 octobre 1987), 
— 28,900 et — 32,300, 

Cette évolution moins défavorable que celle 
d'autres valeurs peut s'expliquer par l'an- 
nonce de résultats satisfaisants pour le pre- 
mier semestre de 1987, et de perspectives 
relativement favorables pour l'ensemble de 
l'année. 
La volonté que nous avons de consacrer une 
part croissante de nos bénéfices à la distribu- 
tion dedividendes doit contribuer à renforcer 
la tenue de notre titre en Bourse, 

e La deuxième attente de nos actionnaires 
porte sur la prise en considération de leurs 
intérêts et de leurs besoins, particulièrement 
cœux des petits porteurs. 

La voie que nous avons choisie, consiste 
à mettre en place un dispositif permettant 
de bien connaître nos actionnaires et leurs 
préoccupations grâce au fichier “porteurs 
d'actions Société. Générale” disponible 
auprès de la SICOVAM, grâce au réseau 
Société Générale qui est à la disposition des 
Re ou non dients et à la 
création, d’un tou! ia- 
lement des TE sue DES Ris 
La responsabilité de ce service a été confiée 
à un Directeur de la Société Générale, 
M. Jean-Paul FOURNEL, ce qui montre toute 
l'importance que nous atiachons à cette 
mission. 
° Enchargedelaremontéedesinformations, 
ce service est également chargé de diffuser 
largement des informations à nos actionnai 
res, par des moyens d'information classiques 
et télématiques. Notre service Minitel (86.14 
code GÉNÉRALE), vous donnera accès à des 
informations sur le cours de l’action, sur les 
opérations financières en cours, les résultats 
du Groupe... 
Nous envisageons demettreen place dans les 
prochains mois une messagerie qui rendra ce 
service véritablement interactif. Nousaurons 
également recours aux grands médias 
(presse et ion) mais de façon moins 
systématique que-d'autres sociétés qui ne 
disposent pas des mêmes Pere que 
nous de contacts individuels. 

Structure du Groupe 
45° banque en Europe, 20° banque mon- 

diale (d'après le total du bilan), la Société 
Générale dispose de 2 200 points de vente en 
France, est en relation avec 3,5 millions de 
clients dont 300000 entreprises et est pré- 
sente dans plus de 60 pays avec 420 implan- 
tations. 

La Société Générale est aussi un groupe 
diversifié et structuré comprenant 226 socié- 
tés consolidées, françaises ou étrangères, 
dont 10 cotées en Bourse, qui offre à sa clien- 
tèle de particuliers et d'entreprises .une 
gamme complète de services bancaires et 
financiers : crédit-baïl, location simple ou lon- 
gue durée, assurance vie, banque de trésore- 
rie, crédit à la consommation, affacturage,.…” 

Strotégie de développement 
Dans le contexte de mutation rapide du 

paysage financier, nous nous sommes fixés 
deux axes prioritaires de développement : 
le marché des particuliers et le marché des 
capitaux et trois lignes ( d'action en matière 
de gestion : ; 
- amélioration de la rentabilité; . 
- flexibilité des structures et élévation du 
niveau de compétence des hommes ; 

- renforcement des fonds propres. 

Le morché des capiteux 
e Accroissement de nos capacités de négo- 
ciation et de mainteneur de marché 

en pe Te 
LL tratenr) 

4 G À 

des am Jean-Paul on se Gene 

dans ‘les transactio: é Ripault (spécialisée ns 
sur actions- 120 personnes. 60 MF de fonds 
propres aù 31.12.86), 
e La constitution en Septembre dernier d'une 
filiale de contrepartie commune avec la 
charge DelahayeRipault, pour intervenir |: 
ee ME de MAC MES OL: : 
veau ne des re te 

Faris,.le MO 

rat JEAN-PAUL DELACOUR. 
“ADMINISTRATEUR DIRECTEUR GÉNÉRAL 

ét en om im érn rorie ds élis aalté ci 
Groupe, conditions de ‘base qui doivent réunies pour préserver de façon durabi 

le rendement et la sécurité de l'investissement réalisé par les actionnaires. 

Résultats consolkdés du semes- 
tre-1967 satisfaisants 

part dugroupe: 1202ME soit 
8524 de ceini de 1986. 1 n'indlut pas de plus 
values exceptionnelles d'importance signifi- 
tative qui représentaient en 1986 37,9%-du 
bénéfice net.. 
e Produit net bancaire :M158 ME soit 512% 
de celni de 1986. la bénéficié de la bonne pro- 
gression des activités de la société mère sur le. 
marché des particuliers : les dépôts des, parti. 
culiers se sont accrus de 141% en un an, les 
encours de crédit de 29%. 
e Frais d n : 9201 MF, soit 62,5% du 

montant de 1986. Céux de la société mère qui 

Ta du bi En MF) o 

‘induent:les charges liées à a privatisation se 
sont âccrus en un an dé 2,9% pour unie infla- 
tion de 3,4% sur la même période. 
» Résultat brut d'exploitation :4957 MF, soit 

* 49,2% de celui de 1986. 

Les résultats du 1° semestre 1987 sont 
favorables. Malgré. là conjoncture actuelle 
qui est plus défie que celle du premier 
semestre, les résultats pour Fannée 1987 
devraient permettre à la Société Générale 
d'angnenter ls part distribuée du bénéfice 

nine visdel'action- 
_naireest à plus long terme de lui une 

| rémüinération ex ‘progression régie. 

Bénéfice net hors intérêts minoritaires (MF) di 
Résulta! 

anssssvrass 

“Relations: 

BRUT 
DOTE 

NINTIORRISE ai RE Nr 



Economie 
es Le Monde € Mardi 17 novembre 1987 45 

riés, au moyen d’un « chal- 
lenge 150», à fraquer toutes les éco- 
nones possibles jusqu'aux plus 
Les dou bd spectaculaire 

rapide investissements à l'Etran- 
CR ARE 

et par La montée du protoctioimisme, 

ne Fee rer japonais cn Europe a 
PPrlierts de dolls, les dépenses 
en usines de production ou de mon- 

ar sus les TEsues 

Fi Eos d'anoncbnes dans ce pays 

‘ 

C'était R < un facteur 
Poreuieilement beascoap plus 
émportont que Factuel niveau des 

Fi 

exportations, qui est pourtant le 
principal point de conflit entre le . 
Japon et ses partenaires commer- 
aux », 

Reste à savoir si cette 
peut avoir le même succès si le do 
ler baisse nettement au-dessous de 
140 yens. L'institut de recherche 
Nomura ne concinait-il pes, 1 y a 
quelques mois, qu’une société 

pas de ” comme Sanyo ne 
D 
au-dessous de 166 yens ? De pins, . 

toutes les entreprises japonaises ne 
sont pas œussi performantes, et celles 
qui ont eu du mal à s'adaptor à la 
nouvelle parité des monnaies sure 
monteront sans doute 

Montée du yen et baisse du dollar 

_ Quand les Japonais se paient les Etats-Unis 
les exportations à une croissance 
relancée par la demande intérieure. 
C'était R la volonté de M. Nake- 
sone, ce devrait être celle de 

: l'homme qui vient de ini succéder, 
akeshita. 

las spl panel à légrd 
des Etats-Unis, interdiction faite à 

: Toshiba d'importer ses produits aux 
Etats-Unis, le contentieux n'a 
cessé de s'elourdir depuis un an 

‘eatre les deux alliés. Et nombreux 
sont les politiciens qui dénoncent 
\ «le néo-colonialisme» des Japonais 
du fait de leurs mvestissements sur 
le sol américain. Les élections de 
1988 seront les premières depuis 
pratiquement cent ans (1896) qui 

auront pour contexte des Etats-Unis 

. Bretagne 
le Japon, devenu en 

fortement débiteurs. Il est alors ten- 
tant de faire, comme l'a proposé 
récemment David Hale dans le 
Financial Times, un parallèle entre 
le créditeur re la: EE 

— et celni d’anjourd'hui — 
années 

le banquier de la planète, le flux des 
. Capitaux à long terme entre ce pays 
et le reste du monde étant passé de 9 
À 129 milliards de dollars entre 1981 
et 1986 (ce qui n’est pas sans risque, 
puisque les cinq principales compa- 
gnies d'assurances nippones ont dû 
déprécier leur portefeuille des 
valeurs américaines de 13 milliards 
de dollars du fait de la baisse de la 
monnaie américaine, une opération 
plus douloureuse que les annulations 
de créances brésiliennes pour le sys- 
tème bancaire international}. Et le 
FT démontrait que les britanniques 
étaient alors devenus les croque- 
mitaines des élections de 1988 
comme de 1896. 

ches. Déjà l'on accuse les firmes nip- 
pones de ne era que des okyo et Washington. Et pour- 

tant le parapluie américain est aussi 
indispensable aux Japonais que le 
sont les capitaux et la technologie 

nippones aux be rue 
légradation dans rapports 

deux grandes puissances ne pourrait 
donc qu'être préjudiciable aux deux 
pays... et aux autres. 

BRUNO DETHOMAS. 
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Indosuez rachète 
la charge Cheuvreux de Virieu 

Dans la chasse aux charges 
d'agents de change, déclenchée par 
la suppression du monopole des tran- 
sactions cn Bourse d'ici à 1992, La 
Banque Indosuez est la dernière 
grande banque à choisir un pre 
naïre. ! s'agit de la charge u- 
vreux de Virieu, comme la rumeur 

courait sur le marché (le Monde 
Affaires du 24 octobre). 

Pour la banque, déjà active sur les 
obligations, le rachat de cette 
charge va lui permettre de prendre 
7 des transactions sur le marché 
français des actions : Cheuvreux de 
Virieu occupe le troisième rang à 
Paris dans ce secteur, et Le premier 
pour les courtages avec l'étranger, 
qui constituent Sa véritable spécia- 
lité, notamment vers le monde 

2. 
La charge a réalisé en 1986 un 

chiffre d'affaires consolidé de 
210 millions de francs et un bénéfice 
de 27 millions de francs, ces chiffres 
devant être portés respectivement à 
240 millions de francs et 30 millions 
de francs en 1987. 

Son rapprochement avec {ndo- 
suez prendra une forme tout à fait 
inhabituelle : une société qui regrou- 
pera les deux agents de change, qua- 
torze cadres supérieurs de La charge 
et la banque elle-même, prendra 

ivement 92 % du capital de 
la charge. Une telle formule prend 
en compte la structure particulière 
de cette entité de cent quarante per- 
sonnes, bien connue sur la place de 

Peris et sur les autres pour son 
équipe d'analystes financiers et de 
négociateurs avec l'étranger, parti- 
Cularité qui a provoqué l'i térét de 
la Banque Indosuez, déjà très axée 
sur le commerce des titres dans le 
monde, avec le rachat de la firme de 
courtage W. L. Carr à Londres et des 
prises de participation dans des 

firmes canadiennes. 
Par ailleurs, La grande banque bri- 

charge Puget 
(run à Part), Lrès active sur les 
échanges de blocs d'actions. 

ER. 

© Création de la première 
mixte franco-sovi société étique. 

— Le premier accord de fondation 
d’une société mixte franco-soviétique 
a été signé le 13 novembre à Moscou 
entre la SNMI, une société d'Avi- 
gnon, filiale du groupe CEA Industrie, 

et un institut dépendant du ministère 
soviétique des engrais minéraux. (l 
s'agit du premier contrat signé avec 
la France dans le cadre du système 
soviétique autorisant depuis janvier 
les «joint-ventures ». La nouvelle 
société, Technicor, produira des 
matériaux ant-corosion. Elle sera 
dotée d'un capital de 4 millions de 
roubles (40 millions de francs). Une 
usine de vingt personnes devrait 
fabriquer, en URSS, à partir de la fin 
de 1988, des matériaux de projec- 
tion à chaud. 

Tous les ouvrages sur 
Je Top RaErOM SE Donation, CareNectere ACTES, 

les médecines naturelles... 

à La LIBRAIRIE DES SCIENCES TRADITIONNELLES 
6, rue de Savoie, 75006 PARIS — Tél. : 43-26-90-72 

{ Publicité} 

Dans le cadre de sa collection 

« Analyses de secteurs » 
La société Eurostaf-Dafsa vient de publier 

trois études sur : 
Les sociétés de services 
et d'ingénierie informatique 

Le secteur des sociétés de services et d'ingénierie informatique tra- 
verse une importante mutation Nr CON peut ObEr ver LADE Au RAERA des 
produits que de La structure de 

C'est ainsi en mn de a part 
ue totale, les constructeurs 

pe 
investissements i 

dépense 
la prestation 

ébet à amor es 

croissante des services dans la 
s'orientent de plus en plus 

utilisar 

Parallèlement, on assiste à un certain renouveau de La 

gérance d' 

sous-traitance 
DotamReRR tiae Je' développement : du syène 03 

Fa à°œù de indus, La SSL déricpent de 

SEE anges 
européerL 

leur part be 
principalement 

présente use typologie des produits ct des firmes, évalue ke 
marché et met l'accent sur l'évolution des principaux groupes français, 

L'industrie earopéeme des piles 
et accumalateurs 

Les piles et Sort ur app É one dar es secteurs accumulateurs 
électrique, électronique, informatique, automobile et mili! 

La part des générateurs alcalins ai ement : cie der Lie ugmente 
alcalines atteint en Europe 60 % en 1986, alors qu'elle était négligeable il y 
a seulement une dizaine d'années. Cette 
tion de ls taille des marchés nationaux malgré 

L'arrivée prochaine — fin 1987 — de la pile au lithium demande d" 'Encrgie. 
— durée de vie jusqu'à dix fois supérieure à celle dos 

se traduit par une réduo- 
une hausse soutenue de la 

ordinaires — ne 
peut qu'accentuer ce tassement. Il faut ajouter à cela 
Chés extérieurs du fait de la montée en 
Sans (PI notamment de LABS 

on observe déjà Au niveau des 

RER SOS BOUTEURE pays nête: 

une concurrence plus 
recherche- pre que taauent, lo frite pos en pis Pev 00 

communication, 

1 échanges fait apparaître 
dont La suprématie écrasante du Japon, la montée fi 

re 
devient importateur net de piles 

stratégie ca 1976, 
iques dès l'année 1981. 

Une analyse économique et financière a été menée sur une dizaine 
l'entreprises jugées représentatives du secteur. 

L'industrie mondiale des boissons 
non alcoalisées 

Le nom de boissons non alcoolisées recouvre des produits très diffé- 

Fe éatiane, a Don excopte les atvope traditionnels, 
Les productions de ces boissons ne sont 

saturelles qu'il suffit d'embouteiller delete Un de cape eue ha de 
fruits à presser ou à concentrer non loin de leur lieu de production, produits 

ués réalisés à partir d’arômes, d'édulcorants, etc., soit trois types 
Seboimoes ButanI ce pos depronletpn Cbia e ImpÈtue curaneme 
des sociétés à production unique : une diversification des productions per. 

eng me prqqueg p 
attrayant par un secteur plus 

Le dnandé déjà plus exigeante : : eau minérale et boissons aux fruits, par 

La conquête des marchés extérieurs est freiné£e par le poids important 
des produits et de leur conditionnement. I} y a pou d'échanges, sauf fronta- 
Hiers, mais On note l'installation d'usines sur place, avec on non 
3 participation de capitaux nationaux. La seule exception notable est celle 

des eaux gazeuses minérales. 
Les Jia patona es cut doi pis niatons LOS varien QE Sac 

ua où deux « géants production, soit avec entreprises moyennes, 
qni, da plus en plus, s'associent les unes aux autres, 

Les bilans des entreprises, compte tenu de toutes les variations Enumé- 
rées dans l'étude, sont le reflet des habitudes locales aussi bien que de La 
situation économique des pays e1 de l'agressivié commerciale des établisse- 
ments, de le pugnacité de leur publicité, de leur aptitude à Etendre la pro- 
duction vers des activités plus larges où les segments déficitaires sont come 
pensés par des prises de position sur des marchés plus oies v cours 
dans d’autres secteurs, C’est ce que confirme l'analyse 
les leaders mondiaux. 

Ca 
Ces études sont disponibles. Elles sont en vente à Eurostaf (Europe 

Rang nas faniène) 16 ne de la Banque, 79072 Papa. ROEr race 
voir gratuitement la présentation de ces études, 1éL : 42-61-54-24, 

LES INDICES HEBDOMADAIRES 
DE LA BOURSE DE PARIS 

ORSTITUT RATIONAL DELA STATISTIQUE 
ET DES ÉTUDES ECONGAROUES) 

Aodices génir. de base 100: 28 décembre 1985 
Gnox. 13100 

Valsurstranç. krorvariahle 74 
Valeurs industrielles 

ag, NASDAO, ation Asso 

Etre et ) ee mal ons. 
mondiale entièrement auto- 

Lara Da te et la “Grade. 

entreprises icai 
boursier n'a fait que renforcer cette 
prévision. La progression au troi- 

sième trimestre, la plus forte depuis 
le premier trimestre 1984 
(+ 54%), fait suite à une contrac- 
tion de 21% au second trimestre 
1987 et à une progression de 13% 
eu premier trimestre par rapport 
aux périodes correspondantes de 

au troisième 
Wall Street note l'automobile 
C+ 61 #2 1,88 milliard de dollars), 
la chimie (+ 56% à 2 millierds), 
les compagnies pétrolières 
(+135% à 2,8 milliards) et les 
métaux non ferreux (+ 544% à 
686 milbons). 

© Le Crédit national lance cinq 
emprants. — L'établissement lance 

inQ emprunts d'un montant global 
de 1,2 milliard de francs. Il s'agit : 
d'un emprent à taux fixe 10% 
novésübre 1987 (500 millions de 
francs). Valeur nominale : 5 000 F. 
Prix d'émission 98,86 %, soit 
4943 F par Jovissance : 

PARIS, memèm À 

La seconde quinzaine de novembre 

30 novembre 1987. Durée: neuf 
ans ; d'un emprunt À à taux varis- 
ble (TAM) novembre 1987 
(300 millions). Valeur nominale : 
5000 F. Prix d'émission 97,76 %, 
soit 4888 F par obligation. Jonis- 
sance : 30 novembre 1987. Durée 
huit ans; d'un emprunt B à taux 
variable "(TAM) novembre 1987 
(i50 millions de francs). Valeur 
nominale: 5000 F. Prix d'émis- 

sion : le pair. Jouissance : 30 novem- 
bre 1987. Durée : neuf ans et 
soïixante-quatorze jours: d'un 
emprunt C à taux variable (TAM) 
novembre 1987 (150 millions de 

francs). Valeur nominale : 5 000 F. 
Prix d'émission: 101,44 %, soit 
5072 F par obligation. Jouissance : 
30 novembre 1987. Durée: huit 
ans ; d'un emprunt D à taux varis- 
ble (TAM — 0.25 %) : novembre 
1987 (100 millions de francs). 
Valeur nominale: 2000 F. Prix 
d'émission: le pair. Jouissance : 
30 novembre 1987. Durée: huit | 

© Hausse de 3 % du bénéfice de 
BP au troisième trimestre. — Bri- 
tish Petroleum a annoncé une aug- 
mentation de 3% de son bénéfice 
pour le troisième trimestre de 
l'année courante (juillet- 
septembre) à 356 millions de Hvres, 
contre 345 millions pendant la 

période correspondante de l'an der- 
nier. Ce résultat est supérieur aux 
prévisions des analystes, qui se 
Siluaient dans une fourchette de 
300 à 350 millions. Il tient compte 
des plus-values sur stocks enregis- 
trées du fait de la remontée des prix 
du brut depuis l'an dernier. 

gi ARDSSANEEURARETETETABR SAR : 
2% 3$ # 

Notionnel 10 %. 

CHANGES 

Dollar :5,7935F + 

deutschemark, 
revenu de 3,3950 F2 3,385F. 

FRANCFORT Low 16. 
Dollar (0DM) .. 1639 LT 

TOKYO lo. 1620. 
Doller (caycas) … SN 1119 
MARCHÉ MONÉ TAIRE 

"ét 

MARCHÉ DES OPTIONS NÉGOCIABLES 
‘ le 13-11-87 à 17 heures 

— Cotation en pourcentage du 13 nov. 1987 
Nombre de contrats : 70 024: - 
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Radicalisation en Nouvelle-Calédonie 

ÉTRANGER POLITIQUE SOCIÉTÉ CULTURE . ÉCONOMIE 
ee #Laprécampagne. 1La multiplication des | 15 Le vingtième anniversaire | 40 Deux places financières 

3 ftae : crise pOHtiqU. 9 La siuetion en Polynésie. | À mariages entre Français et | de l'Orchestre de Paris. d'Asie face au krach : 
4 Le Koweït et ls Yémen du | 10 La discussion budgétaire. immigrés. 16 Le Merchend de Venise : | résistance à Séoul, 
Nord renouent avec Le Caire. _- Les de Shakespeare vu Luca malaise 

S Honduras : [es «con- LORS INNOVATIONS S7» l'affaire Luchaire. Ronconi. PE Æ21les difficutés de la 

tres Lo supplément «lanoation 47 L'art d'épingier les archi- | rmurualité sociale agricole. 
Se 87, bilan des technologies de | __ SPORTS tectes. . 48 L'avenir du régime de 

6. Srève eu Bongacesh. pointes, emoncé ee tie de | ZX Automobifsme : doublé | — jcation (: les] retraite spécial des cadres 
7 L'engagement de Pretoria dans les pays francophones Ferrari au Grand Prix artistes interprètes repor- |-- - supérieurs. - 
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Le FLNKS appelle les Canaques à la « résistance » et an châtiment des « collabos » 
= avait été, pour sa part, extrêmement créée par le verdict d'acquittement -Le recours à des actions terro- Jé suis bien contente pour fui cel, je vous en ai Souvent parié, 

NOUMEA prompt à dénoncer ces « propos ter- des auteurs de la fusillade de Hien- ristes n’est, Loutefois, pas clairement il vient de recevoir un prix, Ce matin, je le félicite : 
de notre correspondant roristes » qui constituent aux yeux ghène : « Nous sommes à un envisagé: « Nous n'en sommes x Poltico, _ C'est chouette de lui 

Les temps ont change. Il y a tout 
juste un an, le congrès de l'Union 
calédonienne (UC, principale com- 
posante du FLNKS) préconisait 
sagement « {a poursuite du dialo- 
gue avec le gouvernement fran- 
çais ». La formule laisse réveur 
devant les propos belliqueux qui 
Font florès ces derniers temps dans 
les réunions indépendantistes, 

Ce n'est pas le durcissement de 
ton enregistré lors du congrès du 
l'UC, le vendredi 13 et le samedi 
14 novembre à Yaté, dans le sud de 
l'ile, qui démentira l'impression 
qu'une page est bel et bien 1ournée 
dans la stratégie du FLNKS. Le rar 
dissement verbal est tel que le pro- 
cureur de la République de Nouméa 
a requis l'ouverture d'une informa- 
tion contre les anteurs et les respon- 
sables de la diffusion des propos 
tenus à Yaté qui constituent, selon 
un communiqué du parquet, « des 
provocations à commettre des 
infractions graves contre les per- 
sonnes ». 

Le Rassemblement pour la Calé- 
donie dans le République (RPCR) 

© Deux Van Gogh retirés de ln 
vente Renand. — Les deux tableaux 
de Van Gogh qui 
dans là vente "de ta coliection 

vendredi 20 novembre sant 
retirés de la vacation, a annoncé le 
commissaire-priseur, M° Jean-Marie 
Millon. Initialement estimés à 2,8 et 

faisant l'objet d’une donation, l'autra 
d'une proposition de dation à l'Etat. 

EN IDPe 

GRAND TAILLEUR 
Coupe ”CRÉATION, 3 exsayeges 

62 rue StAndré-des-Arts 6° 
43.29.4410 
ATFEHANT MAG, 

de ses dirigeants «un appel à la 
haine et une véritable incitation au 
meurtre relevant des tribunaux ». 

C'est principalement le discours’ 
d'ouveriure du congrès, prononcé 
par M. Jean-Marie Tjibaou, qui'ést. 
visé par cette contre-attaque judi- 
ciaire. Le chef de file indépendan- 
tiste n'avait pas mûché ses mots en 
évoquant les « Canaques collabos » 
dont les informations fournies à la * 
gendarmerie avaient êté à l'origine 
des récentes opérations de police 
judiciaire de Koné et de Saint-Louis. 

« Pas de pitié pour ces gens là !», 
s'est exclamé M. Tjibaou, après 
avoir rappelé les châtiments que 
réservaient aux « fraîtres » les résis- 
tants français et les fellaghas algé- 
riens. «Je ne veux pas dire qu'il 
fau les supprimer, a toutefois 
ajouté le président du FLNKS, mais 
l faut ètre vigilant. » 

Avant de s'envoler, dimanche, 
pour New-York où il assistera, à La 
fin du mois, au débat de l'Assemblée 
générale de l'ONU consacré au dos- 
sier calédonien, MTjibaou est, une 
nouvelle fois, revenu sur la situation 

daté 15-16 novembre 1987 
a été tiré à 483 075 exemplaires 
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moment où l'autorisation de tuer du 
Canaque est officiellement donnée à 
nos adversaires qui n'ont qu'une 
nie c'est de nous supprimer défi- 

nitivememt, Alors, c'est une respon- 
sabilité pour nous, pour chaque 
militant, de protéger chacune de nos 
maisons. » 

Ce thème de l'e autodéfense» a 
ensuite été abondamment développé 
lors d'une conférence de par 
le numéro deux du FL] M Yer 
wéné Yeiwéné, qui a considéré que 
«le peuple canaque dois organiser 
sa résistance» Car «le pays est 
occupé». Cette nouvelle orientation 
est dictée, selon lui, par « {a politi- 
que d'agression du gouvernement 
Chirac-Pons », mais aussi par « les 
limites de la stratégie de non- 
violence qui a été perçue par les 
militants comme de la faiblesse. - 
M. Yeiwéné a ainsi révélé la consi- 
gne qui est actuellement diffusée 
aux tribus ues en cas d'inter- 
vention des forces de l'ordre : « {{ ne 
Saut plus se laisser faire ; défendez- 
vous avec les dons vous dis- 
posez Le FLNKS sera toujours 
solidaire. » 

M. Jacques Delors, 

lité», politique, économique, 
Méian et spartive, qui 

sera : émaillée dr un Tue 
d'écrivains (c’est Françoise Sagan 
qui l'inaugure) ; «l'époque», où est 
regroupé tout ce qui concerne la 

La nouvelle formule du quotidien 

« Le Matin » cherche toujours 
de Pargent frais 

pas 
encore à ce stade, mais il faut 
s'organiser. » L'échéance des 
futures élections régionales consti- 
tuera certainement die occasion 
pour les indépendantistes de mettre 
al ve leur nouvelle stratégie, 

car il est, d'ores et déjà, acquis, a dit 
M. Yeciwëné, que le FLNKS 

sSopposera par ious les moyens au 
lement du scrutin et à la mise 

en place des nouvelles institutions 
du statut Fons ». Un vocal 

des élections territoriales de novem- 
bre 1984 qui avait créé une situation 
quasi sur larchi- 

FRÉDÉRIC BOBIN. 

@e M. Wihzer : «dialogue» et 
« ouverture » en Nouvelie- 
Calédonie. — M. Pierre-André Wüt- 
2er, député (UDF) de l'Essonne, un 
des bras droits de M. Raymond 
Barre, préconise une poftique «de 
dialogue et d'ouverture » en 
Nouvelle-Calédonie, qu'il a quittée, le 
vendredi 13 novembre, pour la Poly- 

nésie française. 

JE vous 
AVAIS 
BIEN àT 

besoin de l'effort n'est pas la 
mêrne », 

Tout cela laisse sceptique 

». «Nous ne 
cacherons pas notre indi, 
contre les racismes, les exc 

aa au pps ice de Macignon. 
Au patmarès : un «Noyau 

d'or» à Batiadur. Un . «Joyeu 
du» à Chalandon et une vraie 

l'était plus quand elles ont 
éclaté. 
C'est quoi, la récompense ? 

De violents re ont opposé 

rues airobl police kenyane 
aux étudiants de l'université de Ia 

Snoes de late diese ve 
USiQUrs ts 

Fours de le muit Selon dé loc. 
anruit 6 Blessé par tulle. Quatre aurait par Quatre 
journalistes dont le repor- 
ter de UPI, ont battus par les 
forces de police et brièvement 
détenus au cours des échauffour£es. 
Les étudiants ont lapidé les poli- 

Siers, qui ont répondu par des jets de 
gez lacrymogène. Fe nes ae 

intérieures est le résultat des en octobre contre 11 800 en septem- = 

Fe amies l'agence Influences et ns de la nouvelle formule CRÉATEURS D'ENTREPRISES 

Après avoir déménagé, ce weck- 4; Selon la direction da quotidien, la VOFRE SIÈGE SOCIAL À PARIS À PARTIR DE 180 F HT PAR MOIS 
end, du siège de la rue Hérold, où il diffusion totale actuelle (environ Pernaees et réexp 
mt HE 65 ) croître e téléphonique/ permanence télex 
ER OT depuis se création en j jusqu'à ‘70 000-75 000 exemplaires Rédaction d'actes et constitution de sociétés. 

Lette, dens une ancienne febrique de premier trimestre 1988 | | GEICA/42-96-41-12 se # - 
une f de le rétablissement de 56 bis, rue du Louvre, 75002 Paris 

Hongolères entree l'équilibre financier. Le Matin a sar trois niveaux, le Matin souhaite notabi t réduit ses 

Fauteuil orientable 

Heurts entre police et étudiants à Nairobi 

- ont été décienchés 

Fhebdomadaire informatiqu 

depuis le temps qu'il en reve. 

_ Remerques celui qu'il 
occupe à la de le 

Communauté européenne jui 

- au début be l'après-midi sprs 
l'intervention paramili- 

tee 
Selon les étudiants, les incidents 

par l'arrestation 
dans leur fit au milieu de {a nuit des 
membres nouvellement lus de leur 
conseil représentatif, an nombre 
d'une demi-douzaine. Ces arresta- 
tions pourraient ne en rapport avec 
une blée organisée ven- 
Are par le de étudiants, au cours de 
Ja ils ont condamné le triba- 
lisme et fortement critiqué le prési- 

sement. 
dent Daniel Mai et son gouver- 

_ DE APR) LE : 

hd res je à 5 de di à D E- | 

au format NEWS CETTE SEMAINE V AY 
comnren l'éducation, la santé, 

etc, et <la culture», troisième 
<noyau dur» de cette nouvelle for- 
mule. La page de «dermière heure», 

ET SES 

actionnaire majoritaire, Enfin, a] 
k ce du re la Com- 
nuission RS EU 

emplacement traditiomel en fin de tre lancé début 1988. 
journal. É 

16. place Vendôme — 1. bd de fs Madeleine 
70. fg Saint-Honore — Palais des Congres. Porte Maillot 
ACannes: 19. La Croisetie 
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